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PREFACE. 

E riche &C beau tiflii. 
Lecteur , que j’ai Vhon- 
ncur de vous offrir, eftun Ou- 
vrage, qui n ’eft , à le bien pren- 
dre, quun jufte abrégé de ce 
qui ell arrivé de plus remar- 
quable dans les Sacres de nos 
Rois , faits à Reims , depuis 
CLOVIS. Si je me fuis beau- 
coup plus étendu fur trois ou 
quatre 5 tels que font ceux de 
Charles VI. Charles VIII. Hen- 

r 

r y II. Henry III. c’eft que j’ai 
cru qu’ils pouvoient fervir de 
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P R E F A C JE. 

modèles à tous les Sacres à ve- 
nir. ]’ofe me flatter ici, Lec- 
TEUR, de vous faire entrer 
dans un chemin tout femé de 
rofes, dont j’ai eu foin d’arra- 
cher les épines , en diflipant 
les difiicultez qui auroient pu 
vous embarralfer le moins du 
monde. Au milieu de cette 
efpece d’uniformité , inévitable 
à ces fortes de Cérémonies * 
pour ce qui touche l’efléntiel* 
j’ai ramaflc dans chacune des 
particularitez fi curieules , & 
des endroits fi distinguez, que 
Vous croirez ne voir rien que 
de nouveau dans leurs répéti- 
tions. Mais , en même tems , je 
Vous conjure de vous laifler 
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pcrfuader des chofès rates que 
j’y mêle j lorfque je vous met- 
trai à tous momens deyant les 
yeux des Auteurs irréprocha- 
bles, des Mémoires fidcles, ôc 
les Pièces enfin les plus auten- 
tiques , pour caution des faits 
furprénans dont j’aurai l’avan- 
tage de vous entretenir. Le 
plaifir que vous en reffen tirez 
m’aura beaucoup coûté de 
peines , SZ de veilles , ne fufle 
que pour vérifier ces évene- 
mens jufques dans leurs four- 
ces • mais , quoiqu’il en foie , 
je ferai trop bien recompcnfé 
de mon travail, (& je le fuis 
même d’avance, par les Apro- 
bàtions d’un célébré Cardinal ,• 
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& de deux illuftres Prélats du 
Royaume ) fi vous jugez quil 
puifle contribuer tout enfem- 
ble j 8c à la gloire de nos Rois , 
& à la fatisfadion de leurs 
Peuples. 
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J * Ai lû , par l’ordre de Monlèigncur le Garde 
des Seaux , deux Manufcrits , qui ont pour 
titres , Hiftoire des Sucres & Couronncmens de 
nos Rols , faits à Reims , &c. Recueil du For- 
mulaire le plus moderne qui s obferve a# Sacre 
& Couronnement des Rois de France , &c. Cé- 
rémonies qui fe font obfervèes à Reims lorfque lo 
Roi Louis XIII. reçut l'Ordre du Saint Efprit , 
&c. Projet des Cérémonies pour le Sacre & 
Couronnement de la Reine Marie de Medicis , 
&c. Dijfertation Hiftorique , touchant le pou- 
voir accordé aux Rois de France de guérir des 
Ecrouelles , &c. A Paris, le vingt-deux Juia 
mil iepc cens vingt-deux. Blanchard. 


F RiriLECE LV ROI. 

L OUIS, PAR LA GRACE DS DlEU, 
Roi de France et de Navarre: 
A nos amez & féaux Confeillcrs, les Gens te- 
nant nos Cours de Parlement , Maîtres des Re- 
quêtes ordinaires de nôtre Hôtel, Grand-Con- 
Icil , Prévôt de Paris , Baillifs , Sénéchaux , 
leurs Lieutenant, & autres nos Juftieiers qu’il 
fpMticndra ^ Saiwt^ Notre bien amc 


Digitized by Google 



Rignaüld Flor.entAin, nôtre feul Imptf- 
meur à Reims , Nous ayant fait remontrer • 
qu’il lui avoit été mis en mains un Ouvrage, qui 
a pour titre , Ht foire des Sacres & Couronne- 
mens de nos Rois > faits à Reims , à commencer 
par Clovis : Et Recueil du Formulaire le plus 
moderne qui s'obferve au Sacre & Couronnement 
des Rois de France , avec toutes les Cérémonies \ 
qu’il fouhaiteroit d’imprimer ♦ ou faire impri- 
mer , 8c donner au Public , s’il Nous plaifoit 
lui accorder nos Lettres de Privilège fur ce né- 
ceÜaires. A ces causes , voulant favorable- 
ment traiter ledit Expolânt , Nous lui avons 
permis, Sc permettons par ces Préfentes, d’im- 
primer ou faire imprimer ledit Ouvrage ci- 
deflüs explique, en tels volumes, forme, mar- 
ge , cara&erc, conjointement, ou ieparement, 
èc autant de fois que. bon lui fembleraj & .de 
le vendre, faire vendre, & débiter par tout nô- 
tre Royaume, pendant le tems de huit années 
confécutivcs, à compter du jour de la date def- 
dites Préfentes. Faifons défenfês à toutes fortes 
de perfonnes, de quelque qualité & condition 
qü’elîes fôienü , d’en introduire d’Impreflîon 
étrangère dans aucun lieu de nôtre Obéi (Tance j 
comme auflî à tous Libraires , Imprimeurs, & 
autres, d'imprimer, faire imprimer, vendre, 
faire vendre, débiter, ni contrefaire ledit Ou- 
vrage ci-delTus fpécifié, en tout, ni en partie, 
ni d‘en faire aucilhs extraits, fous quelque pré- 
texte que ce foie , d’augmentation , corre&ion r 
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changement de titre , ou autrement, fans la per* 
million exprelFe , & par écrit , dudit Expofanc , 
ou du ceux qui auront droit de lui , à peine de 
confifeation des Exemplaires contrefaits, de ilx 
mille livres d’amende contre chacun des con- 
trevenans , donc un tiers à Nous , un tiers à 
l'Hôtel- Dieu de Paris, l’autre tiers audit Ex- 
pofant, & de tous dépens, dommages, & in- 
térêts : A la charge que ces Préfentes feront 
enregiftrées tout au long for le Regiftre de U 
Communauté des Imprimeurs & Libraires de 
Paris, & ce dans trois mois de la date d’icelles *, 
que l’Impreflîon dudit Ouvrage ci-delfits expli- 
qué fera faite dans nôtre Royaume, & non ail- 
leurs, en bon papier, & en beaux cara&eres, 
conformement aux Rcglemens de la Librairie ; 
& qu’avant que de les expofer en vente, le Ma- 
Bulctit, ou Imprime, qui aura fervi de Copie 
à l’impreflibn dudit Ouvrage ci-deflus fpéclfié , 
fera remis, dans le même état où l’ Aprobatioa 
y aura écé donnée , ès mains de nôtre très cher 
le féal Chevalier Garde des Seaux de France le 
Sieur Flewriau d’Armenonville ; ÔC 
qu’il en fera enfoite remis deux Exemplaires dans 
nôtre Bibliothèque publique, un dans celle de 
nôtre Château du Louvre, 8c un dans celle de 
nôrredir trrès cher 8c féal Chevalier Garde des 
Seaux de France le Sieur Fleuriau d’Ar- 
menonvillEj le tout à peine de nulliré des 
Préfentes. Du contenu defquelles vous man- 
dons le enjoignons de faire jouit FExpofant, 
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ou (es Ayant-caufe, pleinement, & palfible- 
ment , fans fouffrir qu*il leur foie fait aucun 
trouble , ou empêchement. Voulons que la Co- 
pie dcfdites Préfentes, qui fera imprimée tout 
au long au commencement ou à la fin dudit Ou 
vrage, foit tenue pour dûëment fignifiéc •, 5 c 
qu'aux Copies collationnées par l’un de nos 
amcz & féaux Confeillers & Sécrétaires , foi 
foit ajoutée comme à l’O riginal. Commandons 
au premier nôtre Huillier, ou Sergent, de faire 
pour l’exécution d’icellts tous Adtes réquis & 
néceflfaires , (ans demander autre permiflion » & 
nonobftant clameur de Haro , Charte Norman- 
de, & Lettres à ce contraires : Car tel est 
nôtre plaisir. DONNE’ à Paris le 
troifiéme jour du mois de Juillet l’an de grâce 
mil fept cens vingt-deux , & de nôtre régné le 
feptiéme. Et pins bas : Par le Roi en fon Con- 
fêil. Signé , DE S. HILAIRE, avec pa- 
raphe : Et feellè de cire jaune. 

Regiflré fur le Régi (Ire V. de la Communauté 
des Libraires & Imprimeurs de Taris , page 
142, 163. conformement aux Règlement , 

& notamment a l'arrêt du Confeil du 13 Aoufi 
1703. A Parts, le fept Juillet mil fept cens 
vingt-deux- Signé, DELAVLNE , S in die. 

Les Exemplaires ont été fournis. 
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DES SACRES 

ÎT COURONNEMENT 
DES ROIS DE FRANCE. 

FAITS A REIMS. 

A commencer par Clovis, jufquà 
Louis XV. 




le Satre de Clovis J , 


L O V I S premier , cîn* 
quiéme Roi de France de- 
uis Faramond. Le point 
__ de vue fous lequel on doit 
cnviûger le Sacre des Rois de France, 
eil celui de Clovis. Ce grand Prince * 

A 
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X Histoiri 

tout chargé de gloire , & des'dépoüillcs 
des Allemans , vaincus a la journée de 
.Tolbiac, s’étant venu jetter aux pied* . 
de S. Remi , Archevêque de Reims , 
.|>our recevoir de lui, & les inftruétions 
a la Foi Catholique, & le faint Batcme, 
fuivant le vœu qu’il en avoic fait , s’il 
gagnoit la bataille j & ayant généreux 
lement foulé aux pieds ce qu’il a voit 
toujours adoré julqu’alors , & enfin 
adoré hautement ce qu’il avoit toujours 
foulé aux pieds, fut lavé par une triple 
immerfion dans les eaux facrées du Ba- 
tême , la veille de Pâques de l’année 
497. (de fon régné la vingt -cin- 
quième ) dans l’Eglife Métropolitaine 
de Reims, oh étoient les Fonts Baptif- 
maux de la Ville. C’eft là qu’il devint 
fans doute Roi Chrétien , de Roi in- 
fidèle qu’il étoit auparavant; mais on 
doit ajouter qu’il devint aufli Roi très 
Chrétien , & Fils aîné de l’Eglife, 
par i’on&ion de la fainte Ampoule. 
Car S. Remi , non content de lui avoir 
conféré la grâce Baptifmale , lui confé- 
ra encore celle de généreux Défenfeuc 
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de l’Eglife, par l’onétion du Chrême 
céle/le , aporté de la main d’un Ange. 
Titres .qu’il acquit légitimement des 
lors > & à lui , & a fes Succefleurs , puis- 
qu'il fut le premier Roi véritablement 
Chrétien de ce tems*là, tous les auties 
étant Infidèles, ou Ariens ; & que déplus 
il extirpa entièrement 1’Arianifmc de 
tous fes Etats. Ce prodige de la fainte 
Ampoule e/l incontcllablcj la T radition 
confiante , l’autorité des plus grands 
Hommes , en apuyent fortement la 
croyance : & dans le neuvième (îccle la 
chofe étoit fi publique , & fi connue aux 
gens de Lettres , & au Peuple de France, 
qu’on auroit paflfé pour ignorant» pour 
peu qu’on eut ofé la révoquer en doute. 
En vain voudroit-on opoferà ce fait les 
raifonnemens de quelques Critiques mal 
fondez 5 on ne pourra jamais détruire 
le témoignage d’Hincmar, qui après 
avoir recueilli exaélement toute l’Hif- 
toire des Ecrits des Auteurs , & des Ar- 
chives de fon Eglifc , s’en expliqua fl 
hautement avant de facrer l’Empereur 
Charles le Chauve , en la ville de Metz» 

Aij 
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au defaut de l 'Archevêque de Treves; 
en préfence des Evêques aflcmblez, êc 
& des plus confidérables Seigneurs de 
la Cour 5 en un mot, de tous les Fran- 
çois, accourus à ce fpe&acle, fansqu’- 
aucun réclamât contre > tant la chofc 
croit connue alors. Enfin, dans le mo- 
ment que Charles , porté à. recevoir 
( ainfi que 1 écrit un Auteur moderne, 
en citant Sirmond, tome 3. de* Con- 
ciles de France, en l’année 860. ) la 
Couronne , & l'Onction lainte , à l’e- 
xemple de l’Empereur Loüis le Débon- 
naire , fon pere , qui avoir été couron- 
né à Reims par les mains du Pape 
Ecicnne IV. le même Hincmar lui die - 
ces paroles mémorables j à fçavoir , que 
ce même Empereur Loüis defeend , par 
le bienheureux Arnoul , d’un autre 
Loüis { c’eft Clovis ) ce Roi illuftre , 
converti avec toute la Nation , & ba* 
ciLé par S. Remi , l’Apôtre des François^ 
dans l’Eglifc Métropolitaine de Reims», 
oint, & facré pour Roi, avec le faine 
Chrême envoyé du Ciel, tel que nous 
l’avons encore aujourd’hui : Ça’ lit ni 
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fiunffo Chrifmate, Unde adhuc habcmus* 
ferunîli , & in Rcgcm facrati. Clovis > 
apres avoir foûmis toutes les Provinces 
qui font au delà du Rhône > & de la 
Loire, & être venu à bout de Tes Enne- 
mis , mourut à Paris le 17 Novembre 
de l’an 5 11. & fut enterré en l’Eglife 
de S. Pierre & S. Paul , qu’il a voit com- 
mencé de faire bâtir. Sainte Géne- 
TÎeve , qui lui a depuis donné fon nom > 
y avoir été enterree la même année. Lé 
régné de Clovis fut de trente ans , & fa 
Vie de 45. 11 laifla trois enfans de la 
Reine Clotilde j fçavotr, Childcbert, 
Clodomir , & Clotaire. Childebert lui 
fuccéda , ayant eu > pour partage fait 
eiftre fes freres , le Royaume de Paris. 
Voyez Grégoire de Tours, livre 1. Ai- 
moin, livre x. Hintmar. Mézcray, en 
fon Hiftoire de France. 

Tout ce fui ejf ainfi mur fui , “ ai * 
commencement ou a la fin de chaque li- 
gne , nefi feint du corps du Livre $ 
m ai s feulement mis four faire connootrt 
su Lccitur la Suceejjien de nos Rois. 
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Le Couronnement de Childtbert. 

jî/^Hildebert, Gxiéme Roi de 
» V ^ France » fut le premier fils de 
» Clovis , lequel prit le Sceptre api'ès 
a, la mort de fon Pere , Pan ^ 1 1 . Il par- 
3, tagea fon Royaume avec fes trois fre- 
»,r es, Clodomir , Clotaire, & Théo- 
3> doric, il eût en partage le Royaume 
» de Paris. Ce fut en Childebert que 
» la Loi Salique fut obfervée pour la pre- 
„ miere fois, étant mort fans enfans mâ- 
3, les. Il mourut à Paris, lan 565. ayant 
„ régné 43 ans. Voyez l’HiRoire de 
„ France. * 

Le Couronnement de Clotaire I. 

^ Lo T A 1 r e , premier de ce nom, 
a» ^^feptiéme Roi de France , fils Clo- 
» vis premier , fut premièrement Roi 
a de SoiHons 5 puis , après la mort de fes 
» freres & de fes neveux , de PAuRrafie 
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6c de tout le Royaume de France. Il « c 
mourut à Compiegne l’an 5 64. ayant “ 
régné cinquante ans. 

» 

•« * 

Le Couronnement de Chércbcrt. 

C Herebe rt , huitième Roi de <e 
France , fuccéda à fon Pere Cio- u 
taire premier, l’an 564. Il mourut à cc 
Blaye ,fans en fans mâles , apres avoir ce 
régné neuf ans. “ 

Le Couronnement de Chilpéric. 

C Hilperic, neuvième Roi de tc 
France , fils puîné de Clotaire IK 
premier , fut premièrement Roi de tc 
Soiffons, en 561. puis de France, en <c 
571. apres la mort de fon frere Ché- <c 
rébert. Il fut attaffiné à Chelles en" 
revenant de la chatte , l’an 587. 


Air 
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, le Couronnement de Clotaire II. 

*>/^Lo taire , fécond du nom* 
*> Vy dixiéme Roi de b rance , parvint 
i» à la Couronne par la more de fou 
3» fere Chilpéric premier, en 587. à l’â- 
», ge de quatre mois. II eut pour Tu* 
*> teur , & pour Régent de fon Royau- 
,*me, Contran, Roi de Bourgogne. Il 
*3 hérita des deux Royaumes d’Autra- 
3 » fe , & de Bourgogne : & apres avoir 
» pacifié fon Royaume, 8c acquis la- 
is mour de fes Peuples , il mourut ea 
*» 6 3 z. après 45 ans de régné. 

le Sacre de Dagobert A 

O A G o B e R t, premier du nom on- 
zième Roi de France , premier fils 
otaire II. monta furie Trône Pan 
6 } 2.. étant déjà Roi d’Autrafie , fousde 
bon plaifir de fon Pere , avec lequel il 
gouvernent le Royaume. Le Moine Ai- 
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moîn*lîvre4.chap. 17. dit qu aufîi-tôt 1* 
mort de Ton Pere Clotaire, il tac reçii 
& reconnu pour Roi à Reims, s y etaoc 
rencontré grand nombre de G:ands 
du Royaume , & de Peuple , qui le reçd» 
rent avec grande joie. Il mourut 1 an 
6 + 6 . âgé de 4* ans , en ayanc régné 
quatorze. 

Ht######## 

Le Courwntmcn à: C.ovis IL 

C Lo ri s 1 1 . douzième Roi de * 
France, fils de Dagobert, fuc- c# 
céda à Ton Pere à 1 âge d'onze ans, <* 
Pan 648. fous la Régence dt fa Mere , ‘ 6 
& la Tutele des Maires du Palais , qui « 
devinrent les Arbitres fou verains delà * 
paix, & de la guerre Ils gouvernèrent “ 
fidéliemebt l’Etat Clovis mourut Pan “ 
664. âgé devingt-fept ans, aprç* «a “ 
avoir régné feize àdu-fept. “ 


Digilized by Google 



*o • HlSTÔIKtfî 

• Le Conformement Je Clotaire IJ J. ~ 

», é^Lo ta i ri, III. , treiziéme Roi 
„ de France , occupa le Thrônc 
,, après fonPere Clovis II. l’an 66 4. La 
», Sainte Reine Batilde fa Merè, gou* 
„ rerna pendant fa minorité , avec une 
», merveilleufe prudence. Mais Ebroïn , 
>, Maire du Palais , obligea cette Prin- 
„ celle de fe retirer en l’Abbaïe de Chel- 
les. Clotaire mourut âgé de dix-fepc 
„ ans , Pan 66 8. fans avoir laide porté- 

a, rite. 

./ 

Le Couronnement de Childerie II- 

Hilderic IL quatorzième 
,, \« Roi de France , fils puîné de Cio» 
„ vis II. étoit Roi d’Auftrafie» lorfqu’il 
fuccéda à fon frere Clotaire I IL 
,, l’an 6 6 8. Pendant fon régné , il fit 
„ fouetter un Gentil-homme, nommé 
„ Bodillion , qui fe reflentant de cet af- 
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.Vont, le tua de fa propre main , Iorf- 
qu’il chaffoit proche i’ Abbaïe deChel w 
les: ce qui arriva l’an 6 78 . <c 


Le Couronnement de Théodoric I. 


T HeoDoric premier, quin- <e 
ziéme Roi de France, frere de <c 
Childeric , & fils de Clovis II. fut tiré tC 
de 1* Abbaïe de S. Denis. La mort dc“ 
Childeric ayant éteint la race Royale, 4C 
à la réferve de Théodoric i les Fran-“ 
çois , & les Grands du Royaume, vou- tc 
lant être commandez par un Prince (C 
du Sang Royal, mirent la Couronne <c 
fur la tête de Théodoric. Il mou» tc 
rut en 68 3 . & régna quatorze ans. «• 

Le Couronnement de Clovis III. 

C Lovis IIÏ. feiziéme Roi de ee 
France, fils aîné de Théodoric 46 
premier , monta fur le Trône l’an ** 
* 8 4 . Il régna quatre ans , fous la Tu* l i 
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,, telle de Pépin de Hériftcl , Maire du 
3 , Palais. Il fut mis au nombre des Rois 
3, fainéans. Il mourut après avoir ré- 
» g n é quatre ans, l’an 653. 

Le Couronnement de Childi berl ' JJ. 

9) Hi ldebert II. dix-feptiéme 
„ Roi de France , étoit fils de 
3, 7 hjerry premier , fuccéda à fon frère 
-o Clovis III. Fan <^3. Pépin le Gros, 
„ Maire du Palais , gouvernoit toutes 
$, les affaires, & Childcbert n’eût que 
«î le nom de Roi. Il régna 17 ans ÔÉ 
quelques mois. Il mourut Fan 710. 

Le Couronnement de Dagobert IL 

3, T\agobert II. dix -huitième 
• 1 U Roi de France , fils aîné de 
3, Chiidebert 1 1. auquel il fuccéda 
» l’an 710. auffi bien qu’au nom de 
„ Roi , (car les Maires du Palais l’étoienc 
3> en éfet. ) Pépin , qui gouverna lVEtat 


Digitized by Google 



dis Sacre»» î 3 

{bus Ton règne » étoit aimé de tous les “ 
François , & en remporta toute la“ 
gloire*. Dagobert ayant régné 5 ans, 4 * 
mourut l’an 715.“ 

Couronnement de Ghilpcric II. 

C Hilteric U. dix • neuvième t# 
Roi de France, étok,au fenti- " 
ment de quelques Hiftoriens, fils de u 
Childéric II. Comme Prince du Sang," 
il fut tiré du Cloître par les François , c * 
pour être couronné l’an 715. 11 ré- <c 
gna cinq ans, & mourut fans enfans. “ 

Couronnement de Théo donc II. 

T Hiodoric IL ou Txer- 4< 

r Y , vingtième Roi de France , *• 

furnommé de Chelles, parce cju il <c 

avoit été nourri dans ce Monaflere, " 

étoit fils de Dagobert. Il monca fur le ** 

Thnonc après Chilpéric., l’an 710. 46 

par le crédit 5 c l’autorité de Charles ,c 
% 
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„ Martel. Son régné fut de vingt ari- 
,, nées , pendantlelquelles Charles eut le 
,, Gouvernement de tout l’Etat. Ilmou- 
„ rut l’an 741. Théodoric ayant régné 
„ lâchement i tout ce qui fe palTa pen- 
dant fon regne fut exécuté par la 
,, valeur & le courage de Charles Mar- 
„telj G bien que les François ayant 
j, très jufte fujet d’admirer une fi emi- 
„ nentc vertu , le placèrent entre leurs 
,1 Rois, 

Le Couronnement de Childerti III . 

ld ER i c III. vingt unième 
Roi de France , le dernier de 
„la première race,éioit fils de Théo- 
a , doric II. auquel il fuccéda l’an 742. 
„Ce Prince fut aflîs neuf ans fur le 
•> Thrône , avec la même fainéantife 
o que fon pere. Les cinq premières 
„ années fe payèrent fous Charles 
j, Martel , qui gouvernoit tout , & les 
3> quatre autres , fous fon fils Pépin : 
„ lequel ayant pris la qualité de Duc 
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des François , fit fi bien goûter aux « 
Seigneurs François le danger ou le «« 
Royaume s’étoit trouvé • par l’inca- «• 
pacité des Rois précédens , & par 
celle de Childéric > qu’ayant aufli trou- «• 
vé le moyen de difpenfer les François 
du ferment de fidélité, que l’on avoit 4 * 
juré à ce Prince , ils tombèrent tous 
d’accord de lui donner le titre de Roi , <• 
de dépolTéder Childéric , & de le faire <* 
Moine : ce qui arriva l’an 751. C’eft‘* 
cnceChildéricquefinitla première ra- <e 
ce des Rois de France, dite Méro- <c 
vingienne. “ 

V . . . - 

- . 


, , R E M A R Q^U E S. 

Q uoique nous ne trouvions aucun 
vcfiige bien mut que dans les H if* 
jpv ti * particulières des Rois précédons* 
depuis Clovis jufqu'k Pépin le Bref) tou - 
chant leurs Sucres en la ville de Reims 3 
Von peut croire néanmoins , que la plu - 
part de ces Rois y ont été facrez, : fondé 
fur une pièce authentique » éckapéeà L'in- 
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jure dcstems , & a aquelle il femble que 
nos Hijl riens nayent p oint eu afjez u é~ 
gdtd. La Totci. Les Annules de l'Ab» 
baie de Saint Btitm , à Saint Orner , 
(jr les A naL s de Metz, raportent que 
Fepin fut Jacré , je Un la coutume des 
François : d.nc , lorf qu'il fut facré , et toit 
la coutume des François de (acrer leurs 
Fois, & j'cfe a jouter y a Reims > for. de fur 
le témoignage de Gilles de Luge , qui vi- 
vo t en 1 1 5 x. dans la vie de S. AiLrt > 
ehr pitre quatorzième , iquel apclle l'E- 
gi'Jc de Reims y la mer e & les aéliees. de 
tout le Royaume, de France : fans oublier 
Larf ville , en la vie de S. Âemi 3 où il fe 
fert des mêmes termes . 

Le Sacre de Fépïn le Br f 

\ 

E Pp i k le Bref, Roi de France, 
le premier de U fécondé Race, fa* 
le Charles Martel ? voyant que tout 
Je monde concouroit à lui mettre la 
Couronne lur la rcte , & à dethro- 
»e* Childeric II L Prince Pans efpric, 

& 
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*& fans courage , fit aflembler les Etats 
du Royaume • pour avoir leurs fuffra* 
ges, qu’il n eut pas de peine à obtenir > 
aufli bien que la difpenfe du ferment 
de fidélité que lui avoient promis les 
Peuples , qu'il obtint auffi du Pape Za- 
charie, auquel il avoit envoyé des Dé- 

Î mtez. Le fufdit Roi Pépin le Bref , ou 
e Petit , fut facré & couronné Roi en 
la ville de Soiftons, l’an 751. par les 
mains de Boniface , Archevêque de 
Mayence, à qui l’Archevêché de Reims 
avoit été recommandé , attendit la pré- 
tention de deux Concurrens à l’Arche- 
vêché de Reims , qui n’étoient point 
d’accord : c’eft la remarque qu’en a fait 
Hincmar. Tout ce qui eft raporté ci- 
delTus eft tiré des Annales de l’Abbaïe 
de Saint Bertin , de Saint Orner 5 des 
Annales de France , depuis l’an 708. 
jufqu’en l’an 808. des Annales de Metz j 
de Réginon en fa Chronique. Et Hu- 
bert Maur, en fon livre des facrées 
Onftions, cité par Marlot, en fon livre 
de la Métropole de l’Eglife de Reims ; 
livre fécond , chapitre 48. dit que Bo- 
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niface a facré le Roi Pe'pin , non pas 
comme Delegué du Pape, ni comme 
Archevêque de Mayence > mais com* 
me Prélat , à qui l’Archevêché de Reims 
étoit commis & recommandé, en at- 
tendant qu’il y eût un Archevêque de 
Reims en poffeffion paifible. Flodoard. 
livre 1. çhapitre 19. & livre 3. chapi- 
tre 10. apuyé par les Annales de Metz. 
& par Réginon, ci-devant cité, en fa 
.Chronique, dit & raportc, que le Pape 
Etienne III. étant venu en France , 
pour demander du fecours au Roi Pé*» 
pin , contre le Roi des Lombards , qui 
l’oprimoitj & que s’étant rencontré en 
la petite Ville de Crecy , en latin Ca - 
rifiacus , (ituée à trois lieües près de No- 
yon, fur la Riviere d’Oife , prirent en- 
luite leur chemin , ( après .s’être entre- 
falué a & s’être rendu les honneurs réci- 
proques, ) vers la Ville de Reims , ou. 
ils fejournerent quelques jours, pendant 
lequel féjour le Pape Etienne III. le 
couronna & facra l’an 751. dans la gran- 
de Eglifc de Reims , conformement à 
la coutume d es François. Pépin mourut 



I 
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ïan 7 68. à S, Denis en JFr^uee, âgé de 
54 ans. - 




Le Sacre de Charlemagne . 

•• . ♦ 

C Harlêmagne , Roi de France» 

& premier Empereur d’Occident , 
étoïc fils aîné de Pépin le Bref , & de 
Bertrade. Il fut couronné» après la mort 
de fonPere , à Noyon , l’an 768. ville 
Epifcopale de la Province de Reims; & 
Carloman, Ton frere puîné , fut couron- 
né Roi à SoifTons , ville dont l’Evêque 
eft le premier fuffragant de Reims; iis 
fe contentèrent tous deux du partage 
que Pépin leur Pere leur avoit fait de 
fon vivant » en l’année ci-deflus. Ceci j 
eft prouvé & tiré de la vie de Charle- 
magne , faite par un Moine d’Angou- 
lêrne 5 des Annales du Roi Pépin , de 
Charlemagne , & de Louis le Débon- 
naire, depuis l’an 741. jufqu a 815. der 
plus parEginhard, Secrétaire de Char- 
lemagne. Le Pape Léon IIL ayant de 
grandes obligations à Charlemagne, il 

Bl J 
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l’avertir qu'il fe rendroic inceflamment 
en France, pour le remercier, ôc lui de- 
mander la continuation de fa prote&ionr 
laquelle nouvelle étant parvenue juf* 

3 u’à lui . il fe rcndic du Païs des Ar- 
ennes , ou il pranoit le divertiflemene 
de la chafle , en la Ville de Reims , pour 
y recevoir & accueillir le S. Pcre j qui 
quelque tems après y étant arrivé , il y 
fut reçû par Charlemagne » avec toutes 
les demonftrations d’amitié , & de joie > 
que le Pape pouvoit fouhaiter. Ceci effc- 
tiré d’Eginhard , & de Réginon. Flo- 
doard , livre 3. chapitre 15 >. & livre 3 . 
chapitre 1 o. raportant les Lettres que 
l’Empereur Lothaire écrivit au Pape 
Léon IV. en faveur d’Hincmar, nom- 
mé 6c defigné pour l’Archevêché de 
Reims , il lui fait connoître que fes Pré- 
déceflèurs Papes , ont couronné ôc facré 
pour Roi dans l’Eglife de Reims, le 
Roi Pépin, par le Pape Etienne III. & 
fon fils Charlemagne par le Pape Léon 
211 . Un Poète Saxon de ce tems là a 
compofé quatre vers latins , touchant 
l’arrivée du Pape Léon III. à Reims. 
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* tbvius Augujtus Remenfem vtntt in 
tirbem. 

Svfieptu?n*[HC fatis\, digno v encra* 
j tur ‘honore , , - 

Duxerat ad fedem , cui nomen Cari- 
_ fiacus. * 

Natalis Dominifejlis ibi rite pcraciis. 

Charlemagne mourut àAix la Cha- 
pelle , l’an 815 âgé de 71. ans , ayant 
re'gné 30 ans, en qualité de Roi de 
France, & 15 ans en qualité d’Empe- 
xeur. 

» » 

i < ' 

Le Sacre de Louis /. 

■* * - • , ; * 

• » 

L OUIS LE DEBONNAIRE, Roi 
de France , premier de ce nom , \ 

& fécond Empereur d’Occident , étoit 
fils de Charlemagne , 8c d’Hildegarde 
la fécond femme, qui le déclara Succef- 
feur du floriflant Empire , qu’il lui laif- 
Ùl dans l’AfTemblée générale des Etats 
tenue à Aix la Chapelle, l’an 813. 
; Thégan, Suf&agant de Treves, dans 

B iij 
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fes Annales, concernans lesa&ions de 
Loiiis le Pieux, ou le Débonnaire* Ada- 
mar , en la vie de Loüis le Débonnaire , 
Faucher au livre huitième de fes An- 
tiqüitez Françoifcsj Eginhard, Secré- 
taire de Charlemagne,, raportent tous 
quatre , que le Pape Etienne IV. ou V. 
( je dis, IV. ou V. parce qu’Etienne, 
IV. à. été fi peu de jours , fur la Chaire 
de S. Pierre , que fon Succeflèur Etien- 
ne, eft fouvent nommé par les Auteurs 
I V . ou V. ) S ucceffeur de Léon III. en- 
voya des Nonces ou Légats à l’Empe- 
reur Loiiis le Débonnaire , pour le prier 
de vouloir bien fouffrir qu’il le vint voir s 
& que pour cela, il voulut bien lui in- 
diquer le lieu de i’entrevûë. Ce fut 
la Ville de Reims , que l’Empereur chol- 
fit. Cette nouvelle du deflèin du S. Pere, 
donna beaucoup de joie à Loiiis, qui 
ordonna que fur la route» il ne manquât 
rien pour le Pape , & pour fa fuite. 
L’Empereur Loiiis étant averti de l’a- 
proche du Pape , alla au devant de lui 
dans la Plaine de Reims , ou s’étant ren- 
contré , ils mirent tous deux pied à ter- 
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rê$ & l’Empereur s’étant proflerné trois 
fois aux pieds du Pape , ils fe faluerent » > 
s cm bradèrent , s’accolèrent , & fe bai fe- 
ront s .de là s’acheminèrent en l’Eglife 
de Saint 'Rcmi de Reims, ou ayant fait 
leurs Prières, & le Te Deunï chanté , le 
Pape, & fon Clergé , firent à haute voix 
les loiianges Royales à l’Empereur : ce 
qui étant fait, le Pape fut conduit en 
un Apartement préparé pourj lui en la- 
dite Abbaïe, oii il ht connoître à l’Em- 
pereur le fujet de fon voyage 5 & en 
ayant été favorablement écouté , ils 
mangèrent enfemble. Enfuitc dequoi , 
l’Empereur fe retira dans la Ville , ( No- 
ta, que l’Eglife j & l’Abbaïé de S. Remi 
u’étoient pour lors enfermées dans les 
murailles de la Ville, ) ou il invita le 
Pape à un feflin & à un régal qu’il lui 
donna, & le combla en même tems de 
riches préfens 3 comme auffi fit le Pape 
de fon côté envers l’Empereur. Le Pa- 
pe, pour reconnoifïànce des bienfaits*, . 
& des préfens de l’Empereur # le couron- 
na & le facra Roi , & Empereur , le Di- 
manche fuivant , aufli bien que l’impérar 

JB iv 
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tricc Hermengarde , en l’Eglifc de N 5 - 
tre-Dame de Reims , & aptes s’être faits 
de part & d’autte des prôteftations d’a- 
initié j l’Empereur, de lui donner main 
forte , pour l’avancement & utilité de la 
Sainte Eglife jle Pape, de demander au 
Ciel , qu’il fût comblé pendant fa vie 
de bénédiftions 5 ils fe dirent adieu , fe 
quittèrent, & fe féparerent pour s’en re* 
tourner. Pendant cette entrevûë , Wl- 
faire, pour lors Archevêque de Reims , 
fort âgé , & malade, avoir pour Coad- 
juteur Ebon , qui eut l’honneur de re- 
cevoir le Pape , & l’Empereur , & de fu- 

E léer à fes défauts. G ’eft pour cela qu’E- 
on, ayant fuccédé à l’Archevêché à 
,Wlfaire , obtint de l’Empereur Loüis 
le Débonnaire , les murailles de la Vil- 
le , pour faire bâtir l’Eglife Cathédrale 
de Notre-Dame: & pour mémorial de 
l’entrevûë à Reims du Pape , &dc l’Em- 
pereur, qui s’eft faite en Si 6 . il a fait 
mettre au Portail de ladite Eglife, l’ef- 
figie du Pape , qui courronne l'Empereur 
Loüis le Débonnaire , qui mourut Ta* 
841. après un regne de vingt-fix ans, 
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C *Ha R LES le Chaüvi, Roi de 
^France, & troifiéme Empereur, 
«coiclc dernier des enfans de Loüis le 
Débonnaire , qu’il avoit eu feul de Ju- 
dith, fille de VclfeDuccle Bavière ,& la 
Seconde femme. Il fuccéda à fon Pcre, 
«n 840. & ayant eu guerre avec fes frè- 
res, pour le partage des Etats de leur 
Pere : & Lothaire fils de l’Empereur de 
meme nom , à qui apartenoit le Royau- 
me d’ A uftrafie, ou de Lorraine , étant 
mort de pelle à Plaifance, ville d'Ita- 
lie, Charles le Chauve l’ayant apris, fe 
tranfporta en la Ville de Metz , où il af- 
fcmbla un Sinode des Evêques d’Auf- 
trafie, &dc la Province de Reims > def- 
4quels ayant reçu les hommages , auffi 
bien que des Grands du Royaume > & 
lefdits Evêques d’ A uftrafie, ou de Lor- 
raine , fe fouvenant de l’ancienne Socié- 
té , qui avoit toujours été entre les E- 
glifes de Reims, & de Treves» qui *’é- 
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toiefic toujours regardées comme foeurs» 
prièrent Hincmar, pour lors Archevê- 
que de Reims» ( le Siégé de Treves é- 
' tant vaquant,,) avec l’agrément d’Ad- 
vent, pour lors Evêque de Metz, de vou- 
loir facrer & couronner pour leur flqi', 
Charles le Chauve; ce qui fut fait par 
Hincmar , en l’Eglife de S. Etienne de 
Metz, l’an 86 9. le 5 de Septembre. 
Dans la Harangue que fit Hincmar a* 
vantla Ceremonie , il avança que Char- 
les le Chauve defeendoie de la lignée de 
Clovis premier , qui , par S. Remi , fut 
batifé avec trois mille François , & 
oint d’une Huile du Ciel , de laquelle 
nous avons encore, T out ce q ui eil ci- 
devant allégué , eft tiré des Capitulaires 
du Roi Charles le Chauve, d’A imoin , 
du Préfidcnt Fauchet, au livre 1 o- de fes 
Antiquitez, chapitre premier. .Charles 
le Chauve mourut à Briord en Brefle « 
Tan 877. U régna 3 7.-, ans. 
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Le Sacre de Louis IL 


L Ou i s II. dit le Begue , à caufe du 
défautde fa langue, Roi de Fran- 
ce , quatrième Empereur , fuccéda à fon 
Pere Charles le Chauve, l’an 877. Il Te 
fie facrer à Compiegne , ville de la Pro- 
vince de Reims, par Hincmar, Arche- 
vêque de ' Reims , le huitième jour de 
£)ecembre de l’année fufdite. Ce fut 
du confentement de tôus les Evêques , 
Abbez, & Seigneurs du Royaume, qui 
s’v trouvèrent préfens. Les Evêques lui 
firent hommage, & lui demandèrent 
confirmation de leurs Privilèges ^ jurans 
& affirmans qu’ils lui feroient fideles, 
l’ai deroient ôeferviroient félon leur pou- 
voir , de çonfeil & de force : les Abbez , 
les Princes , & Vaflaux, firent pareils 
hommages , Sc prêtèrent le ferment 
aecoutûmé. L’Année d’après , le Pape 
Jean VIII. étant venu en France, le 
couronna le 7 Septembre dans l’Eglife 
Cathédrale de S. Pierre de Troyes , où 
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étoit aflemblé un Concile de Prélat* 
François, qui aflî lièrent à la Cérémonie. 
C’eft ce qui a donné lieu de croire qu’il 
fut couronné pour l’Eibpirej mais il faut 
obferver, que la première Cérémonie 
par Hincmar , fe ne pour le Sacre 5 Sc 
que celle-ci par le Pape » fut pour le 
Couronnement. Loiiis 1 1 . mourut à 
Compiegne , le Vendredi-Saint le 10 
Avril de Pan 879. Tout ce qui eft ci- 
devant raporté,l’a été par le Continua* 
teur d’Aimoin livre 5. chapitre 36. par 
la Chronique d£ Réginon , fous l’an 
878. par Fauchet, livre 10. des A’nti- 
quitez Françoifes , chapitre 1 o. par Pa- 
pire Maflon , livre 1 1. des Annalles de . 
France. ... 

' ■* Le Sacre de Louis III . 

\ 

: , • . t ; • ■/ 

L Ouis III. Roi de France, à qui 
fon Pere Loiiis le Begue avoic 
envoyé un peu avant fa mort , par Eudo 
Evêque de Beauvais, & le Comte Au* 
bin , fon Epée , fa Couronne , & les 
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êcemens Royaux. Quand l’Abbé Hu- 
nes, le Co-mce Thierry , & autres Sei- 
neurs du Parti des enfans de Loiiis le 
egue , curent apris que Loüis , Roi de 
iermanic , s’étoit mis en marche avec 
ne Armée pour entrer en France , afin 
e profiter de la foiblefle &de la jeunelïe 
e Loüis III. & de Carloman, enfans de 
.oüis le Begue 5 ils envoyèrent des E vê- 
ues en l’Abbaïe de Ferrieres , fituée 
ans le Diocefe de Sens, où Loüis, 6c 
Carloman , furent facrez 6c couronnez 
ans l’Eglife de S- Pierre de ladite A b- 
aïe > par Anfegife , Archevêque de 
!ens, l’an 875). Ceci cft tiré du Conti- 
îuateur d’Aimoin , livre 5. chapitre 39. 
le Fauchct, livre 10. chapitre 13. Il eft 
)on que le Le&eur remarque , que le 
>acre & Couronnement de ces Princes 
îe purent point fc faire à Reims, atten- 
lu que Loüis de Germanie étoit venu 
avec fon Armée jufqu’à Douzi , petite 
pille du Dioccfe de Reims 3 6c que l’on 
auroit trop hazardé , ou plutôt toute la 
Liberté , n’auroit point eu lieu , fi le Sa* 
erc fe fut fait à Reims : ©utre plus, Hinc* 
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mar,pour lors Archevêque de Reims » 
étoit dangereufement malade , & cen- 
fentit que le Sacre fe fit à Fcrrieres , fans 
que cela tirât à conféquence pour les 
Sacres à venir s les Evêques , les Abbez » 
les Comtes qui s’y étoient tranfportez.le 
lui ayant fait agréer. C’eft ce que rap- 
porte Flodoard, Auteur fidèle, & reçu 
de tous les Hiftoriens comme tel, dans 
fon Hiftoire, chapitre 19. où il parle de 
la Promotion de l’Evêque de Tournay » 
& au Chapitre 23. C’eft auffi ce que l’on 
voit dans la Lettre qu’écrivit Hincmar , 
au Roi Loüi? III. pour l’EIeétion de 
l’Evêque de Beauvais , dans laquelle il 
paroît qu’il étoit dangereufement ma- 
lade. Loiiis mourut à S. Denis en Fran- 
ce* l’an 882. après trois ans de régné. 
Et Carloman mourut d’une bleüure, 
qu’il avoit reçûë à la chaflè du Sanglier * 
l’an 88 4. ■ 
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Zf Courormement de Charles III. 


C Harles le Gros III. du nom. 
Roi , Régent de France , & cinquiè- 
me Empereur , fut apellé par les Fran- 
çois, pour gouverner l’Etat pendant la 
Minorité de Charles le Simple, fils de 
Louis le Begue , qui fut un tems des plus 
fâcheux j puifque les Normands, Nation 
pour lors des plus barbares, inondoient 
prefque toute la France , bruflans & 
faccageans tout ce qu’ils renconcroient, 
& dont la Province de Reims s’en refiTen- 
tit des plus. Le fufdit Charles le Gros, 
dans une conjon&ure fi prenante , à la 
priere de Foulques , Archevêque de 
Reims , lequel êtoit chargé du Gouver- 
nement du Royaume , & à la priere des 
Grands , s’étoit tranfporté en France 
pour la défendre & protéger > ou étant 
arrivé, tous les Grands du Royaume lui 
prêtèrent le ferment de fidélité : ce qui 
arriva l’an 885. félon Flodoard, livre 
4. Le commencement de fon régné fut 
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heureux par la défaite des Normands^ 
maisjdepuis il fut chafié , à caufe de la 
foibleflc de fon efprit , caufée par une 
maladie. Nous ne voyons, dans aucuns 
Hiftoriens qu’il eût été facré & couron- 
né Roi de France , attendu que Charles 
le Simple, encore Mineur, & véritable 
héritier de la Couronne, vivoitj mais 
bien nous voyons dans les Antiquitez 
Françoiies de Fauchée, livre io. cha- 
pitre 1 3. qu’il a été couronné Empereur 
a Rome , par le Pape Jean IV. le jour de 
Noël de l’an 881. Charles le Gros mou- 
rut de chagrin , étant réduit dans la der* | 
nicre des miferes, l’an 887. 

Le Sacre de Eudes. 

1 ' ' • 

E Ud e s , fils de Robert , dit le Fort* 
Les François voyant que Charles, 
fils de Loüis le Begue , étant encore eïî | 
âge de Minorité , n’étoit point en état 
de gouverner un fi grand Pais , confient 
tirent qu’Eudes gouvernât le Royaume, 
apres la mort de Charles le Gros , 6c 

qu’il 
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qu’il en fût déclaré Régent; comme il 
étoit un des plus vaillans Princes de Ton 
tems , & qu’il ne lui manquoit que le 
titre de Roi. Les Annales de Compie- 
gnO raportent, que les Etats du Royau- 
me s’aflemblerent l’an 888. à'Compie- 
gne , où la plûpart des Seigneurs élurent 
6c firent Roi Eudes , Comte de Paris , fils 
de Robert , dit le Fort j c’eftaufli ce que 
dit le Préfident Fauchct j & Aimoiti 
affùre, que ce fut malgré lui. Les An- 
nales cL-deffus citées , raportent qu’il 
fut facré & couronné par Gautier , Ar- 
chevêque de Sens, quoique Foulques* 
Archevêque de Reims, -s’y fut opofé * le- 
quel tenoit le parti de Guy, fils de Lam- 
bert , Duc de Spolette ; mai-s Foulques * 
& Baudouin Comte de Flandres , ayant 
changé depuis de fentiment offrirent 
à l’Empereur Arnoul » la Tutelle du 
jeune Roi. Mais Eudes étant toujours 
vi&orieux des Normands , & ayant eu 
une entrevûc à Vormes avec 1 Empe- 
reur Arnoul, s’en revint à Reims, oii 
il y reçut & trouva une Couronne des 
plus riches , & des mieux ornées de pier- 
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rcs précieufes.que l*£mpereur Arnoul 
lui a voit envoyée , &de laquelle Eudes 
fut couronne' dans la grande Eglife de 
Reims : tout le Peuple criant a haute 
voix, Vive le Roi. L’Archevêque Foul- 
ques, quoique Gardien du jeune Roi 
Charles, voyant fon jeune âge, la gran- 
de puiflance d’Eudes , fa vertu , & l’a-* 
mour des Peuplos envers lui , s'accom- 
moda à la conjon&ure de ce tcms-là i 
enforte qu’il confentit au Sacre & Cou- 
ronnement d’Eudes , qui fe fit pour une 
féconde fois, étant avant cela rentré en 
grâce avec lui. Eudes mourut à la Ferq 
en Picardie, lç 13. Janvier 8j8. & en 
mourant avoüa , qu'il n’avoit pris lq 
Gouvernement du Royaume , que pouç 
en empêcher l’invafion ,• & ordonna à 
tous les Grands du Royaume de re ^ 
çonnoîcre Charles , pour leur légitima 
Roj : c’çft ce que raporte Réginon. 
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Le Sacre de Charles 111 . 

C Harles III. dit le Simple , je la 
nomme troifiéme du nom , quoi- 
que ci- devant j’aye nommé Charles le 
Gros , troifiéme du nom » qui ait eu 
le nom de Charles depuis Charlemagne* 
attendu aulli que nos Hiftoriensne lont 
point d’accord fur la qualité de Roi de 
France , qu’ont portée Charles le Gros * 
& fon Succefleur Eudes. Charles le 
Simple, ainfi apellé àcaufe de la foible£* - 
fe de fon efprit, étoit fils pofthume de 
Louis Je Begue * & de la Reine Adélaï- 
de , qu’il laifla groffe en mourant. Foul- 
ques Archevêque de Reims , joint a 
Héribert , & Pépin, freres. Comte» de^ 
Vcrmandois , voyant que le tems étoit? 
venu pour facrer & couronner le Roi 
Charles, & qu’il avoir l’âge de quator- 
ze ans , quelques jours, prit le prétexte 
d’affembler un Concile à Reims , où les 
Evêques de la Province s’y étant rendus, 
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il facra & couronna le Roi Charles le 
Simple, le Dimanche iS Janvier 853% 
en leurs prélences , ôc en celles des Com- 
tes fufdits , de Baudoüin Comte de Flan- 
dres , & de plufieurs autres 5 ôc le fit re** 
connoîtrepour Roi , par ladite AfTem- 
ble'e. Foulques , qui etoit un Prélat de 
grand courage , en écrivit des Lettres 
au Pape Formofe, à l’Empereur Arnoul, 
2 c à grand nombre d’autres perfonnes 
qualifiées., comme nous l’aprenons de 
plodoard ,dans Ton Hiftoire de Reims. 
C'eft aufïî ce que raportent Fauchet , li- 
vre 11. chapitre 3. de fes Antiquitez> 
Papire MafTon , livre 1 1. de fes Annales; 
Lemire, dans les Notes fur le Livre in- 
titule j Codex dotuitienum fi arum, page 
t i ji & Réginon. Charles mourut à 
Péronne > après fix ans de captivité , l’aa 
915) délaifTé & abandonné de fes Sujets* 
ïl ne lailTa qu’un fils, nommé Loüis d’Ou- 
tremer, qu’il eut de fa fécondé femme» 
apelléc Ovigine, ou Ogive , fille d’E- 
doiiard premier, Roi d’Angleterre. Sur 
la fin de fon régné , Robert , Çomte de 
Paris, fils de Robert le Fort, & frère 
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puîné d'Eudes, qui fut ( comme nous 
avons dit ci-devant ) proclamé Roi 
de France , & qui laiÜa la Couronne au 
Roi Charles le Simple, fe plaignit hau- 
tement , qu’Haganon , Favori du Roi 
Charles le Simple , poflledoit toutes fes 
affe&ions , au préjudice des Grands du 
Royaume : cela lui attira leurs haines , 

& ils réfolurent en 9 2 1. de le déthrôner. 
Robert étant Chef du Parti des Mécon* 
tens, & prétendant avoir droit de fuc- 
céder à Ion frere Eudes » fe fit procla- 
mer Roi par les Evêques, Princes, & Sei« 
gneurs de France , le 29. Juin 922 8t 
rut facré , & couronné Roi , en TEglife 
Abbatiale de S. Remi de Reims > par 
Herivée, Archevêque de Reims , Eux y v 
étant préfens. Voyez Flodoard , en fa 
Chro nique j Mezcray, Hiftoirede Fran- 
ce 5 Sainte Marthe > Hiftoire généal®* 
giquç. ? : . ; ■ ; 
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Le Sacre de Rodolphe , ou Raoul . 

R Odol?he,ou Raoul de Bour- 
gogne» Roi de France, s’empara de 
la Couronne de France , de laquelle 
étoit en pofiTeffion Charles le Simple , 
qui ayant livré Bataille à Robert ( du 
quel nous avons parlé en l’article précé- 
dent, ) le défit à plate coûture, proche 
de Soififons , & le tua de fa propire main j 
mais Charles, au lieu de profiter de fa 
Vi&oire , s’en alla trouver l’Empereur 
Henry I’Oifeleur, pour lui demander du 
fecours, au moyen dequoi il lui cédoic 
la Lorraine : les Grands du Royaume fe 
croyant abandonnez par le Roi Charles, 
envoyèrent des Ambafiadeurs à Raoul 
de Bqurgogne , pour le prier de vouloir 
venir à leur fecours , & de vouloir bien 
fe mettre à la tête de leur Armée j ce 
qu’il accepta volontiers , en conduifant 
l’Armée de France, pour l’opofer à cel- 
le de Charles , qui avoit apellé les Nor- 
mands à fon fecours. Charles apréhen- 
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étant quelques embûches, & quelques 
trahifons , s’enfuit avec fon Armée par 
delà la Meufe,- de quoi s’apercevant les 
Grands du Royaume, aufquels Charles 
a voit envoyé plufieurs fois des Courtiers, 
pour les prier de le vouloir bien rapel- 
1 er , & de le IaifTer paifible pofTefTeur du 
Royaume , comme auparavant 3 & n’a* 
yant pu les gagner, ni a pai fe r , ils re- 
connurent pour leur Roi Raoul , 8c le 
firent facrer & couronner dans l’Eglife 
de S. Médard de Soiffons , le 1 3 de Juil- 
let de fan 5) 2. 3 . quelques Hiftoriens di- 
fent, par Abbon Eveque de SoifTons, 
d’autres difent par Gautier Archevê- 
que de Sens , ainfi que le raporte la 
Chronique de S. Pierrç le vif de Sens. 
Quoique Flodoard, 8c le Fragment de 
l’Hiftoire de France , par André Du- 
chêne, tome 3. ne difent nullement par 
qui il a été facrés il faut prefumer que 
l’Archevêque de Reims , qui fe nom- 
moit Seulfe , avoit donné la permiffion 
de facrer pour Roi Raoul , attendu que 
ledit Seulfe Archevêque de Reims, ain- 
fi que le raporte Flodoard, n’avoit poirçc 

C iv 
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encore reçûle Pallium du Pape Jean X» 
& que Payant reçû peu de tems après , 
il facra & couronna dans l’EglifedcS. 
Remi de Reims, Emme, femme de 
Racul. Voyez Flodoard , en fa Chroni- 
que > Guillaume Nangis 5 Fauchet , li- 
vre 11. Raoul mourut l’an 573 6. le 1 5 
de Janvier , à Auxerre, & reçut les hon- 
neurs de la Sépulture dans l’Eglife de 
Sainte Colombe de Sens. 

V 

Le Sacre de Louis JP. • 

L Ouis I V. >dit d’OüTHEMER 9 
Roi de France i fils de Charles le 
.Simple, & d'Ogive , fille d’’Edoiiard le 
Viel, Roi d’Angleterre. Après le mal- 
heur arrivé à fon Pere Charles , Ogive 
fa Mere s’enfuit avec fon fils , vers Adelf- 
tan fon frere, Roi d’Angleterre, qui 
eut foin d’élever ce jeune Prince , & le 
retint en fa Cour, jufqu’en l’an 93 6. 
que les François, à la follicitationd’Fiu- 
gués le Grand , Comte de Paris ., qui 
ayant apris la monde Raoul, Roi de 
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France , pria Guillaume Archevêque 
de Sens > (Faucher, livre n. chapitre 
*. ) de pafler en Angleterre, & d’al- 
ler vers Ogive, veuve du Roi Charles 
le Simple , lui remontrer , que les Fran- 
çois fçaehans qu il n’y avoir point de 
plus proche héritier de la Couronne 
que Louis fon fils, elle voulut bien le 
donner, &: le rendre à Tes Suiets, qui 
avoient délibéré de le reconnoitre pour 
leur Roi j mais Elle , apréhendant d’en- 
veloper fon fils Louis dans les malheurs 
de fon Pere , ne voulut point promettre 
de rendre fon fils , que les AmbaflTa-. 
deurs de France n’eullent juré au Roi 
fon frere , qu’ils n’étoient venus à d’au- ' 
tre intention , que de rétablir fur le 
.Thrône, & de reconnoître pour leur 
Roi, fan Neveu , leur Prince naturel. 
Ce qui étant fait , le Roi Adelftan , af- 
fùré par les fermens que lui firent les 
Prélats, & les Seigneurs François, les 
Otages donnez , dit Nangis, il fit em- 
barquer le jeune Prince dans des Vaif- 
feaux François, avec lefquels il aborda 
à Boulogne , ou Hugues le Grand , & 

* 
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les Nobles de France l’attendoient : 
fi- tôt qu’il fut débarqué, il lui firent foi 
& hommage, fur la Grève même, oîï 
le Sable de la Mer, ainfi que l’on étoiü 
convenu. Delà, le jeune Roi fut mené 
à Laon, dans laquelle Ville il fut facré, 
par Artaud Archevêque de Reims, en 
préfence des Grands du Royaume & 
plus de vingt Evêques , duquel Sacre 
Fait hors de la ville de Reims, le 20 
du mois de Juin de l’an 936. Flodoard, 
qui vivok pour lors, & qui fut témoin 
dudit Sacre, en rend de bonnes & fuf- 
fifantes raifons dans fa Chronique, en 
l’année ckdeflus , qui font j que Reims, 
étoit infeâé de la Perte j que le Comte 
Héribert, par fes menées, tenoitles lieux 
les plus forts du Païs Rémois. Ainfi Ives 
de Chartres , & Scipion Dupleix fs 
trompent fort, lorfqu’ils avancent , que 
Louis d’Outremer fut facré par Anfe- 
gife, Archevêque de Sens ^ ou par Guil- 
laume de Sens. Loüis d’Outremer aU 
lant de Laon à Reims , & pourfuivant 
un Loup, qu’il rencontra lur fon che- 
min , fon cheval s’abattit, & le renverfa 


Digitized by Google 



n - - - — . 

' * r 

des. Sacrés. 43 

1 f>àf terre fi rudement, qu’il en eut le 
corps tout froifle j cette meurtriflure fe 
tourna en une maladie, qui le priva de 
- Ja vie le 1 5 Octobre 554. en la ville de 
Reims , ou il s’étoit fait conduire , & fut 
enterré en l’Eglifede S. Remi de Reims, 
fur le Tombeau duquel , fon éfigie pa- 
roit encore a prelent » a cote du grand 
Autel, le réprefentant aflis en fon Thrô- 
ne » tenant le Sceptre à la main. 

\ 

, ' Le Sacre de Lothaire. 

I 

L Othaire , Roi de France, fils 
de Loiiis IV. dit d’Outremer, ÔC 
- de Gerberge de Saxe , laquelle ayant 
; rendu les derniers devoirs à la mémoire 
• de Loiiis IV. fon Epoux, fort embaraf- 
• fée comment elle feroit reconnoître & 

, facrer Roi fon fils aîné Lothaire , prie 
avis & confulta Hugues le Grand , Prin- 
ce alors d’une grande autorité , 8c d'un 
grand pouvoir en France , qui lui ayant 
promis tout fecours & fcrvices , conclu- 
ant & convinrent enfemble de ce qu'ils 
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avoient à faire, & firent venir en F Ab* 
baïe de S. Remi de Reims, Lothaire» 
âgé de i 3 ans > où, en préfence d’Hu- 
gues le Grand, de Brunon fon Oncle 
Archevêque de Cologne , & de plufieur 
Evêques, & Grands du Royaume de 
France , de Bourgogne , & d’Aquitaine* 
ils firent couronner & facrer,lc 13. de 
Novembre de l’an 554. Lothaire fuf- 
dit, avec beaucoup de préparatifs & de 
magnificences, par Artaud, Archevêque 
de Reims: & Lothaire en reconnoiflance 
donna aux Princes Hugues, pere , & fils, 
le gouvernement des Duchez de Bour* 
gogne, & d’Aquitaine. Lothaire mou- 
rut à Reims , de poifon , le 2 de Mars 
de Pan 986 . âgé 45. & fut inhumé en 
l’Eglife de S. Remi de Reims, où fon 
éfigie paroit au côté du grand Autel, 
opofé à celui de fon pere Loüis d’Ou- 
tremer , le répréfentant affis en fott 
Thrône , tenant le Sceptre à la manu 
Tout ce qui eftci-deflùs avancé, eft fon- 
dé fur la Chronique de Fl< doard, ra- 
porté par Fauchet , livre 1 2. chapitre 14* 
par Aimoiii) par Dupleix , Mezeray, 


Digitiz&O by Googl 


V) V 



des Sacres. '45 

& par un ancien Manufcric de l’Abbaïe 
de S. Benoît fur Loire. 

i i 

Le Sacre de Louis V . 

! * c 

L Ou 1 s V. du nom , fils de Lothaire , 
& d’Emme , le dernier Roi de 
France , de la lignée de Pépin , & de 
Charlemagne, dite des Carlovingiens » 
laquelle a régné pendant l’efpace de z 3 6. 
ans. Son Pere l’aflfocia au Gouverne- 
jnent de l’Etat des l’an 575?. ce qui juf. 
tifie les 9 ans de régné que lui don- 
nent le Continuateur d’Aimoin, & le 
Moine Oderan, en fa Chronique de S. 
Pierre le vif de Sens. Loiiis ci*de{Tus, 
( die le Fainéant , ) juvenis quinihilfe* 
ch , comme parlent les anciens Auteurs, 
fut marié à Blanche , fille d’un Seigneur 
d’Aquitaine. Le RofLothaire, fon pere* 
) ayant du mécontentement de l’Empe- 
reur Othon 1 1 . pour avoir donné le Du- 
ché de Lorraine à Charles de France, af- 
fembla une grofle Armée , pour s’empa- 
rer de k Lorraine , & pour la rétablir 
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en Royaume , comme elle avoic été ci- 
devant : il pénétra avec Ton Armée 
jufqu’à Aix la Chapelle 5 & Othon de 
ion côté pénétra avec fon Armée en 
France» en ravageant le Pais Rémois , 
& SoiÆonnois j néanmoins, la paix ne 
laifla pas que de fe faire entre Eux, ce 
fut en la Ville de Reims qu’elle fe con- 
clut, { & non pas proche la Rivicre de 
Cher, comme le raporte Sieebert, ) en 
préfence d'Hugues, de fonfrere Henry, 
& des Grands du Royaume , qui eurent 
de la peine à consentir a cette Paix. Et 
le Roi Lothaire ne renonça pas par cet- 
te Paix au Duché de Lorraine, ( com- 
me le dit Sigebsrt , ) mais l’accorda a 
Othon, comme FiefrelevantdelaCou- 
ronne • & comme un bien- fait qu’il 
voulut bien lui faire * ainfi que le die 
Hugues de Fleury, ou Fleurus j & Ger-: 
bert, qui dans la fuite devint Archevê- 
que de Reims, puis Pape, fous le nom 
de Sylveftre II. & qui pour lors étoit à 
Reims, le raporte dans la Lettre qu’il- 
écrivit à l’Abbé d’Aurillac, où en par- 
lant d’Adalberon , Archevêque de. 
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eims,& Chancelier de France, il die 
je les Lorrains furent obligez de fervir 
fils de l’Empereur, fous le bon plaifir 
confentementdu Roi de France. L’on 
;ut avancerons paflTer pour téméraire, 
je Loüis V. dans cette Affemblée, qui 
fit a Reims pour conclure la Paix, y 
it facré & couronné pour Roi , com- 
ie on le peut remarquer par la fupu- 
.don que l’on fera des annnées de fon 
*gne; il eft vrai que Fauchet, fie Gla- 
sr raportent, que Loüis V. fut cou- 
inné àCompicgne, du vivant de (on 
ere Lothaire, qui l’affocia avec lui», 
jmme nous l’avons déjà dit , au Gou- 
vernent de l’Etat, après fon maria- 
s. Loüis mourut le 11 de Juin de l’an 
87. après avoir régné feul un an fie 
uelques jours, & fut enterré à Saine 
Corneille de Compiegne. Oderan , que 
ai déjà cité , raporte en fa Chronique, 
ue Loüis donna en mourant le Ro- 
aume à Hugues Capet , au préjudice de 
in Oncle Charles de France, Duc de 
.orraine j fit que Ion Perc Lothaire en 
aourant, 4 voit recommandé à Hugues 
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Capet, d’aider de les confeik , & d’a- 
voir foin de fon fils Loüis. Tout ceci eft 
tiré de Glaber Raoul, en fon Hiftoire, 
livre i. chapitre 3. d’Alberic , & d'O* 
dera n, en leurs Chroniques 5 d’ Aimoin , 
de Nangis , 5 c de la Chronique de 
U aillezais. 

Le Sacre de Hugues Capet. 

H ^Ugues Capet, trente-fixiéme 
• Roi de France , dit Capet , à caufe 
de la bonne tête , 6c le Cher de la troi- 
sième Race de nos Rois , dite des Capé- 
tans. Il éioit fils, d’Hugues le Grand, il 
defeendoit de mâle en mâle de Pépin 
Je Grand, par le Comte Childebrand 3 
& du côté des femmes , il tiroit fon 
origine de Clovis. Hugues Capet , 
Comte de Paris, Duc de France, aimé 
des François, fut proclamé Roi à No- 
yon , la même année de la mort de Loüis 
V. dans l’Aflemblée des Etats qui s’y 
tint , enfuite facré & couronné aReims, 
par l’Archevêque Adaiberon , le 3 de 

Juillet 
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uïllec de l’an $ 8 7. & Charles pre- 
nier , Duc de Lorraine , fils puîné 
Le Loüis IV. dit d’Outremcr, légitime 
luccefleur de la Couronne, en fut ex- 
lu par les memes Etats aflemblez , à 
aufe de rattachement qu’il a voit aux 
Allemands , & de l’hommage qu’il a- 
oit rendu à l’Empereur , pour le Du- 
hé de Lorraine. Hugues Capet , s’af* 
3cia fon fils Robert , & régnèrent en* 
:mble jufqu’au 14 O&obre de l’an 
5)7. qu’Hugues mourut, âgé d’environ 
7 ans, dont il en avoit régné dix & trois 
lois quelques jours depuis fon Sacre. 
I fut enterré en l’Abbaïe de S. Denis, 
côté du grand Autel. Sa piété lui fit 
vqir le titre de Défenfeur de l’Egiife s 
: fa rare conduite , celui de Reftaura- 
ïur de l’Etat. Tout ceci eft tiré des 
tuteurs de l’Hiftoire de France , rapor- 
; par le Sieur André Duchêne , tome 
. du Continuateur d’ Aimoin , livre 5 
hapitre 4. & 5, & qui font citez, pour 
reuve de ce qui eft: raporté ci-deflus , 
L ci après, par Théodore, & Denis Go- 
efroy , dans le livre du Cérémonial 
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François, qu’ils ont compofé , tome praà 
mier » & dont je me fers beaucoup , 
après eux, dans ce que j’avance pour 1 

preuve de mes Citations. 

/ 

Le Sacre de Robert 7. oh IL 

R ObertI. ou II, du nom, Roi dé 
France, furnommé le Saint, le 
Droit, le Sage, étoit fils d’Hugües Capet, 
& d’Adelarde : le Continuateur d’ Ai- 
Inoin, livre 5. chapitre 45. dit, que l’an 
587. Hugues Capet , Duc, fut facré à 
Reims, le 3 de Juillet de Tannée fufdite > 
& que la même année , fix mois apres* 
comme raportent quelques Auteurs , 
Robert fon fils , fut aufll reçû & recon- 
nu Roi , pour lui fuccéder après fa mort, 
& pour 1 aider à gouverner pendant fon 
vivant : ce que Ton peut encore prou- 
ver, pair le Privilège que les deux Rois , 
pere, & fils, accordèrent à TAbbaïe de 
Corbie en Picardie, auquel Privilège 
Régnault, faifant l’Office ou Fon&ion 
de grand Chancelier de France , pour 
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{ftdalberon , Archevêque de Reims, a- 
Voit figné & foufcrit : ce que l’on re- 
connoïc encore par la petite Chronique 
d’un Auteur inconnu, raportée par An- 
dré Duchêne, tome 3. & de la Chro- 
nique d’Hugues de Fleury , tome 4. & 
du Concile qui s’eft tenu à S. Bâle , Ab- 
baïe disante de Reims de trois lieues , ' 
ou Arnoul , fils natutel du Roi Lo chaire, 
& pour lors Archevêque de Reims , fut 
dépofé dans cette Auemblée, pour cri- 
me d’infidélité , êc de félonie , envers 
les deux Roisj ainfi qu’il eft raporté 
dans les A&es de ce Concile, que l’on 
trouve dans le Livre de la Métropole v , 
de Marlot , tome i. livre 1. chapitre 1 5. 
Glaber Raoul, 'livre 11. chapitre i.ra- 
porte , que la Couronne ae France 
d’Hugues Capet, premier de la tror- 
fiéme race de nos Rois, ayant afiTocié 
fon fils Robert au gouvernement du 
Royaume , l’avoit fait bénir & facrer à 
Reims > aux Kalendes de Janvier, lut 
mois après que lui-même y fut facré ) 
quoique plufieurs Auteurs écrivent, 
que Robert fut facré 5c couronné à Or* 
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Jeans. Robert mourut à Melun ; le 1&4 
Juillet 1031. âgé de 60 ans, ayant ré- 
gné trente- trois ans &neuf mois queli 
ques jours, & eil enterré à S. Denise» 
France , devant l’Autel de 1 * Trinité. 
C’eft le premier de nos Rois , que l’on ait 
connu , qui en touchant de la main les 
Malades attaquez d’EcroüelIes , & fai- 
fant fur eux le (igné de la Croix, lésait 
guéri*. 

■ Le Sacre d'Henry premier. 

M Enry premier. Roi de France, 
fils de Robert, & de Confiance de 
:nce , avoit été facré& couronnéà 
Reims , l’an 1027. fix ans avant la mort 
de (on Pere , par Ebal , Archevêque de 
Reims , avec toute la pompe & magni- 
ficence en femblable cas réquife 011 
fc rencontrèrent tous les Grands du Ro- 
yaume , ce fut par le choix & la volonté 
de fon pere Roberc, après le décès d’Hu. 
^ues le Grand fon frere aîné, qui avoit 
été couronné Roi en l’Eglife de S. Cor? 
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neïïlc de Gompiegne , l’an 1015. le jour 
de la Pentecôte. Ce que j’avance , eft 
tiré de la Chronique de Dijon , des Let- 
tres Patentes accordées aux Moines du 
Monaftere de S. Jean d’Angeli , en date 
du mois d’Aouft de l’an 1017. d’un 
Fragment de l’Hiftoire de France , de- 
puis Robert , jufqu’à la mort du Roi 
rhilippepremier, tiré d’un ancien Exem- 
plaire de Fleury fur Loire, & de la Let- 
tre 55. que Fulbert, Evêque de Chartres, 
écrivit à Guy , Evêque de Senlis , où il 
l’exhorte de perfuader à l’Archevêque 
de Reims, de n’aporter aucune difficul- 
té à facrer pour Roi Henry, fils aîné du 
Roi Robert Ton pere 3 mais plûtôt de 
diligenter, attendu les brigues & menées 
que tramoit Conftance fa mere , qui 
vouloir, au préjudice de fon aîné, faire 
reconnoître & facrer pour Roi fon 
puîné, nommé Robert 3 & qu’il fe feroit 
tranfporté lui -même en perfonne à 
Reims , n’étoit fes incommodités. Hen- 
ry premier commença de régner tout ■ 
fcul, depuis le %o de Juillet de l’an 
/|K>}a. Le* diffi^ultça qu’il eut .avec 

D fi j 
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Confiance fa Merc , 6c fon puîné Ro-a 
bert, étant afloupiesà il lui fit une cef- 
(ion du Duché de Bourgogne , d’ou efl 
fortie la première Race des Ducs de • 
Bourgogne , du Sang Royal. Henry 
Premier mourut de nevre, à Vitry en 
^*ie», le 4 Aouft de Tan 1060. ayant 
régné 15) ans, depuis la mort de fon 
pere , âgé de 55 ans. Il avoir époufé 
Anne de Ruffie , fille de Jarovas > Roi v 
de ce Païs. Oderic Vital > Mezeray > 
Hiftoire de France. 

Le Sacre de Philippe premier . 

• v - * . » 

P Hilippe premier de ce nom, Ro? 

de France, étoit fils d’Henry pre- 
mier , & d’Anne de Ruflie } il fut {acre 
& couronné Roi à l’âge d’environ fcpc 
x huit ans , le jour de la Pentecôte » 

13 de Mai de l’an 10 59. en la grande 
Eglife de Reims, par Gervais de Be- 
leme, Archevêque de ladite Ville. Voi^ 
ci l’ordre qui y fut tenu. La Mefle com- 
mencée, avant l’Epîcre ledit heur Ar- 
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c&evêque , fe tourna devant le Roi Phi- 
lippe, ( Henry premier Ton pere étant 
prefent , ) & lui expofa la croyance de 
î’Eglife Catholique , lui demandant s’il 
la croyoit & vouloit défendre : le jeune 
Roi Philippe ayant répondu > Oui 3 l’on 
aporca & on lui prélenta la Formule 
du Serment , qu’il lut, & ligna, quoi- 
que n’étant âgé que de fept à huit ans. 
Voici ce quelle contenoit. Je Phi~ 
lippe , par la grâce de Dieu , prêt a être 
facre Roi , promets au jour de mou Sacre , 
devant Dieu , & [es Saints , que je confier* 
no e rai les Privtlege s Canoniques, Loi , &Jufi 
tue due a un chacun de ceux qui vous font 
fournis , & vous défende rai tant que je four- 
rai ( Dieu aidant ) comme un Roi doit par 
droit défendre , en fin Royaume , chacun 
Evêque , & VBgltfe d lui commife ; ac- 
corderai au peuple à nous commis la dé- 
fenfe des Loix , qui regardent notre auto- 
rité. Lequel Serment lû, le Roi le mit 
entre les mains du fufdit Archevêque, 
2n préfence d’Hugues , Archevêque de 
Be/ançoui & d’Ermamfroy, Evêque de 
5 ion> Légat du Pape Nicolas, II. das 

D i/ 
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Archevêques , Mainaird de Sens » 
Barthélemi de Tours , de vingt Evê- 
ques, 3c de vingt huit Abbez du Ro- 
yaume de France. Ce qui étant fait , 
l’Archevêque de Reims prenant la Crof- 
fe de S. Remi , raconta devant toute 
rAflemble'c , comment lui apartenoit , 
par préférence à tous autres, l’Elc&ion 
& Sacre du Roi, depuis que S. Remï 
batifa & facra le Roi Clovis premier. 
Déplus , il prouva comment le Pape Or- 
mifdas, auditS. Remi, &le Pape Vic- 
tor, à lui , & à fon Eglife , avoient don- 
né par icelle CrolTe ce pouvoir dudit 
Sacre , & la Primatie de toute la Gaule. 
Cela fini, avec leconfentement du Roi 
Henri fon pere, il élut ledit Philippe 
fon fils pour Roi. Et après lui , les Lé- 
gats du Siégé de Rome , ( encore bien 
que l’on déclarât en cette A d'emblée > 
que le confentement du Pape n’étoit 
point néccflaire s mais qu’on fouffroic 
qu’ils affiftaflènt à cece Cérémonie , feu- 
lement par honneur, & par grâce fpé- 
ciale. ji Après Eux , les Evêques , & les 
Jlbbçzi qui écoientpréfensi puis Guy, 
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Duc d’Aquitaine » Hugues fon fils , 
l’Ambafladeur du Duc de Bourgogne, 
les A mbaffàdeurs des Marquis, ( c’étoienc 
de Flandres) Baudouin, & Geoffroy 
Comte d’Anjou. Enfuite les Comtes, 
fçavoir, Raoul de Vaden, Herbert de 
Vermandois, Guy de Ponthieu, Guil- 
laume de Soifions, Roynal, Rotger, 
ManafTés , Hildoiiin , Guillaume d’Au- 
vergne , Rildeberg de la Marche , Foul- 
ques dAngoulême, le Vicomte de Li- 
moges. Et après Eux, les Chevaliers, 

& le Peuple, tant grand que petit, y 
ayant donné leurs confentemens , l’a- 
prouvèrent, crians par trois fois : Nous 
ïaprouvons , nous le voulons , foit fait . > 

Et aufli-tôt fut chanté le Te Dcum. En- 
fuite dequoi le Sacre & Couronnements 
faits, félon l’ancienne forme 8c coû» 
tume , il finit. Puis le Roi Philippe con- 
firma ( comme fes Prédécefleurs avoienç 
"fait) les biens de l’Eglife de Nôtre- 
Dame 8c Comté de Reims , ceux de 
l’Abbaïe de S. Remi , & des autres Ab- 
baïes s ce qu’il ligna, comme fit auffi 
P Archevêque de Reims , Gervais : car 
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ledit Roi Philippe le fit Ton gfând Chani 
celier, comme les Rois fes Prédécefleurs 
avoient fait grands Chanceliers les Ar- 
chevêques de Reims , Prédécefleurs de 
Gervais j lequel s’étant mis 6c aflîs en 
fon fiege , fut lu le Privilège que le Pape 
Viétor lui avoit donné » en préfence 
de tous les Archevêques 6c Evêques. 
Tout s’étant paflfé aveegrande dévo- 
tion ôc piété , accompagné de joie , 
l’Archevêque Gervais régala 6c traita 
magnifiquement toute l’Affiftance.Tout 
ceci efl tiré d’un ancien Livre de la Bi- 
bliothèque du S r Petau Vigner, Con- 
feiller du Parlement, en fa Bibliothè- 
que, 6c traduit en François par du Til- 
let 5 de l’Hiftoire de France, écrite par 
un Religieux de S. Benoît de Fleury fur 
Loire, depuis ^.97* jufqu’en 1 1 08. d’un 
Manufcrit du Monaftere de S. Thierry» 
proche Reims > qui a pour titre , Raifon~ 
nement du tems , raporté par André Du-* 
chêne. Le Roi Henri , pere de Philippe, 
premier » mourut en 1 060. 6c laifia Phi-< 
lippe fous la Régence 6c la Tutelle de 
Baudoüin V. Comte de Flandres. Phi? 
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lippe , dont il eft queftion dans cë pré- 
sent Article , mourut à Melun le i$ 

Juillet de l’an 1 1©8. après avoir régné 
depuis Ton Sacre 49 ans quelques mois* 

Son corps fut porté en l’Abbaïe de 
Fleury fur Loire» où il avoit choifi fa 
fépulture. Le Continuateur d’Aimoin > 

Odéric Vital > les Hiftoriens de France i 
Meyer , Hiftorien Flamand , convien- 
nent de ce que deffus. 

Le Sacre de Louis VI* 

• r 

L Ouis VI. Roi de France, dit le 
Gros, fils de Philippe premier, ÔC 
de Berthe , fille de Florent , Comte 
d’Hollande > fucceda à fon pere le 1 9 
Juillet de l’an 1108 fut facré & cou- 
ronné en i’Eglile de Sainte Croix d Or* 
leans, par Daimbert, Archevêque de 
Sens , afllfté des Evêques fuffragans de 
fa Province. Cet honneur fut contefte 
par Raoul le Vert, pour lors Archevê- 
que de Reims , qui ayant un Concur- 
rent à l'Archevêché » nommé Gervais , 
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Archidiacre de l’Eglife de Reims , & <îli 
d'Hugues, Comte de Rethei , que le 
Roi Loiiis VI. ci-devant nommé, pro- 
tégeoit , & fouhaitoit qu’il fût Arche- 
vêque. Il arriva que le jour de l’Elec- 
tion d’un Archevêque , le Chapitre, 8c 
les Habitansde la Ville fe diviierent, 8c 
partagèrent en deux 5 l’un des deux Par- 
tis ayant nommé Raoul le Vert pour 
Archevêque , apuyé & confirmé dan* 
fon Eleélion par le Pape Pafchal IL 6c 
î’autre Parti ayant nommé Gervais, 
que le Roi Loiiis ci-deflus avoit deman-( 
dé, & apuyoit de toute fon autorité: 
ce qui détermina le Pape Pafchal d’ex- 
communier & d’interdire tous les Cha- 
noines &. Habitans qui étoient pour 
Gervais, & mit aalîî l’interdit fur l’E«* 
glife de Reims. Outre plus le Roi Louis 
le Gros étoit du côté de Bourges, ne 
pouvant pas facilement fe tranfporter à 
Reims , à caufe des Soldats qui étoienc 
répandus dans toute la campagne , & 
l’occafion du Siégé du Château de Gour- 
nay fur la Marne , que faifoient Thi- 
bault Comte de Blois » & le Comte d<9 
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JRochefort , accompagnez d’un grand 
aombre de Noblefle , qui n’écoient point 
3 ans les intérêts du Roi. La Tradition 
Iil Païs marque déplus , que la pifte 
éoit à Reims. Tout --ceci eft tiré de 
^bbé Suger, en la vie de Loiiis VI. 
apicre 13. Le Roi Loiiis le Grosvo-, 
,nt qu’il lui importoit beaucoup d’ê- 
c facré & couronné Roi', fans perdre 
e tems , de l’avis 6c confeil dlves de 

i 'hartres , fe tranfporta à Orléans,, oh 
fe fie facrer 6c couronner , comme 
ous avons dit ci-devant. Mais à peine 
■es Cérémonies du Couronnement é- 
toient-elies finies, que les Députez de 
'Archevêque Raoul , de ceux de fon 
.Chapitre, qui tenoient pour lui, 6C des 
(Habitans de la ville de Reims , arrive- 
jrent a Orléans, munis des Privilèges 
[qu’avoient accordez les Papes Hormif- 
\<la s , 6c Viétor, 6c récemment celui du 
Pape Pafchal; àl’Eglife de Reims ,6c à 
jfon Archevêque , d’avoir feul l’autorité 
& le pouvoir de facrer & couronner à 
Reims » ou dans fa Province , les Rois 
de France? représentant fortement que 
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cela n’àpartenoit nullement à l*ArcKe 4 
yêque de Sens , & que de biffer joüiil 
l’Archevêque de Reims de fon droit d J 
facrer Loiiis le Gros , c’étoit le vérita -1 
ble moyen de mettre la paix eniref 
Loiiis le Gros , & Raoul , Archevêqm Jf 
qui avoit encouru fa difgrace , pour rf 
lui avoir point donné avis de fon ElecJ 
tion, & de n’avoir point prêté le ferv 
ment de fidélité entre fes mains. Mail 
malheureufement les Députez arrive*? 
rent à Orléans comme le Sacre & lq 
Couronnement venoient d’ê,tre faits > ôd 
ils eurent beau faire leurs remontrant 
ces, ils ne furent point écoutez , & s’erU 
revinrent, fans avoir raifon de leurs! 
griefs. Ives de Chartres , pour répondre) 
aux raifons alléguées par les Députez , 
fit une Apologie , par laquelle il montre) 
que les Rois de f rance ne fonr point 
nécefïitez à fe faire facrer à Reims : c*eft! 
l’Epître 70. quoique du Tillet marque 
que c’eff la 185. & André Duchêne b 
- 18p. Il eft éconnant qu’Ives de Char- 
tres, dans cette Epître apologétique, 
fecontredife j puifque quelques années 



s ~ des Saches. 
jfomt, dans fon Epître 1 1 qu’i adrcflc 
il Pape Urbain II. pour le prier de faire 
li forte , par fon autoriré Apoftolique, 
lue l’on fafle choix d’un digne homme 
idir remplir le Siégé de Reims : il avan- 
ts & dit par fa Lettre, que l’Eglifc de 
wims poflede le diadème du Royau- 
fcj & que le Roi Loüis VII. peu de 
ms après , dans un Refcrit qu’il adrefla 
| Comte de Roucy, il apelle l’Eglife 
i Reims , la Mere des Rois, & le Chef 
p Royaume. C’eft ce que l’on voit dans 
n ancien Manufcrit de l’Abbaïe de S. 
)enis de Reims. Le Roi Loüis le Gros 
mda de fon vivant l’Abbaïe de Saint 
^iétor de Paris, l’an 1113. & mourut 
ans la même Ville le premier Aoufi: 
e l’an 1 1 37. après un régné de 19 ans. 
on corps fut porté dans l’Eglife de S* 
)enis en France. 

• / 1 * - 

w Le Sacre de Louis FIL 
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| Pieux , Roi de France , fils de Loüis 
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[ par Simon de Tournai, en date de l’an 
1 1 1 8. ou font écrits , & dénommez les 
noms des Evêques, & Abbez, qui ont 
aflifté au Sacre de Philippe : lequel mou- 
rut d’une chute de cheval , deux ans , & 
l fiX mois après. L’Apologie ci- devant ra- 
portée, & que j’ai citée, d’ives de Char- 
tres , par laquelle il montre & prouve 
par des raifons , qui ne font point re- 
çues d’un chacun, que le Sacre de Louis 
J le Gros, à Orléans, ne doit fouffrir au- 
. cune difficulté , nonobftant la réclama- 
1 tion de l’Eglife de Reims j il paroit qu’- 
J elle n’a point été d’un grand poids : puif- 
w que Philippe , fils de Loüis le Gros , fut 
^quelques années après facré & couron- 
2 *né à Reims, comme nous venons de le 
n Jraporter. Le Roi Loüis le Gros, après 
la mort funefte de fon fils Philippe , vo- 
a yant que fon fils puîné Loüis , étoit 
jf devenu par cette mort l’Héritier de fa 
-s Couronne , fongea de fon vivant à le 
c faire facrer & couronner Roi. Pour par- 
; venir à cela, fçaehant que le Pape In- 
nocent II. avoit indiqué un Concile à 
Reims , & qu’il étoit en chemin pour s*v 

l E 
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rencontrer, il fe rendit à Reims, avec 
toute fa Cour, ou il trouva le Concile 
ouvert, & entra un Samedi dans cette 
iainte AlTemblée , accompagné de 
Raoul, Comte de Vermandois, Ion pro« 
che parent, & de tous les Grands du Ro- 
yaume : & y ayant trouyé le Pape In- 
nocent II. qui y préfidoit, il le falua, 
& toute rAflemble'e j enfuite prit place 
dans une chaife , à côté du Pape , qui 
lui fit un difçours tout cônfolant devant 
toute l’AlTemblée, touchant la mort de 
fon fils Philippe , dont le Roi Loüis le 
Gros fut très touché. Enfuite , le Pape 
ordonna à tous les Archevêques , qui é— 
toient au nombre de treize , & aux Evê- 
ques, au nombre de deux cens foixante- 
trois , yenus de tous les endroits de l’Oc- 
cident, à un très grand nombre d’Ab- 
bez , & d’Eccléfialtiqucs , de fe trouver 
le lendemain jour de Dimanche , revê- 
tus de leurs mêmes habits, pour affilier 
& pour être préfens à l'Inauguration 
ou Sacre de Loüis VII. fils de Loüis le 
Gros. Le lendemain jour de Dimanche , 
des le matin , le Pape Innocent IL for-» 
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tit de la Maifon de l’Archevêque de 
Reims , accompagné de fes Cardinaux , 
des Archevêques, des Evêques , & Ab- 
bez , pour fe tran (porter en l’Abbaïe de 
S. Remi de Reims, où le Roi, & Ton 
fils Loiiis, étoient logez* & où ayant par- 
faitement été bien reçu , le S. Pere , re« 
vêtu de fes habits Pontificaux, comme 
aux Fêtes les plus folcmnelles , fe mit en 
marche avec Loiiis VII. fils du Roi , 
accompagné d’une multitude innom- 
brable de Peuple de tout ordre , vers 
J ’Eglife Métropolitaine de Notre-Dame 
de Reims j où ils trouvèrent à l’entrée 
de l’JEglife , le Roi Loiiis le Gros, fou 
pere , avec toute fa Cour > qui les atten- 
doit pour les recevoir. Ils entrèrent 
enfemble en ladite Eglife , & Louis VIL 
fils de Loiiis le Gros, s’étant mis à ge- 
noux devant l’Autel, il y fit fa prière: 
enfuite de quoi , le Roi, la Reine, & 
toute la Noblefic , qui étoient là pré- 
fens , 5c qui avoient demandé au Con- 
cile, par l’entremife de Raynaut des Prez, 
Archevêque de Reims > s’il vouloit bien 
donner fon confentcmbnt pour le Sacre 
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& Couronnement de Loüis VIL fils de 
Louis le Gros, perfonne n’ayant récla- 
mé contre, le Pape Innocent II. facra 
de l’Huile celefte, Loüis le Jeune , âgé 
d’environ douze ans , & le couronna : 
ce qui arriva le 25 Octobre de l’an 1131* 
Tout ceci eft raporté , par le Continua- 
teur d’Aimoin j par l'Abbé Suger , en 
la Vie de Loüis le Gros, la Chronique 
de Maurigni , depuis. 1108. jufqu’en 
1147. Oderic Vital, au livre 12 de Ton 
Hiftoire. Loüis VII. dit le Jeune, mou- 
rut de paralifie à Paris , le 18 de Sep- 
tembre de l’an 1180. ayant régné de- 
puis la mort de fon pere , 43 ans & quel- 

3 ues mois. Il fut enterré dans l’Eglife 
e l’Abbaïe de Barbeau , qu’il a voit fon- 
dée. Voyez Mezcray en fon Hiftoire. 

\ 

Le Sacre de Philippe Jvgufte 

P Hilippe Auguste, RoideFran- 
ce,fils de Loüis le Jeune, 6c d’A- 
lix , fixiéme fille de Thibaud , Comte 
de Champagne. Philippe Augufte fut 


/ 
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facré & couronne Roi à Reims , le jour 
. de la Toulïàints de l*an 1179. à l’âge 
de 14 ans, & deux mois j fonpere le 
Roi Louis le Jeune, âgé de 70 ans , 
vivant encore : lequel invita par un Edit 
folennel , publié dans tout fon Royau- 
me, qui portoit & enjoignoità tous les 
Princes , aux Grands du Royaume, tant 
Eccléfiaftiques , que Séculiers , qu’ils 
eufTent à fe trouver à Reims , au jour 
fufdit , pour aflifter au Sacre & Couron- 
nement de fon fils Philippe. Son Oncle 
maternel, Guillaume de Champagne, 
Archevêque de Reims , Cardinal de 
Sainte Sabine, & Légat du S. Siégé Apof- 
tolique , affilié des Archevêques , de 
Tours, de Bourges, de Sens, ( il eft 
bon de remarquer ici , que l’Archevê- 
que de Sens affilia à ce Sacre > pour 
faire la Fon&ion de Diacre ou de Sou- 
diacre, ou une autre Fon&ion conve- 
nable à fon rang , pour rendre inutiles 
les prétentions des Archevêques de 
Sens à facrer nos Rois , ) & de prefquc 
tous les Evêques du Royaume , fit la Cé- 
rémonie , l’oignit avec l’Huile aportéc 
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du Ciel , au Baptême du Roi Clovis « 
par une Colombe , & préparée des mains 
des A nges , par une verru divine : au lieu, 
que les autres Rois de la Chrétienté , 
font facrez feulement d’une Huile maté- 
rielle & commune, ce qui diftingue les 
Rois de France de tous les autres Rois d u 
monde j puis lui mit la Couronne fur 
la tête , félon la maniéré & coutume 
avec laquelle on en avoit ufé envers les 
Rois fes Prédécelfeurs. 

Ce Sacre a été l’un des plus folennets, 
qui fe remarquent en l’Hiftoire j par- 
ce que la plus grande partie des Prin- 
ces , Pairs , & Barons de France s’y ren- 
contrèrent > même le jeune Henri, II. 
du nom, Duc de Normandie , & couron- 
né Roi d’Angleterre, y vint exprès, & y 
affifta en qualité de Pair, ôede ValTalde 
la Couronne de France i ayant foute- 
nu en ligne d’obéilTance , & de fujetion* 
& aporté depuis le Palais où étoit logé 
le Roi Philippe , jufqu a l’Eglife où il 
de voit être lacré , la Couronne dont le. 
Roi Philippe devoit être couronné à ce 
Sacre, & la foûtint, lorfqu’onl’impofù 
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fur la tête du Roi Philippe , fai Tant la 
fonction de Due de Normandie j & Phi- 
lippe , Corme de Flandres , marchoit 
devant le Roi , tenant l’Epée nuë , fai- 
fa nt fa fonction à. ce Sacre. Le même 
Roi d’Angleterre ci-deflfus , & le Com- 
te de Flandres, crièrent avec les Evê- 
ques, Princes, Nobles, tout le Clergé, 
& le Peuple , par deux fois , Vive le Roi . 
Le Roi Loiiis le Jeune , pere de Philippe 
Augufte, n’eut pas la confolation de voir 
ce Sacre & Couronnement, étant dé- 
tenu par une paralilie qu’il avoit fur fou 
corps , & par fon grand âge. Du Tillet , 
parlant de ce Sacre , raporte que le Roi 
Loiiis le Jeune , dans l’Aflemblée des 
Grands du Royaume , qu’il fit tenir 
dans le Palais de Maurice , Evêque de 
Paris , avant que l’on procédât à la Cé- 
rémonie du Sacre de fon fils Philippe , 
ordonna que l’on écrivît un état concer- 
nant l’ordre du Sacre & Couronnement, 
tant pour fervir audit Philippe fon fils, 
que pour les Succefleurs Rois à l’avenir > 
réglant , & diftribuant aux Pairs de 
Erance , ( que l’on croit alors créez , 

Eiv 
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dit du Tillet,^ leurs rangs 8c Offices 
au Sacre : lequel Ordre fut enrcgiftré 
en la Chambre des Comptes à Paris , 8c 
depuis a prcfque toujours été obfcrvé. 
Il ajoute déplus , que dans cette même 
Affemblée, l’on régla 8c l’on établit, qu a 
l’Archevêque feul de Reims , & non à 
autres , apartenoit le Privilège & le 
pouvoir, de facrer & couronner les 
Rois de France : ( quoiqu’on ne donnât 
rien de nouveau à l’Archevêque de 
Reims * puifque , plufieursfiecles avant , 
les Archevêques de Reims étoient en 
pofTeffion de facrer & couronner les 
Rois , ainfi que nous l’avons fait voir par 
ci-devant.) Déplus le Roi Louis le Jeune 
erigea en Duché le Comté de Reims, . 
en faveur 8c pour reconnoiflàncedefon 
bcau-frcrc Guillaume de Champagne, 
Archevêque de ladite Ville : c’elt ce 
qu’avance Mathieu de Paris, dans fôn 
Hiftoire d’Angleterre. Le Roi Philippe 
Augufte mourut à Mante fur Seine, 
le 14 Juillet 1113. ayant régné 41 ans 
8c 5 mois. Il époufa en premières noces 
Ifabelle de Hainaut > qui fut mariée à 
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Eapaume, par Roger, Evêquede Laon, 
& couronné à Saint Denis en France, 
par l’Archevêque de Sens j ce que l’on 
attribue à quelques méconcentemens 
qu’avoit Thibault , Comte de Cham- 
pagne , de ce que le Rq ; Loüis le Jeu- 
ne , en mourant avoi adonné la Tutelle 
de fon fils Philippe au Comte de Flan- 
dres : ce qui réjaliflbit fur l’Archevêque 
de Reims, Trere de Thibault , qui eut 
à. caufe de cela quelque réfrodiüement 
pour Ton Neveu le Roi Philippe Au* 
gufte, & en fut fort indigné: ce qui le 
détermina d’écrire fortement au Pape 
Aléxandre III. contre l’Archevêque de 
Sens , qui tranfgrelfoit ce que ce Pape» 
& d’autres , avoient établi. Mais il eut 
fa revanche : car il époufa à Amiens 
Ifemburge, fille de Canut, Roi de Dan- 
nemarc , en fécondés noces , mvcs - • 
Philippe Augufte y & la couronna, avec 
grand apareil, Reine de France; Thi- 
baud, Evêque d’Amiens, Pierre, Evê- 
que d’Arras, Etienne de Tournay, & 
Lambert, Evêque de Teroüen ne , étant 
préfens , & l’ayant aidé en cette Céré- 
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monie. • La Chronique d’Auxerre , & 
Rigord , en fon Hiftoiie, raportent ce- 
la : cc font les railons, pour ce qui pré- 
cédé ee fait , qu’en aporte Robert du 
Mont 5 & quelques autres qu’aporte 
Meyer, en l’an 1175?. Aurefte, Ifabelle 
de Hainaut , première femme de Philip- 
pe Augufte, le fit pere de Loüis VIII. 
fon Succcfleur. Tout ce que j’ai ra- 
porté dans ce préfent Article , eft tiré 
de Guillaume le Breton, en fa Philip- 
pide , livre premier > de Rigord , qui 
vivoit pendant que Philippe Augufte 
régnoit j & des autres Hiftoriens de 
France 5 Sccvole, & Loüis de Sainte 
Marthe, en leur Hiftoire généalogique» 

K * 

. • / 

Le Sacre de Loüis V1IL 

•» \ 9 ' . ' * 

L Ouis VIII. Roi de France ; étoît 
fils de Philippe Augufte, 6c d’Ifa- 
beiie de Hainâur.Guillaume dejoinville, 
Archevêque de Reims , étant nouvelle- 
ment fait Légat Apoftolique du S. Siégé, 
parle PapeHonorius III. convoqua, a- 
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ve£ l’autorité du Pape, un Concile ou Af- 
fcmblée à Paris , des Evêques du Ro- 
yaume, pour prendre des mefures avec 
eux afin de faire la guerre aux Albigeois, 
Hérétiques , qui faifoient de grands 
ravages en Languedoc:. Il arriva que 
le Roi Philippe vint mourir fur ces 
entrefaites, le 14 Juillet 12,13. &que 
les Evêques prirent jour pour faire les 
Funérailles de ce Roi. Rigord parlant 
de Philippe Augufte, & de fes Funé- 
railles, nomme entre autres Guillaume » 
de Joinville, Archevêque de Reims > 
Gautier , Archevêque de Sens j Coral- 
de , Evêque de Port , nommé Légat du 
S. Siégé, pour la fufdice guerre : que 
Coralde Légat, & Guillaume, Arche- 
vêque de Reims , chantèrent & célé* 
brerent en même tems , à deux Autels 
féparez , la Mefle j & qu’une infinité 
d’Evêques , d’Abbez , d,c Clercs r & de 
Moines, répondbient en chahtant auf- 
dites Melfes , comme s’il n’y avoit qu’un 
qui célébrât , aufquelles affifterent Jean, 
Roi de Jérufalem, Louis, &C Philippe, 
fils du défunt Roi ; lefquelles fiuwraii* 
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les faites i Guillaume de Joinville , s en 
retourna en toute diligence à Reims , 
afin de préparer & dilpofer toutes cho- 
fes pour le Sacre & Couronnement du 
nouveau Roi. Loüis VIII. ne tarda pas 
long- te ms à 1 » fuivrc à Reims, & s*y 
rendit, avec Blanche de Caflille, fon 
époufe , accompagné d une nombreufe 
Cour, lefquels fürent très-bien reçus à 
Reims. Il y fut donc facré & couron- 
né le jour de la Transfiguration de nô- 
tre Seigneur de l’an 1113. à lage de 
3 6 ans , par Guillaume de Joinville 
Archevêque de Reims, en préfence de 
Jean de Brienne, Roi de Jérufalcm , 
des Princes , & Grands du Royaume , & 
d’un grand concours de PeupIes.Blanche 
fon époufe fut auflî couronnée Reine, 
en la préfence de la même Aflfemblée, 
par le même Archevêque Guillaume* 
Le même Roi Louis écrivit aux Habi- 
tans de Reims , de contribuer aux frais 
de fon Sacre , conjointement avec l’Ar- 
chevêque de Reims : & c’eft de là que 
l’on prétend qu’ont commencé les frais 
communs, entre l’Archevêque deReims, 
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& les Habitans de ladite Ville, pour le 
Sacre j & qu’il y a des biens immeubles, 
tant dans la Cité , que dans les dehors, 
qui font taxez à une fomme pour les frais 
du Sacre. Du Tillec cite un Arrêc ren- 
du à la Cour des Pairs , pour régler cela. 
Loiiis VIII. fie mettre par écrit l’Ordre 
du Couronnement des Rois s & c’eft de- 
puis lui que nos Rois renouvellent à 
leurs Sacres leurs prétentions fur le Ro- 
yaume d’Angleterre. En éfet , Loiiis 
VIII. fut apelié parles Anglois, & ils le 
reconnurent & courronnerent Roi a 
Londres, au mois de Mai de l’an 1 n 
étant las de Jean fans Terre , qui ré- 
gnoit alors. Loiiis VIII. mourut à 
Montpenfier en Auvergne , non fans 
foupçon de poifon , le 8 de Novembre 
Hz 6. apres avoir régné 3 ans 4 mois en- 
viron : & avoir vécu 3 9 ans deux mois 
environ i il fut enterré à S. Denis en 
France, auprès du Roi foqpere. 11 eut 
de Blanche de Caftille fon Epoufe neuf 
fils , & deux filles j Philippe mort à neuf 
ans 5 LoüisIX. qui luifucceda j Robert, 
Comte d’Artois j 5 c les autres. Tout ce* 
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ci eft tiré de la Chronique de Guillau* 
me de Nangis, des Annales Manufcri- 
tes de S. Denis en France j de Mathieu 
de Paris j de du Tillet j de Marlot , en fa 
Métropole de Reims, livre 3. chapitre 
2,8 . & de Mezeray en l’Hiftoire deFrancc. 

Le Sacre de S . Louis JX. 

* * \ . * 

S Aint Loui s, IX. de ce nom , Roi 
de France , ( la qualité de Saint , lui 
tient lieu de tous autres éloges ) étoit fils 
de Loiiis VIII. & de Blanche de Ca(* 
tille, laquelle n'eut pas plutôt rendu les 
derniers devoirs à la mémoire de Loiiis 
VIII. Ton Epoux, que pour exécuter Tes 
dernieres volontez, elle fe tranfporta 
fans aucun délai à Reims, avec le Roi 
Loiiis IX. fon fils , qui n’avoit alors que 
1 1 ans, étant accompagnée d’un grand 
nombre de Prélats , & de Grands Sei- 
gneurs : elle le fit facrer & couronner 
le 25) Novembre , premier Dimanche 
des Avens, de l’an 1 116. par Jacques 
de Bafoc hes , Evêque de Soldons , & 
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Doyétî des Evêques de la Province de 
Reims , ( le Siégé Archiépifcopal de 
Reims étant vaquant. ) La Poëfie Gau- 
loife de Philippe de Monhx , raporté par 
André Duchêne , nous marque qu’Hen- 
ri de Braine, Tréforier de l’Eglife de 
Beauvais , & qui fut quelques mois après 
élu Archevêque de Reims, fe trouva Sc 
aflGfta au Sacre & Couronnement dé 
Louis IX. Blanche de Caftillc famere. 
Régente du Royaume pendant fa 
Minorité, gouverna avec beaucoup de 
foin &dejuftice. S. Louis entreprit une 
fécondé Croifade contre les Infidèles * , 
& laifla l’Adminillrationdefon Royau- 
me à Mathieu , Abbé de S. Denis , Sc 
à Simon de Clermont: enfuitc, pafla en 
Afrique , où ayant afliégé la Ville de 
Tunis , la pelle fe mit dans fon Armée, 

& il en fut lui-même attaqué $ & finit fes 
glorieux travaux par une fainte mort , 
le 2 5dumoisd’Aoull de l’an 1 270. après 
avoir régné 43 ans 5) mois. Ses os fu- 
rent raportez à S. Denis en France 5 Sc 
ayant été canonifé, fes Reliques furent 
tranfportées de S. Denis en France à 
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la Sainte Chapelle de Paris , qùe ce Roi 
avoit fondée. Il avoir époufé Margue*. 
ritd, fille aînée de Raimond Berenger 
II. du nom, Comte de Provence, de 
laquelle il eut fix fils, & cinq filles. 
Tout ce qui eftraportéci-deffus , eft ti- 
ré de Guillaume de Nangis, en l’Hiftoire 
de S. Loüis,* de Jean Sire, de Joinville, 
Sénéchal de Champagne, enl’Hiftoire 
de S. Loüis 5 d’un Extrait des Annales 
de France manuferites 5 de Pierre Ma- 
tieu , livre 5. de Sainte Marthe j & de 
Mezeray. 

Le Sacre de Philippe II J . 

P hilippe III. dit le Hardi, Roi 
de France, étoit fils de S. Loüis , 
qu’il avoit fuivi en fon voyage d’Afri- 
que 5 & apres fa mort , il fut falué Roi 
à la tête de l’Armée , qui afliégoit la 
Ville de Tunis. Ayant battu les Sara- 
fins, il s’en revint en France, où après 
avoir fait faire les Obfeques de fon pere, 
dansl’Eglife de Paris, il prit fesmefu- 

res 
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res , pour fe faire facrer & couronner 
à Reims, comme avoient fait fes Pré- 
décefleurs Rois. Plufieurs Evêques , qui 
ëtoient en fa Cour, firent tout ce qu’ils 
pûrent pour avoir l’honneur de lé fia- 
crer , attendu que l'Archevêché de 
Reims étoit vaquant 5 mais le Roi Phi- 
lippe le Hardi ne voulut point faire 
cette injuftice à l’Eglife de Reims : ÔC 
cet honneur fut réfervç à Milon de Ba- 
foches , Evêque de Solfions, Doyen des 
Suffragans de la Province de Reims , 
que le Chapitre de Reims avoit fou- 
vent prié défaire les Fondions d’Evê- 
qùe , le Siégé de Reims étant vaquant. 
Les Pairs du Royaume, & les grands 
Seigneurs , s’étant rendus à Reims , pour 
affilier à cette Cérémonie j le Roi Phi- 
lippe s’y rendit auffi , avec fa Cour, & 
fut couronné le jour de i’Affomption 
de l’an 1 177. par l’Evêque de Soifions v 
çi-devant, nommé : il fut porté a 

cette Cérémonie , par Robert d’Artois, 
fon cou fui germain , qu’il avoit préféré 
à plufieurs , gros Seigneurs, l’Epée de 
Çharlemagne, dite la Joyeufe» en mé* 



* tt / Histoire 

moire des Vi&oires que cet Empereur 
avoifc remportées avec , & que l’on con- 
fèrve & renferme dans le Tréfor de S. 
Denis en France J pour être portée à' 
l’endroit oh nos Rois fe font façrer. 
Tous ceci eft tiré de Nangis» en la vie 
du Roi Philippe III. & extrait des An- 
, nale$ manuferites de France. Il y fur- 
vint à ceSacre une difficulté, entre Mi* 
Ion de Bafoches, Evêque de SoiÆons>' 
& le Ghapitre de Reims,, le Chapitre 
prétendantque c’étoit à lui de nommer 
le Prélat qui devoit facrer le Roi , puif- 
que toute la Jurifdi&ion de l’Arche—' 
vêquQ>fle Siégé vaquant J lui étoit dé— 1 
Ÿoluë c’eft ce que reconnut & figna 
Alilon de Bafoches/ & les A&es Capi* 
tulaircs de ce tems, marquent les per- 
sonnes, ou Prélats, qui devaient faire 
Diacre & Soudiacre à la Mefle , que le- 
dit Chapitre avoit nommez 8c délignez. 
Il efl donc confiant , par cet exemple y 
qu’aûchn Evêque externe ne peut faire 
la Cérémonie du Sacre, fans leconferi- 
tement du Chapitpede Reims i le Siège' 
étant vaquante Philippe le Hardi avoic 
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epoufé en premières noces Ifabelle d’ Ar- 
râgon , qui le fit pere de cjnatre fils, & 
entre ces quatre , de Philippe le Bel , 
fon Succefleur. Philippe le Hardi mou- 
rut d’une fievre maligne, à Perpignan » 
l’an 1285. âgé de quarante- un ans, 
après fcize ans de régné. Confultcz 
l’Hiftoire de ce Roi , intitulé Gefta. Phi - 
lifpi Amincis, & Mezeray. Il ne fauc 
pas pafler fous filencc, que Philippe le 
Hardi époufa en fécondés noces Ma- 
irie , fille du Duc de Brabant i qu’en 
l’année 1 27 5 . il la fit couronner Reine, 
& oindre d’Huile fainte à Paris , le jour 
de S. Jean Baptifte , par les mains de 
Pierre Barbet, Archevêque de Reims. 
Gilles , Archevêque de Sens , qui cro- 
yoit , comme Métropolitain de Paris , 
que cet honneur lui étoitdu, s’en plai- 
gnit fortement à Simon , Cardinal de 
Sainte Cécile, Légat du S. Siégé i mais 
Nangis alkguc qu’on lui répondit, que 
Isl Chapelle Royale de Paris écoic 
exempte de fa Jurifdidion , où ce 
Couronnement s’étoit fait. 
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Le Sacre de Philippe JK 

■QHilipfe le Bel , IV. du nom, 
1 Roi de France & de Navarre, dit 
le Bel , à caufe de fa bonne mine , & 
Je Grand , a caufe de fes vertus royales , 
étoit fils de Philippe III. dit le Hardi, 
& d’Ifabelle d’Arragon , auquel il fuc- 
céda en 1185 . étant déjà Roi de Na- 
varre, par fori Mariage avec Jeanne, 
fille 6c héritière d’Henri premier. Phi- 
lippe le Bel fut facré & couronné à 
Reims, par Pierre Barbet, Archevêque 
de ladite Ville, le 6 Janvier 11 86 . 6t 
la Reine Jeanne , fon époufc, du chef 
de laquelle il pofledoit le Royaume de 
Navarre , avec le Comté de Champa- 
gne, 6c Brie , fut auffi couronnée Reine 
le même jour. Ceci eft extrait des An- 
nales de France j & du Greffier du Til- 
Jet , en fon Recueil des Rois de France. 
L’Archevêque Pierre Barbet fit la dé- 
penfe du feftin du Sacre, avec efpé- 
rance d’en retirer fes deniers fur les 
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Bourgeois de la Ville» mais auftî-tôc il 
y furvint procès entre Pierre Barbet» 
& les Chanoines de Reims» au fujet de 
ce qu’il vouloir obliger non feulement 
les Clercs , & les Religieux de la Ville» 
a payer & à contribuer aux frais , mais 
encore les Bourgeois-Chanoines : les 
fufdits ayant porté leurs plaintes au S. 
Siégé, deux Cardinaux s’informèrent 
de l'ufage , & de la coûtume » étant 
en cela déléguez du S. Siégé» & ayant 
reconnu que les fufdites Parties plai- 
gnantesn’étoientpoint obligées à payer 
des frais , ils donnèrent commiffion à 
l’Evêque d’Arras de faire reftituer aux 
Bourgeois ce, qu’on avoit exigé d’eux, 
mais encore ils donnèrent main-levée 
de la faifie de leurs biens. Ceci arriva 
l’an 1291. Les pièces de ce procès font 
inférées dans le Livre des Sermcnsj 
tout comme l'enquête faite par l’auto* 
rite du Roi , fçavoir , fi les Clercs, les 
Laïcs , les Religieux avoient contribué 
de quelque chofe pour les frais du 
Sacre de Philippe le Hardi , fur tout à 
l’égard des biens qu’ils ont fur le Ban 

F il] 


Digitized by Google 



HïstoHî ' 

de l’Archevêque de Reims : tout ayant 
été bien examiné, il fut dit, que ni le 
Roi, ni l’Archevêque, n’écoient point 
en poffefïion d’impofer aucuns frais 
contribuables fur les biens immeubles 
des Clercs , Ôt d'es Religieux , de la ville 
de Reims. Tout ceci en date de l’an-- 
née 1 2^0. que l’on trouve dans les Ar- 
chives de l’Hôtel de Ville de Reims 5 6c 
que j’ai extrait de Marlot, en fon Hite 
toire de la Métropole, livre 3. chapitre 
64. Philippe le Bel rendit le Parlemehc 
•t fédentaire à Paris , lui donna une Junte 
di&ion fouveraine , réfervant à . fon 
Confeil privé la direction des affaires 
de fon Etat} lui donna fon Palais Ro- 
yal , 6c choifit fa demeure au Louvre.* 

Il mourut à Fontainebleau le 15) No-? ' 
vembre 13x4. après avoir régné vingt-, 

« neuf ans. Son corps fut enterré à S. 
Denis , 6 c fon cœur à PoifTy. 11 eut de 
Jeanne de Navarre , fon époufe , Louis 
X. Philippe V. .Charles IV. qui furent 
Rois après lui. Voyez le Continuateur 
de Nangis, Robert Gaguin , 6c Mezeray . 
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Le Sucre de Louis X. 

r • • * • 

1 . 

L Ouis. X. dit Hutin , pour dire 
Mutin., Roi de France & de Na- 
varre, fuccéda à fon pere Philippe 1 « 
Bel l’an 1314. étant déjà par fa mcre 
Jeanne, Roi de Navarre, oii il avoit 
été couronné à Pampelune le premier 
O&obre 1307. Robert de Courtenav 7 , 
Archevêque de Reims , fe trouva À Pa- 
ris dans l’Aflèmblée des Grands du Ro- * 
yaume , que Loüis avoit convoquée , 
pour prononcer Sentence contre Ro- 
bert de Bethune, Comte de Flandres, 
pour caufe de rébellion envers lui fon 
Souverain. Ce qui étant fait, Robert 
de Courtenay eut ordre du Roi Loüis 
Hutin de retourner incelTamment à 
Reims , pourdifpofer touteschofes pour 
Ion Sacre & Couronnement 1 Lfr-Roi 
Loüis X. étant arrivé à Reims ,.àvec 
toute fa Cour , il y fut facré êc cou- 
ronné par Robert de Courtenay, Ar- 
chevêque de ladite Ville, le Dimanche 
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apres L’O&ave de l’AlTomption de la. 
fainte Vierge , de l*an 1315. Ht le mê- 
me jour fut aufli couronnée la Reine 
Cle'mcnce d’Anjou, fa fécondé femmes 
laquelle , le Mardi avant fon Sacre , a- 
voit époufé le Roi Hutin~ , Tout ceci 
eft tire des Annales de France , qui fi- 
aillent l’an 1 3 8o« de du Tillct en fon 
Recueil. Loüis Hutin ne régna que 
dix-huit mois* & mourut fubitement, 
non fans foupçon de poilon , à Vin* 
cennes , à l’âge de- vingt-cinq ans , le 
Samedi 1 5 de Juin 1316. ayant laiRé 
un enfant pollhume de fa fécondé fem- 
me Clémence d’Anjou , qui ne vécut 
que huit jours. Mezcray , que vous pou- 
vez conmlter. 




Le Sacre de Philippe F 

1 • 

P Hilipfe V. furnommé le Long , 
à caufc de fa grande taille , Roi de 
France , étoit fils puîné de Philippe le 
Bel s & il ne portoit que la qualité de 
Comte de Poitou > loriquc , par la mort 
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de fon frere Louis Hutin , il fut déclaré 
Régent des deux Royaumes de France 
& de Navarre, pendant la grofleffe de 
Ja Reine Clémence d’Anjou, fa belle* 
fceur. Mais un fils , nommé Jean , dont 
elle accoucha , n’ayant vécu que huit 
jours , Philippe fuccéda à la Couronne > 
en vertu de la Loi Salique ; bien que 
Charles de Valois, & Eudes IV. Duc 
de Bourgogne fiflent tous leurs éforts 
pour la lui enlever , ÔC la donner à 
Jeanne , fille du Roi Loiiis Hutin. 
Philippe le Long fe tranfporta donc à 
-Reims, avec toute fa Cour, où il fut 
reçu avec tout l’apareil & préparatif en 
femblable cas requis. Il fut facré 5c 
couronné le lendemain de fon arrivée, 
avec Jeanne, fon époufe, fille d’Othon 
IV. Duc de Bourgogne, le 6 Janvier 
de l’an ï 3 1 6 . par Robert de Courtenay, 
Archevêque de Reims , en préfence de 
fes oncles , des Grands du Royaume , 
& des Pairs. Pierre Louvet raporte, 
qu’il y eut en ce Sacre difficulté , entre 
l’Evêque de Beauvais, 5c l’Evêque de 
JLangres , pour la préféance * celui-ci 
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alléguant qu’il portoit la qualité de DtfC 
& Pair , laquelle devoit être préférée 
à celle de Comte & Pair , que portoit 
l’Evêque de Beauvais > mais le Comte 
de Beauvais ayant prouvé que fon Evê- 
ché étoic de plus ancienne ére&ion que 
celui de Langres, la préféance fut ad» 
jugée à l’Evêque de Beauvais. Scevole , 
& Loiiis de Sainte Marthe , au Livre 7, 
de leur Hiftoire généalogique , remar- 
quent que la Princefle Mahauld , Com- 
tedè d’Artois & de Bourgogne , fille de 
Robert II. pareillement Comte d'Ar- 
tois, avoit aiïifté au Sacre & Couron- 
nement du Roi Philippe le Long , fon 

f endre , en nom & qualité de Pair de 
rance; & avoit, avec les autres Pairs, 
foutenu la Couronne, tandis que l’Ar- 
chevêque de Reims , qui célébroit l’Of- 
fice divin , .prioic fur lui , ( quoiqu’on 
en murmurât ) parce qu’on difoit cela 
aparteuir aux feuls Pairs , & non aux 
pemmes. Les Archives delà ville de 
Reims raportent, que pendant la Cé- 
rémonie du Sacre les Portes de la Ville 
furent fermées, & bien gardées; parce 
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qùe Eudes, Duc de Bourgogne, pré- 
tendoit que la Couronne apartenoit à 
Jeanne , fille du défunt Roi Louis 
Hucin. La Cérémonie du Sacre de Phi- 
lippe le Long étant finie, il retourna à 
Paris, où il fit afiembler les Etats Géné- 
raux , qui aprouverent & autorifiercnt 
Ion Sacre & Couronnement > & où il fut 
ftatué , que les Filles & Femmes écoienc 
incapables de fuccéder à la Monarchie. 
Philippe le Long mourut à Longchamp, 
d’une fievre quarte , dont il avoit lan- 
gui près de cinq mois, le i Janvier de 
l’an 13 n. Il étoit âgé de vingt-huit.* 
ans , dont il en avoit régné cinq & un 
mois. Son Corps fut porté à S. Denis 
«n France. Liiez le Continuateur de 
Nangis , Sainte Marthe, & Mezeray. 

Le Sacre de Charles IV \ 

i . ( »t' 

C Harles, IV. du nom, dit le Bel, 
Roi de France & de Navarre , étoit 
troiliéme fils du Roi Philippe le Bel : ii 
portoit le titre de Comte de la Marche 
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du vivant des Rois Loiiis Hutin, êC 
Philippe le Long, fes freres > il fuccéda 
à ce dernier. Ne voulant pas différer à 
fe faire facrer , il donna fes Ordres à 
Gaucher de Châtillon, Connétable de 
France; & lui déclara, que fon inten- 
tion étoit de fe faire facrer & couron- 
ner à Reims. Monfîeur le Connétable 
en donna auiîi-tôt avis à Monfîeur Ro- 
bert de Courtenay , Archevêque de 
Reims , & aux Habitans, qui difpofe- 
rent & préparèrent toutes chofes pour le 
Sacre. La Lettre eft datée du <4 Jan- 
vier 1321. Charles fe rendit à Reims» 
avec les Grands » & les Pairs du Royan- 
me j à l’exception d’E doüard 1 1 . Roi 
d’Angleterre ,qui ne fe rendit point an 
jour dit , pour aiiifter à fon Sacre , com- 
me pofledant une partie de l’Aquitaine 9 
ou Guienne, pour laquelle il luidevoit 
foi, & hommage. Charles JV.futdonc 
facré le ai Février , Dimanche de la 
Quinquagéfime de l’année fufdite * avec 
tout l’apareil & magnificence pcffible , 
par Robert de Courtenay, Archevêque 
de Reims, que l’on pouvoir apeller à 
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1 jufle titre, le Sadoc de l’Eglife Gallica- 
i ne i puifque c’écoic le troinéme Roi de 
i France qu’il avoit l'honneur de facrer. 
1 Blanche de Bourgogne , fa première 
! femme, ne fut point couronnée avec lui. 

• parce qu’il pourfuivoit en Cour de Ro- 

• me fa féparation : d’avec elle : ce qu’il 
: obtint ; elle fe retira en l’Abbaïe de 

Maubuiffon. Il y furvint débat & diffi- 
! culte entre l’Archevêque de Reims fuf- 
1 dit, 6c les Habitans, pour les frais du 
1 Sacre : ceux-ci prétendans que les frais 

• dévoient être faits aux dépens des Châ- 

• tellenies qui reievent de l’Archevêché 
■ de Reims i mais les Commiffaires nom* 
i mez pour ce différend, jugèrent que les 
1 Habitans de Reims dévoient contribuer 

aufdits frais, attendu qu en trois années 
de tems il s’étoit fait deux Sacres à 
Reims, lcfquels frais lefdites Châcelle* 
nies ne pouvoient pas porter. L’ Achevê- 
que Robert de Courtenay , taxa la fem- 
me dont dévoient contribuer les Châ- 
tellenies , par une Sentence qu’il pro- 
nonça le z 5 de Mai de l’an 1318. Cher* 
chez Marlot .dans fon Livre de la Me- 
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tropole » livre 4. chapitre 5. Quant 
a ce qui a été avancé & cité ci-de- 
vant , dans ce préfent Article » voyez 
: les Annales - de - France , & le Gref- 
fier du Tillet. Charles le Bel mourut à 
Vincennes , le premier de Février de 
l’an 1318. âgé de 34 ans , dont il en 
:avoit régné fix & un mois. On prétend 
que c’elt lui qui a établi les Décimes 
qu’on levé aujourd’hui dans tout le Ro* 
vaume. Il fut marié trois fois , defquels 
Mariages il n’eut point d’enfans mâles. 
Confultez Belle-Forêt , livre 4. chapitre 
zy 6 . le Continuateur de Nangis > Paul 
■Emile > livre 8. 

4 . * ' . ' 1 ~ 

Le Sacre de Philippe VI, 

• - : ~ * 

P hilippe VI. Roi de France, dit 
de Valois , â caufe de l’apanage de 
Ion pere , premier de la fécondé Race 
.des Capets : il étoit fils de Charles de 
France , Comte de Valois, & d’ Alen- 
çon , &c. & de Marguerite de Sicile , fa 
première femme , petit- fils de Philippe la 
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a Mardi, neveux de Philippe le Bel,& cou* 
t fin germain des trois freres Rois , Loüis 
t Hutin , Philippe le Long , & Charles le 
i Bel. Il fuccéda â ce dernier , après avoir 
t été Régent du Royaume durant la gro fi. 
i fefle de la Reihe Jeanne d’Evreux ,qui - 
î ne mit au monde qu’une fille pofthume. 
i Ainfi conformement aux Loix fonda- 1 
a mentales du Royaume , comme Philip- 
j pe de Valois étoit le plus proche de la 
î Couronne , on la lui mit fur la tcce j 5 c 
{ les Etats Généraux du Royaume en ex- 
e clurentrAnglois,en vertude la Loi Sa-' 
a lique. Philippe de Valois fe rendit à 
Reims, avec Jeanne de Bourgogne fon 
époufe , fille de Robert II. Duc de 
? Bourgogne , & toute la Cour. La ville 
de Reims fut avertie quelques mois au- 
paravant, pourdifpofer & préparer tou- 
tes chofes pour le Sacre. Les Annales de 
France, qui finiffentlan 1380. une vieil- 
le Chronique, qui commence l’an 1113. 

& finit l’an 13 80. 6c du Tillet , ra- 
, portent que de mémoire d’homme , l’on 
n avoir jamais fait tant de préparatifs 
guepour ce Sacre. Comme le Palais de 
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T Archevêque ne fuffifoit point, & n’a* 
voit point a fiez d ‘étendue pour, recevoir 
&pour faire le feflin à toute la Cour, 
l’on bâtit trois Halles,- une pour le Roi,, 
une pour la Reine, 6 c la troifiéme pour 
les Grands du Royaume. DeplusleCar- 
tulaire de la ville de Reims fait men- 
tion, que Louis, Comte de Flandres » 
s’y trouva , avec, l’élite de la Noblefle, 
habillée uniformément ; quil porta à la 
Cérémonie du Sacre l’Epée de la Cou- 
ronne, félon la coutume de fes Prédé- 
ceffeurs, Que ce fut pour la première 
fois, que les Echevins & Habitans de 
Reims prirent foin du Feftin Royal; ôc 
que la Fête dura cincj jours. Philippe 
de Valois fut donc' facre Roi, & couron- 
né à Reims, par Guillaume de Trie, Ar- 
chevêque de ladite Ville; & la Reine 
Jeanne, fille de Robert II. Duc de Bour- 
gogne » fa première femme , fut couron-; 
née avec lui le 17 de Mar, jour de la 
Trinité , de l’an 1 3 1 8. & ladite Reine , 
en reconnoiffàncede ce qu’elleavoit été 
couronnée dans l’Eglife de Reims , lui: 
fit préfent d’un Ornement de tpille d’ar^ 

gént; 
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gent. Ce Prince introduit la Gabelle» 

& l’Impoficion fur le Tel , & mourut à .. . 
Nogent le Roi , près de Chartres, lé 
ziAoufti350. âge de 57 ans, après 23 
ans de régné , & fut enterré à S. Denis 
en France. Confultez du Verdier, SC 
Mczeray , Hiftoriographes. 

Le Sacre de Jean premier . 

H 

J Eàn premier. Roi de France j fils' 
de Philippe de Valois , & de Jeanne 
de Bourgogne , monta fur le Thrôné 5 
l’an 1350. Au commencement de fon 
xegne , il inftitua l’Ordre del’E toile. Le 
Roi Jean premier , & Jeanne, Comtefle 
de Bourgogne & d’Auvergne , fa fécon- 
dé femme , furent foïennellement , avec 
pompe & magnificence, facrez&cou- 
ronnez à Reims , par Jean de Vienne , 
Archevêque de Reims, le 16 Septem- 
bre 1350. Et la Cérémonie finie , ledit 
Roi, fit plufieurs nouveaux Chevaliers > 
à fçavoir , Charles , fon fils aîné, Dau- 
phin des Viennoisj Loüi/ fon fécond 
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fils, Duc d’Anjou > Philippe , Duc d’Or* 
lcans, fon frere > Philippe, Duc de Bour- 
gogne i & plufieurs autres Grands Sei- 
gneurs. Ceci eft tiré de Nicole Gil- 
les, & de Belle-Forêt, dans leurs An- 
nales i de Jean Froiffart , volume pre- 
mier, chapitre 153. & des Annales de 
Prance , qui fmiflent lan 1380. Les Ma- 
ciufcrits anciens de l’Abbaïe de S. Ré- 
mi de Reims , raportent que le ChâtcL 
lain de Bar j qu’Ogier d’Unchar , Baron 
de Terrier 1 Jacquenin, Baron de Vil— 
Iers , ou Chevalier de Belleftre j & un 
autre, au lieu & place du Baron d’Au- 
try, portèrent le Dais fur la Sainte Am- 
poule, lors qu’on l’aportade l’Eglife de 
S. Remide Reims en l'Eglife Cathédrale 
de Nôtre- Dame , où le Sacre fe dévoie 
faire > qu’ils furent efeortez & accom- 
pagnez de Vingt Albalétriers du Villa- 
ge le Chêne le Poüillcux » fitué à dix 
lieuësde Reims: ce qui doit bien défa- 
bufer des gens, qui font dan s la croyan- 
ce , que les Habitans du Chêne le Poüil- 
leuxontdroitde fe trouvera Reims aux 
Sacrée de nos Rois , pour avoir recou- 
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vré la Sainte Ampoule , que les Anglois 
avoien t enlevée lous le Régné de Char- 
les VII. Roi de France. Mais la vérité 
eft , que les Habitans du Chêne accom- 
pagnent & efeartent ladite Sainte Am- 
poule, armez comme en tems de guer- 
re Jorfque l’Abbé, ou le grand Prieur 
de l’A bbaïe de S. Rend de Reims , mon- 
té fur une Haquenée , ayant ladite Ste. 
Ampoule füfpenduë à Ton col en Impor- 
tant en l’Egli/e Cathédrale : les fufdits 
l’accompagnent , comme Vaflaux de 
l’Abbaïe & Monaltere de S^-Remi de 
Reims, & non pour d’autres raifons. 
Le Roi Jean fut fait prifonnier à Poi- 
tiers, par le Prince de Galles, quicom- 
mandoic l’Armée Angloife s lequel le 
fit conduire en Angleterre » ou il demeu- 
ra quatre ans prifonnier , jufqu’a la Paix 
de Bretigny , conclue le 7 de May 1 360. 
Le fufdit Roi Jean fit un fécond voyage 
en Angleterre, & tomba malade à Lon- 
dres , 011 il rqoyrut dans l’Hôtel de Sa- 
voye , proche lès Murs de ladite ville , 
le 8 Avril 1 364. âgé de 52 ans , en ayarit 
régné treize & huit mois. Il fut marié 
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deux fois ; la première en 1331. aveé 
Bonne de Luxembourg, de laquelle il 
eut Charles V. fon Succefleur 5 & la 
féconde, avec Jeanne , fille de Guillau- 
me XII. Comte d’Auvergne , & de 
Boulogne. 

- ‘1 

* Le Sacre de Charles , K \ 

<* ' j’ 1 ' v 

* * » % • 

C Harles V. dit le Sage, Roi de 
France, çtoitfils aîné du Roi Jean, 
ôc de Bonne de Luxembourg. Il fut le 
premier qui porta la qualité de Dau- 
phin des Viennois, afFeâée aux fils aînez 
des Rois de France. Il fut auffi Régenr 
du Royaume , pendant la prifon du Roi, 
fon pere. Tout étant 1 préparé & difpo- 
fé à Reims pour le Sacre & Couronne- 
ment du Roi Charles V.J 1 fe rendit en 
ladite Ville, avec Jeanne, fa femme, 
fille de Pierre , premier do nom, Duc de 
Bourbon, le 18 de May. 1^4. accom- 
pagné de toute fa Cour , dei Pairs , & 
Grands du Royaume. Ils furent facrez & 
couronnez le jour de la’ TrinitéyT^ 
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de May 1364. par Jean de Craon » Ar- 
chevêque de Reims j Meyer , dans fes 
- Annales en l’année 1 364. raporte, qu a 
la Cérémonie de ce Sacre , l’Evêque de 
Laon portoit la Sainte Ampoule 5 l’E- 
vêque de Langres portoit le Sceptre du 
Roi ij Philippe , Duc de Bourgogne, le 
plu sjeune des Freres du Roi , portoit 
la Couronne 5 Louis , Duc d’Anjou , re- 
préfentant la perfonne du Duc d’Aqui- 
taine , portoit la première Bannière , ou 
Etendard quarre du Roi > Venceflas 
Duc de Brabant, oncle du Roi, repré- 
fentant la perfonne du Duc de Nor- 
mandie , portoit le fécond Etendard , ou 
la fécondé Bannière quarrée du Roi j l’E- 
vêque de Beauvais portoit la Robe Ro- 
yale } l’Evêque de Noyon , portoit la 
Ceinture, ou Ceinturon Royal > l’Evê- 
que de Chalons portoit l'Anneau Royal* 
Louis Comte de Flandres, portoitl'Epée 
Royale5Robert,Duc des Ambarois,{c’é- 
toient des Peuples de la Gaule Lionoife ) 
repréfentant le Comte de Touloufe, por- 
toit les Eperons du Roi > le Duc de Lor- 
raine , repréfentant le Comte de Charn? > 

J G nj 
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pagne , portoit l’Enfeigne de Guerre* 
L’on voit à Reims , dans i ’Eglife de S. 1 
Remi , autour du Tombeau ou Maufo- 
léeduCorpsde S. Remi, Archevêque de. 
Reims, les Perfonnages fufdics , tenans 
chacun dans leurs mains ce que jai ra* 
porté ci-deflus, & qui font d’albâtre, 
aufli hauts que nature» d’une Sculpture 
digne d’admiration. Dans le Tréfor 
des Chartes de France, & dans une la- 
yette des Régences & Majoritez des 
Rois, il fe voit l’Edit perpétuel & irré- 
vocable du Roi Charles cinq* par lequel, 
après avoir raporté quelques exemples 
de jeunes Rois , & en bas âge , admis & 
reçus au Gouvernement, & raporté en- 
tre autres celüi de S. Louis , qui à 1 âge 
de 14 ans reçut les fois, hommages, & 
fermens des Evêques, & Grands du Ro- 
yaume : il ordonna qu a l’avenir les Rois 
de France , ayant atteint l’âge de 1 4 ans , 
prendroient en main le gouvernement 
de leurs Etats , rece vroient la foi & hom- 
mage de leurs Sujets, des Archevê- 
ques, & Evêques i bref, feroient répu- 
tez Majeurs , comme s’ils avoient 2 y 
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ans accomplis, auquel âge de 14 ans , 
ils fe pouroient faire facrer & couron- 
ner* quoique j’ayeraporté ci-devant des 
exemples d’autres Rois facrez & cou- 
ronnez avant cet âge , & que importe- 
rai diaprés des exemples d’autres Rois, 
qui l’ont été depuis cette Ordonnance. 
Charles V. fut empoifonné d’un poifon 
lent , par le Roi de Navarre , furnom- 
mé le Mauvais , dont un Médecin de 
l’Empereur Charles I V. avoit arrêté la 
yiolence , en lui ouvrant le bras , par 
une fiftule , pour faire écouler le venin 5 
mais cette ouverture s’étant bouchée, il 
mourut le 16 Septembrede l’an 1380. 
au C hâteau de Beauté fur Marne, âgé de 
quarante-deux ans & fix mois ou envi- 
ron , après avoir régné feize ans & cinq 
mois. Son Corps rut porté à S. Denis 
en France j fon Cœur à Notre-Dame de 
Roüen. De Jeanne , fille de Pierre , Duc 
de Bourbon * il eut Charles V I. fon 
Succefleur. Voyez Froiffart , Mezeray. 



V ©4 H ISTOIRl 

Le Sacre de Charles FL 

\ <" 

C Harles VI. dit le Bien-aimé, Roi 
de France , fils de Charles V. & de 
Jeanne , fille de Pierrcde Bourbon. Jean 
Juvenal des Urfins , Archevêque de 
Reims , daasfon Hiftoire de Charles VI. 
& le Recueil intitulé , les grandes Chroni- 
ques deLrance, contenues en trois volu- 
mes in folio , & imprimées à Paris l’an 
1514. raportentjqu’après la mort duRoi 
Ch arles V. il y eut contdlation. parmi 
les Grands , & les Princes du Royaume , 
à caufe du bas âge des deux fils du Roi, 
Faîne defquels s’apelloit Charles , qui 
lui devoit fuccéder au Royaume; mais 
apres plufieurs différentes opinions Ôc 
eonteftations , de la part de Loüis , Roi 
de Sicile , & du Duc d’Anjou ; frere du: 
défunt Roi Charles V. touchant la Ré- 
gence & le Gouvernement du Royau* 
me , Meffire Jean de Mares , Advocat 
Général au Parlement de Paris , fit une 
Belle Harangue devant toute PARern- 
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blce» dans laquelle il remontroit, que 
l’on dévoie aimer le Succefleur de Char, 
les V- & que Ton devoir le faire con- 
duire à Reims , pour y être Sacré : il 
aporta de bonnes raifons, par lesquelles 
il faifoit voir & toucher au doigt , qu a 
un âge moins avancé que celui de Char- 
les VI. ( qui alloit fur la treiziéme an- 
née ) plufieurs de nos Roisavoient gou- 
verné le Royaume, & allégua pour exem- 
ple le Roi S Loiüsj il montra de plus, 
que nonobstant l’Ordonnance , & la Loi 
que les Rois Ses Prédécedburs avoienc 
faites, & récemment Charles V. d’heu- 
reufe mémoire , pour que fes Succcfleurs 
à venir ne puffent gouverner leür Ro- 
yaume , & être Sacrez avant 1 âge de 
quatorze ans 5 que ces Loix & Ordon- 
nances pouvoient être changées pour le 
bien de l’Etat, & pour éviter plus grands * 
inconveniens j que quand le Roi feroic 
Sacré, toutes divisions cefleroienc par- 
mi les Princes , & les Grands du Royau- 
me , & que le Gouvernement du Ro- • 
yaume Se feroit au nom du Roi. Cha- 
cun de l’AlIcmblée donna Son avis , tou- -, 
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chant cecte matière , & la pluralité des 
voix fut , que la Loi ou Ordonnance 
des Prédécefleurs Rois de France , ne 
pouvoir point arrêter ni retarder le Sa- 
cre de nos Rois , & que l’on pouvoir an- 
ticiper le tems fixé des Sacres : enfin , il 
fut conclu & ordonné,qu a la fin du mois 
d’O&obre la Cérémonie du Sacre fe fe- 
rait à Reims , fans aucun retard & dé- 
lai j que tous les Féaux , & Vaflàux , fe- 
raient foi & hommage au Roij ( les 
Princes & Barons, que le Roi reçoit à 
foi & hommage , baifent le Roi en le 
lui faifanc , ) & que tout le fait de la 
guerre fe conduirait en fon nom , & 
îousfon feel. Avant le départ du Roi 
Charles V 1. pour Reims , il fut mis en 
délibération dans le Confeil de faire un 
Connétable de France » & d’une voix 
unanime fut nommé Olivier de ClifTon > 
vaillant Chevalier de Brétagne , auquel 
le Roi donna l’Epée , & il lui fit les fer- 
mens en tel cas accoutumez» puis lui 
ordonna de tenir des Troupes toutes 
prêtes pour l’efcortcr & accompagner 
jufquïà Reims* Le Connétable obéit 
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ÎLliflî-tôt aux ordres du Roi s 8c le Roi le 
fuivit , accompagné des Ducs d’Anjou; 
de Berry, de Bourgogne, de Bourbon, 
& de Bar j des Comtes de Hainaut , 
d’Harcour , & de piufieurs Barons , 
Chevaliers , & Ecuyers. Il y eut à Reims 
de grands préparatifs pour recevoir le 
Roi , qui arriva un Samedi 24 O&obre 
1380. Tout le Clergé Séculier & les Ré- 
guliers de Reims , alla en Proceffion 
le recevoir à l’entrée de la Ville, & le 
conduifit en l’Hôtel Archiépifcopal , 
au fon des Trompettes , & des Inîlru- 
mens de Mufiquc , accompagné d’un 
grand nombre de Peuple, tant Nobles, 
que Roturiers. Froiflart, volume 2. cha- 

Ï >itre <58. & 60. raporte que le Roi Char- 
es VI. affilia à . Vêpres la veille de fon 
Sacre, fuivi & accompagné de toute fa 
Cour , dans l’Eglife de Nôtre * Dame 
de Reims > qu’il veilla la nuit en l’E- 
glife, ( ainfi que c’étoit l’ufage ) &que 
les Chevaliers qu’il fit le lendemain de- 
vant le grand Autel de ladite Eglife ; 
avant la Meffe, lui tinrent compagnie, 
& pafferenc une partie de la nuit en 
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prières avec lui : enfin le même Auteur 
dit, que le jour de laTouffaints le Roi 
Charles VI. fut facré & couronné, en 
préfcnce de tous les Pairs Eccléfiaftiques 
de France, le Duc de Bourgogne pré- 
sent* mais le Comte de Flandres ablent, 
( quoique Ju vénal des Urfins raporte» 
qu’il fut facré & couronné Roi le 15 
O&obre 1380. à l’âge de treize à qua- 
torze ans, par Richard Pique, Arche- 
vêque de Reims. ) L’Eglife Cathédrale 
de Nôtre- Dame, pendant la Cérémonie, 
étoit fi remplie de monde , qu’à grand 
peine pouvoit-on fe remuer, ni tourner 
ion pied : le Service, & la Cérémonie 
faite & finie, le Roi s’en vint au Palais 
de l’Archevêque , pour dîner , où touc 
étoitordonné Scaprêté : comme la Sal- 
le du Palais étoit trop petite pour rece- 
voir tant de gros Seigneurs , & pour les 
plaçer tous, on fit en la Cour du Pa- 
lais Archiépifcopal , une Eftrade de plan- 
che , fur laquelle étoit poféc la table 
du Roi j & au côté droit & gauche d« 
la table du Roi , deux autres tables * 
pour les Pairs Eccléfiaftiques à la droi- 


Digitized by Google 



DIS SA CMS. » toj 
te , & les Païrs Laïcs, ou Séculiers, à 
la gauche. Quand ce vint le moment 
de s’afloir à table , il y eut pour la pré- 
séance, & première place , conteftations 
très-grandes , entre Loüis, Duc d’An- 
jou , & Philippe, Duc de Bourgognes 
Louis alléguant pour raifon qu’il étoic 
l’aîné de Philippe, & que par conféquenc 
il devoit avoir les honneurs avant lui , 
& être le premier affisj Philippe» Dud 
de Bourgogne difoitpour raifon > qu’au 
Sacre du Roi , les Principaux étoient les 
Pairs de France , &' que comme Pair, 
& Doyen des Pairs, il devoit avoir le 
pas , & aller devant $ qu’il devoit avoir 
la préféance, & la première place, tant 
à la Cérémonie du Sacre, qu’au Feftin 
royal : il eft vrai , que Loüis étoic Pair , 
& terioit fa Pairie en Duché; mais Phi- 
lippe répondit , qu’il étoit Doyen des 
Pairs, &c que fon frere ne tenoit qu’en 
Pairie. Le Roi Charles VI. affembla fon 
Confeil , dans lequel , après plufieurs dé- 
bats , il fut conclu par le Roi , que Phi- 
lippe , Duc de Bourgogne auroit la pré- 
fiance, & la première place» donc fon 
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frcre Louis , Duc d’Anjou, quoique fod 
aîné , ne fut pas content : lequel ne laif- 
fa pas que de s’emparer , au dîner du 
Roi , apiès la Cérémonie du Sacre finie, 
de la première place de la table des Pairs, 
qui écoit contigüe la Perfonnedu Roi s 
mais fon frere Philippe fe fit jour & pla- 
ce , entre le Roi , & fon frere Loüis , 
qui diffimula, & prit patience. Ceftde 
ce coup hardi, qu’il fut depuis apcllé Phi- 
lippe le Hardi. Le Connétable , & les 
Maréchaux de France, montez à che* 
val, fervircntles Mets, & portèrent les 
Plats à ce dîner. Les Auteurs ci-devant 
citez raportent , queje lendemain le Roi 
vint dîner en l’Abbaïede S. Thierry , 
(îtuée à deux licües de Reims : car , 
difent-ils, le Roi a droit de prendre fon 
dîner en ladite Abbaïe j & ceux de la 
Cité de Reims , doivent le feïlin du Sa- 
cre du Roi.. Enfuite le Roi prit la route 
de Paris, avec toute fa Cour, où il fut ma- 
gnifiquement reçu des Parifiens. Outre, 
plus, l’an i 327. le Roi Charles VI. ar- 
riva à Reims, avec fon frere le Duc d’Or- 
leans j Jean , Duc de. Berry , Louis dé 

i 
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Bourbon, fes oncles > Se Charles Roi de 
Navarre, accompagné de prefque toi* 
te la Noblefle , pour fe trouver à une en* 
trevûé avec l’Empereur Venccflas, pour 
prendre des mefures avec lui , afin d*é- 
teindre le Schifme entre les deux Papes» 
Boniface, St Benoît. Il y fut refolu , que 
ces deux Papes abdiqueroient, St qu'un 
troifiéme feroit élu St reconnu pour lé- 
gitime. Le Roi Charles alla au devant de 
1 Empereur, St leconduificen.rEgIifede 
Notre-Dame de Reims > enfu.ite le me- 
na au Palais de l’Archevêque de Reims, 
où ils logèrent : le Roi Charles! défraya 
l'Empereur, St fa fuite 5 c’étoic en Ca- 
rême. Froiflard 3 St Méyer, Hiftoricn 
Flamand, raportent , que tous les jours 
ilfalloic pour les repas dix tonesd’Ha- 
rengs , St huit cent Carpes , St d’autres 
PoiÎTons. A la première table étoient le 
Patriarche de Jérufalem au haut bout* 
puis l’Empereur , le Roi Charles, le Roi 
de Navarre: St à la féconde table , route 
la Noblefle d’Allemagne 5 celle de Fran- 
ce faifontles honneurs dufeftin, Guy de 
Roye , ccoit pour lors Archevêque de 
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Reims. Le Roi Charles VI. mourut le 
vingt- deux O&obre de l’année 1311. 
âgé de cinquante-deux ans. Il avoit 
époufé Ifabeau de Bavière , de laquelle 
on ne dit pas de bien i te en avoit eu 
douze enfans , qui moururent la plupart 
avant que d’être parvenus en un âge 
avancé. Charles V 1 1 . fon cinquième en- 
fant, furvêcut, te luifuccéda. Charles 
VL priva fon fils de la Couronne , à 
caufe qu’il avoit faic tuer le Duc de Bour- 
gogne, & confentit qu’Hcnry V. Roi 
.d’Angleterre, qui avoir époufé Cathe- 
rine de France, fa fille , fut déclaré ha- 
bile à lui fuccéder , par Arrêt du Parle» 
ment , au préjudice de fon fils, Charles 
«VII. Dauphin de France. Les Auteurs 
que j’ai citez ci-devant font raportez par 
Marlot , dans fa Métropole , livre 4. 
chapitre *27. te les autres particularitez 
ci-dev^nt alléguées, le font par deux Re- 
ligieux de T A bbaïe de S. Denis en Fran- 
ce: outre plus, Monftrelct, du Bellay, le 
Laboureur, Historiens. 



r>ts Sacres. ti$ 




. Le Sacre de Charles VII, 

+ * * 

C Harles VII. Roi de France # 
furnommé le Vi&orieux , fils de 
Charles Vï. & d’Ifabelle de Bavière , 
prit la qualité de Régent l’an 1418. fe 
ne couronner Roi à Poitiers , après la 
ïnort de fon pere j dans le tems que fa 
mere , de concert avec Tes ennemis , fit 
proclamer Roi Henri VI. fils d’Henri 
V. Roi d’Angleterre , & de Catherine 
de France! 'Il faut remarquer, que les 
Anglois tenôient les meilleurs Provin- 
ces du Royaumes & qu'ils apelloient, 
comme par raillerie , Charles VII. à 
caufe de fa réfidence, qu’il faifoit au 
commencement dans le Berry , le Roi , 
de Bourges. La ville d’Orléans, tenant 
bon pour lui , fut affiégée par les An- 

Î ^lois : & étant prête a fe rendre, & 
e Roi Charles méditant déjà de fe 
retirer en Dauphiné , une jeune fille , 
âgée de vingt ans , nommée Jeanne 
Darc ( vulgairement apellée la Pucelle 
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d’Orléans, à qui la France a tant d’o- 
bligations ) pauvre Bergcrc , native dti 
village de Dompremi , fur la riviere 
de Meufe , dont le Ciel fe fervit pour 
Soutenir le Thrônef des Rois très Chré- 
tiens, contre les usurpations: des An- 
glois, fe préfenta âü Roi Charles VII. 
lui donna des marques de fa Million f 
&c par fon fecours les Anglois furent 
chaifez > le 8 de May 141^ de devant 
Orléans. Enfuiteic Roi reprit les Villes* 
& battit les Anglois à Patay en Beauflè# 
& reconquit la .Champagne J puis elle 
ht marcher le Roi * avec toute fa Cour* 
& fa petite Armée, ver* Reims. En'-** 
guerran de Monftrelet , au volume de 
les Chroniques , raporte que le Rot 
Charles étant le bien venu dans la- ville, 
de iTroyes » les Députez de la ville» 
de Châlons y arrivèrent , & lui préfena» 
terenc les clefs dé kur Ville, lui pro-! 
mirent , en ion nom * obéiïïjtnce & fou- 
million. - Que fur leurs paroles le Roi! 
s’achemina vers Châlons* ou il fut par-j 
faitem'ent bien reçu» qu’il y reçut auili 
les Députez de la ville de Reims , quL 
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Jui prbnii rient auffi toute obéifTance, û 
<ju’ils le recevroient comme leur Sei- 
gneur fouverain : nonpbftant les follici- 
-tacions du Sieur de Savcufes , mis Gou- 
verneur de Reims par le Duc de Bour- 
gogne , avec des Troupes , qui tenoienc 
Je Parti du Roi d’Angleterre 5 & celles 
du Seigneur de Châtillon, Capitaine des 
Habitans, qui les portoic à fuiyrele Parti 
des Anglois. ApfqueUes n’ayant rien 
voulu entendre * ces deux Seigneurs 
abandon ne retit la ; ville de Reims» & fe 
retirèrent àChâteau-Thiery: (car ils n’y 
dtoient point enlïiretéj ayant apris par 
leurs Efpions x que les Habitans avoient 
conclu de recevoir dans la Ville le Roi 
Charles VII- comme leur Souverain ) ^ 
À quoi avoir beaucoup contribué Ré- 
gnault de Chartres , Archevêque de 
Reims, & Chancelier dudit Roi Charles 
VII. Lequel averti de la bonne volon- 
ré du Peuple de Reims» vint de Châ- 
Ions k Septlaux , Village & Châtellenie 
à quatre lieües de Reims, & qui tft du 
Dorpaine de l’Archevêché, où il trou- 
va les NotaWçj de Reims, tant Gens 
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d’Eglife • qu’autres , qui lui donne* 
rent de nouvelles aflurances de leur» 
foûmiffions & obéiflances. L’Arche- 
vêque fufdit n’avoit point encore fait 
fon Entrée dans la ville de Reims; 6c 
la ht le Samedi au matin , 6 de Juillet 
de l’an 1419. & après dîner , fur le foir, 
entra le Roi Charles VII. avec toute 
fa Cour , accompagné de la Pucellc 
d’Orléans, qui fut fort regardée 6c ad* 
mirée par tous les Peuples. Sur ces en- 
trefaites arrivèrent les Ducs de Bar , 
6 c de Lorraine , le Sire de Commercy, 
avec des Troupes pour le Service de Sa 
Majefté. Le Roi Chartes VIL fut facré 
6 c couronné le lendemain de fon arri* 
vée , qui étoit un Dimanche 7 Juillet 
de l’an 1429. par Régnault de Char- 
tres, Archevêque de Reims, (l’Eglife 
de Notre-Dame ayant été parée, 2c 
toutes chofes y ayant été difpofées , au- 
tant que le peu de tems que l’on avoic 
eu le permit, ) en préfence des Prin- 
ces , Prélats , 5c de toute la NoblefTe qui 
l’avoit fuivi. A iïi fièrent auffi audit Sacre 
de Duc d’Alençon, le Comte de Cler- 
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mont > le Seigneur de la Tri mouille fon 
Gouverneur 5 le Seigneur de Beauma- 
noir, Bréton, le Seigneur de Maillés 
qui écoienr en habits qu*ont accoütu- 
mé de porter les Pairs au Royaume en 
femblable occafion , lefquels étoient ab- 
fensj ayant cependant été apellez de* 
Vant le grand Autel» par le Roi d’Ar* 
mes » k la maniéré accoûtumée. La Cé* 
rémonie du Sacre finie, le Roi alla dî- 
ner au Palais de T Archevêque , les Sei- 
gneurs , & les Prélats « lui ayant tenu 
compagnies l’Archêque de Reims man- 
gea à la table du Roi, laquelle fut fer-ç 
vie par le Ouc d’Alençon , & le Comcç 
de Clermont , avec plufieurs grands Sei- 
gneurs. Le même jour du Sacre , le 
Roi fit trois Chevaliers dans l’Eglifed* 
Notre-Dame, du nombre defquels fut 
le Sire de Commercy : & avant que de 
partir » il laifla pour Capitaine de la 
ville de Reims, Antoine de Hollande, 
neveux de l’Archevêque fufdit. Et après 
avoir féjourné trois jours à Reims, le 
Roi partit pour aller.à Corbeny,, vifiter 
l’Eglife de S, Marcoui $ auqpei lieu 
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les Bourgeois & Habitans de la ville dê" r 
Laon vinrent faire leurs {oûmiflions & ' 
obéiflaoces : enfuite le Roi s’en 'alla à ’ 
Soiflbns , & à Provins. Les particula-'’ 
litez ci-devant, font la plûpart rapor-» 
tées par le Cardinal de Pavie, dans fes «• 
Commentaires du Pape Pie II. livre 6 . * 
page 156. & citées par Marlot, livre’ 
4. chapitre 33. L’Extrait d’une Hiftoire t 
du régne de Charles VII. depuis 1421.’ 
jufqu’en 1429. raporte que la Pucelle 
d’Orléans affilia à ce Sacre, tenant fon"? 
Etendart à la main 5 & après que le Roi -» 
fut facré , elle s’aprocha de lui fondante^ 1 
en larmes, que s’étant mife à genoux 
devant le Roi , elle embrafla les fiens . * 
lui baifa les pieds, en lui difant : Grand 
Roi > Dieu a permis que vous fuffiez 
facré à Reims, pour faire voir à toute' 
la terre que vous êtes le véritable Roi , 
& celui auquel doit apartenir le Ro- 
yaume. Charles VII. s’étant imaginé 
qu’ori vëuloit : ï’empoifonner , fut fept 
jours fans ; rien prendre, après quoi il • 
lui fut impolfibie de rien avaler ; il 

mourut dé faim à Mehun , lur la ri- - 
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viered’Yevre en Berry, le- ir Juillet 
de l’an 14 6 1. la trente-neuvième année 
de fon régné , âgé de ; cinquante-huie 
ans quelques mois 5 & fut enterré à .S. 
Denis en France. C’eft ce Roi qui éta< 
blit la Pragmatique San&ion à Bourges, 
en 1438. Il époufa en 1412. Marie 
d’Anjou, fille de Louis II. Roi de Na* 
pies , & il en eut douze enfans 3 (ça* 
voir» quatre fils, & huit filles. Loüis 
XI. lui fuccéda. Ceci eft tiré de Jean 
Chartier, fon Hiftoriographe j & dex 
Mezeray.j .. ... • 


*********:******* ******** 


J Lé Sacre dé Loüis XL 
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L Ouis XI. Roi de France, fils 
de Charles V I L & de . Marie 
d Anjou , fuccéda à fon Pere l’an 146 1. 
ayant , du vivant de fon Pere , vécu mal 
avec lui t ( lequel n’écoit point content 
de lui,; il fe retira en Brabant Tan 
*456. où le Duc de Bourgogne le re-i 
çut, le traita, & eut des égards pour 
lui, conjme le fils de fon Souverain.^ 
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C’eft en ce Pais qu’il aprit la mort de 
Ton pere, arrivée le 21 Juillet) 146 1. 6 c 
ne différa pas à partir , pour aller droit 
à Reims, fe faire facrer : ce qu’à.yanc 
fait connoître au Duc de Bourgogne , 
il s’offrit à l’accompagner, & d’aififter 
à fon Sacre, pour y faire la fondioa 
de premier Pair Laïc de France. Il y 
vint, & s'y achemina avec un fi nom- 
breux Cortege . de Nobleffe , & de* 
Troupes, que le Roi Louis XI. le pria 
d’en renvoyer une bonne parties atten- 
du que le Païs des environs de Reims 
ctoit fi epuifé des Guerres palTées, que; 
toutes les Troupes, &ie monde , n'au-^ 
roient pas pu fubfifter* C’eft ce que fîtf 
le Duc de Bourgogne , qui fe contenta 
de fe faire fui vre par quatre mille Gortï- < 
battans. L’Extrait des Chroniques dd 
Afonftrelet , de l’an 1 561.; volume 
dit qu’il s’y feroit bien trouvé cent mille; 
âmes de tout état. Le Roi Louis , & le.. 
Duc de Bourgogne , étant arrivez jL 
l’Abbaïe de Saint Thierry , fituée A? 
deux lieues de Reims , le Roi envoya, 
faire fçavoir à Meilleurs les Magiftrats 
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èc âùx Notables de Reims , par -Mon- 
fieurde Montauban , Maréchal de Fran** 
ce , que Ton intention étoit, qu 41 s re- 
culent le Duc de. Bourgogne,^ donc 
l’Entrée précéderoic la tienne) de la mê- 
me maniéré qu’ils feraient pour lui» 8C 
qu’ils lui rendirent les mêmes honneufi 
qu a fa perfonne. En éfet , tous les 
Gentilshommes des environs, & ceux 
qui fe trouvoient à Reims, avec Jes 
Notables, & les Bourgeois, ailcrent au 
devantde lui j & le Magiftrat, à l’entrée 
de la Porte de la Ville, lui en préfenta, 
les Clefs : enfuite il alla defcendre à l’E* 
glife de Nôtre- Dame , où l’Archevêque, 
avec tout fon Clergé , l’attendoit ; & où 
étant entré , il fut rendu grâces à Dieu , 
de ce que , par l’intcrceffion de la fainte- 
Vierge, le Roi Loüis avoit eu la vis 
fauve, par la réception que. lui avoic 
fait le Duc de. Bourgogne , dans fes 
Etats. L’Archevêque de Reims avoic 
reçu ordre du Roi de faire cela. Toutes 
ces particularité/ font raportées par 
Marioc , en fa Mécropole. livre 4. cha- 
pitre 41. Ec les A&es Capitulaires de! 
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Notre-Dame de Reims, en date du 4 . 
Aouft de l’an 1461. portent, que le 
Chapitre de Reims députa les princi- 
paux d’entre eux , avec commiffion 
de fe tran /porter aux Abbaïes de Saint 
Rcmi , & de Saint Nicaife , de Saint 
Denis de Reims , & à l’Echevinage de 
ladite Ville , pour fçavoir & aprendre, 
tant des anciens Religieux, que des 
Echevins , quel ordre l’on devoit garder 
pour recevoir le Roi , lorfqu'il entreroic 
dans la Ville pour fe faire facrer. Il 
leur fut répondu , ( après les recherches 
faites dans les Cartulaires ) que les Re- 
ligieux Mendians de la Ville , la Croix à. 
leur tête» dévoient marcher proceffion- 
nellement vers la Porte , par où le Roi 
devoit entrer» qu’ils dévoient être fui* 
vis des Curez, & Vicaires des Paroiffes, 
chantans des Antiennes , & Hymnes > 
que les Chanoines de la Cathédrale » 
revêtus de Chapes > Moniteur l’Arche- 
vêque à leur tête, ( s’il eft à Reims ) 
doivent attendre le Roi à la principale 
entrée de l’Eglife, où étant arrivé , ils 
le conduifent procclfionnellement ju£- 
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qu'au pied du grand Autel dé lrEgUfe.' 
Il fut aulfi ftatué, que l’on donneront, . 
ou que Ion préfenteroit aux Evêques 
SufFragans , qui ont coutume de fc trou-: 
ver au Sacre , la Chape qu’ils oncjidn^ 
née à l’Eglife de Reims, après Li prife 
de pofTeffion de leurs Evêchez > laquelle. 
Chape chaque Evêque SufFra^ant eft 
obligé de donner à l’Eglife Mecropoli-' 

• & i p» • « ■ »-i , r . 

taine de Reims : & qUe s il arrive que: 
quelques Evêques fufdits n’eulîènc point) 
encore faitpréfent d’une Chape à la- 
dite Eglife , rl leur en fera donné une 
de la Sacriftie , après qu’ils auront pro- 
mis par écrit , qu’ils y l'atisferont incef- * 
famment. La Chronique ci-devant ci- 
tée , & Marîot , dans fa Métropole , li-" 
vre 4. chapitre 41. raportent, que le* 
14 A'ouft de l’année 1461.1e Roi Louis 
XI. entra dans Reims à quatre heures* 
apres midi ^accompagné du Duc P'hi«v 
lippe de Bourgogne , du Comte de Cha- ) 
rolois, Ton fils, du Duc de Bourbon,*' 
du Duc de Cleves , du Seigneur de Ra-\ 
-veftain, tous trois neveux du Duc Phi- ; 
lippe, du .Comte de S. Pol, & deïtant; 
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d’autres Barons , Seigneurs , & Nb~ 
blés*: tous richement habillez, que 
c’étoit merveille à voir cela s que les 
Bourgeois de Reims , tellement armez , 
5c bien équipez , allèrent au devant du 
Roi , jufqu’à l’Abbaïe de S. Thierry ; 
que le Roi étoit monté fur un beau 
cheval blanc , couvert d’une houfle bro- 
chée de Fleurs-dcrlis d’or, & étoit vê- 
tu d’un habit de damas blanc & rouge j 
qu’il entra par la Porte de Mars, avec 
grande pompe » aux acclamations du 
Peuples que les rues de la Ville, juG» 
qu’au Palais de l’Archevêque, étoienc 
tapiflees , & parfémées de fleurs. Le 
lendemain , jour de l’Aflomption de 
Notre-Dame, le Roi Louis XI. fut fa» 
cré & couronné par Jean Juvenal des 
Urlins , Archevêque de Reims , préfens 
les Pairs de France , ou leurs Procu- 
reurs , repréfentans leurs perfonnes j 
que le Roi étant revêtu , & prêt à rece- 
voir l’On&ion facrée, il tira fon épée, 
& le mit entre les mains du Duc Phi- 
lippe de Bourgogne, le priant qu’il le 
fît Chevalier de U main j ce qui fut 
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chofe nouvelle : car Ton die communé- 
ment , que tous les fils de Rois de France 
font Chevaliers fur les Fonts Baptis- 
maux j néanmoins le. Duc , pour lui 
. obéir , lui donna l’accollade , & le fit 
Chevafier de fa main » & cinq ou fix 
•Seigneurs qui étoient là. Puis il pria le 
Duc de Bourgogne de faire Chevaliers 
ceux qui vouaroient l’être j & il en fit 
plufieurs. Le Légat du Pape , le Cardi- 
nal de Confiance » le Patriarche d’An* 
tioche , quatre Archevêques , dix-fepe 
E venues , & fix Abbez ? aflifterent à la 
i Ceremonie de ce Sacre s fans compter 
! un grand nombre de gros Seigneurs du 
i Royaume- Après le Sacre, les douze 
i Pairs de France dînèrent avec le RoL 
Quand la table fut levée, le Duc de 
Bourgogne fe mit à genoux devant le 
Roi , & le pria , en l’honneur de la Paf- 
Bon de nôtre Seigneur Jefus-Chrifl, de 
pardonner à- tous ceux qu’il croyoic 
être la caufe de fa méfintelligence avec 
fon pere, & de vouloir bien continuer 
les Officiers de fon pere en leurs Char- 
ges ; ce qu’il lui accorda, à l’exception 
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de fepr perfonnes. Puis le Dtrc lui dît* 
Mon Seigneur Xoi , je vous fais hom* 
-mage du Duché de Bourgogne > des 
j C omie* de Handres , &: d’Artois j je 
tous promets abéiflance i fervice* 
xromme je dois d. mon Seigneur : après 
Jefquflles paroles y tous les autres Prin- 
ces , Ducs , Comtes , & tous les autres 
Seigneurs , firent auffi hommage au Roi, 
•Tout cela fini . le. Roi fe tranfporta en 
J’Eglifede S. Retnil, à laquelle il fit pré? 
ient de fa T unique d ecofe d’or > dont ; 
il avoir été revççu ce jour ià a ïon Sacre, 
•& de deur cens miile couronnez.: puis 
étant Ford de: la Ville, par la Porte de 
Dieu- Lumière ,jl allia coucher en l’Ab- 
haïe de Saint Thierry , à deux lieiies de 
dRchnsi & lç lendemain il alla à Corbe- 
ni i. ou Saint Mapcoul , où riL toucha les 
Malades' d’Ecroüelles y & fit aulfi. pré- 
sent à iadite Egiife de S. Marcoul de 
deuxrceüs roilbecouronnez. .Enfuite il 
prit la route dé Meaux » Ai de Saint 
Dcnis en France* ‘pour, rendre fes de- 
voirs au fépu le brade fi*>n perei puis il 
fit Ion Entrée à Paris. Le Roi Louis XL 


J 
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ayant furvccu à tous les Ennemis > & 
ayant tellement détruit tout ce qui pou- 
voir affoiblir l'Autorité Royale, qu’on 
dit de lui, qu’il avoit mis les Rois hors 
de Pages ,!il réunit la Bourgogne, & la 
Provence à Ja Couronne. 11 tomba ma- • 
lade au Château du PleÜis-lès-Toursi 
& après que S. François de Paule , qu’il 
avoir fait venir, l’eût; difpofé à paroître 
dervant Dieu , il mourut un Samedi , 30 
Aouft de Can 1483. âgé de foixante 
an» » .ayant; régné vingt-deux ans & 
quelques mois* 11 fut enterré à Nôtres 
Pâme de f Çlery. Il époufa en première», 
noces Marguerite d’EcoiTe , fille de Jac- 
ques Stuart premier ; ,$c en fécondés 
nôces Charlotte de Savoye.: if n eut 
point d’enfans de la première femme JL 
& de la fécondé il eut François , Joa- 
chim , & Loûife» morts en bas âge , Si 
Charles VIII. qui lui fuccéda. / Voyez: 
Philippe derCommines, dans fçs Méj» 
moires j Guaguin , Dupleix , & Mer 
zc-ray. ■' _) /s ? f *>> - t c .à 
.’*• i ..’v.. f ■ - ' . a ! s :.V 

, • t 

a A * il / f a> • • *4 »V » 

\ , V ^ 
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Le Sacre de Charles FUI. 

' . *. . . - •, « • ■. > 

C Harles VIII.» RoPde France, 
fils de Loiiis XI: & de Charlotte 
de 5avoye, fuccéda àfon perc , âgé de 
treize ans, en 1483. & fütTacré l’an- 
née d’après, par Pierre Délavai , Ar- 
chevèquede Reims. Comme il étoit Mi- 
neur, Anne de France, fia firür aînées 
femme de Pierre, Seigneur de Beau* 
jeu, depuis Duc de Bourbon * fut dé- 
clarée Régente du Royaume , fuivant 
la derniere volonté du feu Roi. Denis, 
& Théodore Godefroy, Hiftoriogra- 
phes de France y raportentv dans le 
Livre intitulé , le Cérémonial Fran- 
çois , l’extrait cPune Relation manus- 
crite, qui porteee titre. Ci âpres s’en^ 
fuit la venue du Roi Charles VIII.' à 
Reims , pour recevoir fon Sacre & Cou- 
ronnement, & les chofes qui y furent 
faites; avec les Prières , & Cérémonies 
que l’on pratiqua à ce Sacre. Le Same- 
di l'p du mois de May de l'an 1484. 

après 



des ’ Saches. 

»près dîner , le Roi très Chrétien de 
France, Charles VIII. âge de près de 
quatorieans, fils du feu Roi LoüisXI. 
partit , & fis mit en marche pour Reims» 
du Château de Gueux, dillantdedeux 
lieües de ladite Ville » oii il étoit arrive 
, le Jeudi de devant , qui étoit le jour de 
de l’Afcenfion, pour fe faire facrer 6c 
couronner à Reims* Environ une heure 
après midi de ce jour, les Eècléfiafti- 
ques , Echevins, Nobles / Bourgeois , 
èt Habitans de la ‘ville de Reims, par- 
tirent au L nombre de foixante , bien 
‘montez / & magnifiquement habiller , 
ayant à léür tête Charles de Laramée, 
Capitaine de cetté Ville, pour aller au 
devant du Roi , qu’ils rencontrèrent 
J dans la delcentè de Muire, vêtu d’une 
robe courte d’étofe d’or , ayant un bon» 
, net noir fur fâ tête^ un chapeau violet 
deflus, 6c une plùtne d’autruche blan* 
che par délfüs^, monté fur un beau che- 
val noir /hccdmpagné de très Hauts 6c 
Fuiflans PrintOs j Barons , & Seigneurs , 
Lotiis Duc d’Orléans, de Valois, 6c de 
.Milan j de René d’Alençon i de Pierre 
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de Boürbon, Comte de Clermont, Sieu* 
de Beau jeu j Philippe de Savoye, Comte 
de Breffè j François de Bourbon , Comr 
te de Vendôme > François d’Orléans, 
Comte de Dunois , Louis de Bourbon* 
Dauphin d’Auvergne > & une infinité 
d'autres grands Seigneurs * Comtes j 
Chevaliers, Ecuyers, qui étoient tous 
autour du Roi. Lequel ayant; aperçu 
les Habitans de Reims , qui venoient à 
lui , s’arrêta tout court t & fut falué 
harangué par Meffire Brice Bobille» 
Doéleur en Droit,, Chanoineêc Doyen 
de l’Eglifc de Reims en la maniéré qui 
fuit. „ Nôtre fouverain Seigneur, vos 
„ très humbles $c près obéiflàns Chape» 
„lains, & Sujets, les Gen$ d’Eglhé > 
,, Echevins , Nobles, Bourgeois » & tout 
„le Peuple de vôtre noble & ancienne 
,',Cité de Reims , (cachant vôtre trè$ 
# ,glorkufe venue, fe fervent des parq? 
,, les d ii; Pfalmiftc v qui dit./ f.ili a S ion 
„ exultent, in Rege fuo : Regem honorifi - 
3 ,catei cnvoyçnc cette Compagnie ata 
„ devant de vôtre Royale Majellé, en 
t , toute humilité' & obéilhtneç > pour 
l . ^ *•"* ' 
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Vous recevoir, & obéir: vous offrans ,c 
leurs corps ^ leurs biens , leurs cœurs , K 
& tout ce qu’ils poffedsnt 3 & éhante- c< 
ront avec joie ce que dit l’Evangélif « 
te $. Mathieu, chapitré 21. Benedic . « 
m venit in nomme Dominé : Sire , £C 
foyez le bien- venh, & foyez béni,« 
qui venez au nom de Dieu.** Le reftè N 
de la Harangue , que je nen raporte 5 
point, finit par ces paroles. “ Sire , nô-« 
tre fouverarn Seigneur , comme vos tK 
très humbles Sujets , lés Habitaris de cc 
vôtre ville dè Reims ^voudraient vous <c 
préfenter leurs Requêtes, & quel’heu- <c 
re ne vous'eft pas compocle 5 nous‘ c 
fous prions, qu’après vôtre Sacre, il <c 
vous plàife de nous donner un mo- ,( 
ment de vôtre Audiance î & foyez le <€ 
bien -venu , irinomine Domini . u A la fin 
de cette Harangue , le Roi mit la main 
au chapeau, & dit: Grand merci , Mef- 
iieurs. Le Roi , pendant la Harangue , 
tenoit fa gravité autant qu’il eût pu 
faire à l age de cinquante ans. Après 
quoi lefdits Habicans fe retirèrent , à 
l’exception du Capitaine de la Ville 

I ij 
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Charîès de Laramée, l'es Gens» & les 
deux Sergens de là Ville , qui: demeu- 
rèrent derrière : lequel Capitaine pré- 
senta au Roi les Clefs de la Ville, qui 
les luMaiflà, & Iqi dit,, que puifqu’il 
4es avoir )fi bien gardées-, qu’il les gar- 
dât encore mieux , .fe fiant aTa fidelité. 
.Ce qu’ayant fait, Ile Roi commença à 
anarçher , les Princes, les Ducs, les 
Comtes-, les Barons, les Seigneurs, les 
Chevaliers, Ecuyers, étant autour de 
luiL A/n»’ pas dé là, le Roi trouva les 
Religieux Mendians* les Religieux du 
Val des Ecoliers * quLétoiem jvenus au 
devant de lui en Broceffîon , ayant tous 
leurs Croix ,-prèsdequâtrexæns jeunes 
Hommes, portant des torches dé cire ah» 
luméesyqui étojenç.àuffi venus au devant 
de lui : tous lefquek * après avoir falué 
le Roi » s’en retournèrent* én ladicc 
«Ville, chantans d’un ton d’allégreflè , 
Neely Vivc le Roi, Charles VIII. mar* 
cba jufqu a la Chapelle de Sainte Ge- 
neviève, proche les Faubourgs, auprès 
de laquelle étoient les Gentilshommes 
de l’Hotel du Roi , les Archers de la 

■ t ' ' 

r . ■ ' 

* 

— 
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Garde 5 le" Prévôt de -l’Hôtel •',■ & des 
Maréchaux 1 , & piuficurs autres Sei- 
gneurs i & Capitaines «qui fé mirent 
en ordre, ‘pour eicorter leRdH 8c ! l*ac-- 
çompafgfter jusqu'à la porte dé PEglife 
Cathédrale, & jufqu’à la porte du Pa-* 
Jais Archiépifcopal. Quand le Roi ar- 
riva de’vip t J’ Eglife tfu Faubourg de S. 
Eloi , avant la Porte de" la Riviere de 
Vesle, par oi^le Roidevoit entrer dans 
la Ville ^ il ÿ trouva"gUe table préparée, 
fur laquelle il y avoit pain > pommes », 
poires ,;êckütresfrtfits*, & vinVqué l’on , 
préfentoit à tous les paffans. Quand le 
Roi arriva àla< première 'Porte de la 
Ville, qui étoit gardée par les- Gardes 
prépofefcde k Ville' v il y trouva une 
belle jeune Fille , ayant de beaux che- 
veux -blonds, 'qui lui pendoient jufqn’à- 
la ceinture , laquelle avoir, fur fa tête 
un chapeau de toile d’argent doré , & 
ün t de fleurs defFus , vêtue d’tfne robe 
d*écoffe- v çle; foie, dont le corps & les 
manches écoient de couleur d’azur , fe- 
mez de Fleurs'dé*If$ d’or , ‘des bas 
blancs^ & un raizeau de foie verte par-* 

I * • • -c 

“J 
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deiTustqtft au. long* tenant ctv fesrriaîrft 
les Clçfsdes Portes de la Ville , laquelle, 
par machine defcendit du haut de la-* 
di te Porte aux pieds du Roi j & le fa~ 
lua , er\ lui preïentauc lefdites-Clefs* 
difan tx les yers fui van s> ‘ . 


r-S n 


■i i‘- . . 


• ' . * a » \ 

Nôtre Roi , Prince > & [cuverait* 

, r j >. Seigneur^.. *r V f \- ../• *,- r 

Très Çhréüen y nqmtné par excellence* 
A qui font dm glaire, louange , hon~ 
.u • -:.r;r v n 

Sujétion* amour > révérence t 
Vôtre Cité de Reims , obéijfance 
Vous, fait pur Atoè, qui et U repré- 
sente y : 

^ /**»f 

dettee y \ .,, n 

Clefs des Portes humblement? 

vous pre fente 

« / - • . # 

- ' * _ _ •> . j " . 1 ’ i- /' . t 

JDefquels vers* offres, 6c prefens, Iç 
Rai fut bien content % & joyeux J & 
ordonna a un de fesi Gens, qui étoffe pro- 
che de lui., qu’il prîtdefditcs Clefs : ce 
'^/il ^ c > & tes emporta au PaJais.ovi. lo 

’c* - V v 


j 
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Roi logeoft. Ladite fille remonta , par 
la même machine, a l’ endroit doù elle 
étoitdefcenduë. Dans ce mêmeendroit» 
au devant de la Porte, ctoit un dais j>ré* 
paré , de damas violet foncé , feme de 
Pleurs-dedis d'or, élevé fur quatre bâ- 
tons, au bout defquelsily avoit quatre 
Anges 5 dont deux tenoient les Armes 
du Roi, & les deux autres les Armes de 
la ville de Reims 5 & qui étoient portez 
par Philippe de Bezanne , Echevin , ÔÇ 
' Prévôt de l’Echevinage 1 Maître Jean 
Bourguet, Echevin; Maître Jean Cau* 
chon , le Jeune, Lieutenant du Capital* 
ne 5 & Maître Jean de Reims , Bailly det 
Chapitre de Reims; élus & nommez 
pour cette Fon&ion par les Echcvins de 7 
la Ville. ' ^ ; 

Le Roi étant arrivé proche le dais » 
fé mit deflous, précédé de Monfieur 
d’Urfé, grand Ecuyer, portant l’Epée 
nuë 5 & s'achemina, conduit fous le dais -, 
jufqu'au Portail de l’Eglife de Nôtres 
Sbame, aux acclamations d'une multi-* 
tude innombrable de Peuple »qui crioif, 
fïve le Roü , Noël , rive le Roi, lire ne on* 

liv 
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tri à fon chemin plufieurs décoration# : 
Arcs triomphaux > Théâtres , Devifes , 
Echafauts garnis de toutesfortes defef- 
tons, guirlandes ,• teintures, & ta- 
bleaux , où l’on voyoit plufieürs de viles , 
6t vers à fa louange* pendant laquelle 
Marche, toutes les cloches de la Ville 
fonnerent., & ne ceflerent jufqu’au tenrs 
qu’il fut entré au Palais A rchiépifcopal. 
Le R oi , en pa fia nt dans le Parvis de l'E- , 
giife de Nôtre- Dame , y trouva les Reli- 
gieux del’Abbaïe de S. Remide Reims , 
revêtus d’ Aubes, & de Chapes d’étof- 
fe d’or & de foie * lefqucls étoient ve- 
nus dans i’efpérance d’accompagner les 
JDignitez , 6c Chanoines de l’Eglife de - 
Notre-Dame , à la Réception du Roi * 
pour le conduire proceflionneilemenc « 
jufqu’au grand Autel» mais comme les 
Regiftres des Réceptions ne portoient 

Î oint cela, ilsrefterent hors de l’Eglife. 

»e Roi defeen^it de cheval , & trouva, 
une chaire parée • 6c un couffin , ou „ 
careau de draps d’or au devant , fur le- 
quel le Roi Ce mit à genoux : & là lui fut 
donné a baifçr le Livre des Evangiles , 

* 1 • / 
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par Monfieur l’Archevequédé Reims, 
qui l’attendoit , revêtu de Tes habits Pon- 
tificaux, fa Croix , & fa Croflè devant . 
lui , accompagné des Evêques de Laon * 
Langres , .Cnâlons, Noyon, Pairs de 
France , &jd autres Evêques, & Abbcz, 
Le Roi ayant baifé le Livre des Evan- 
giles , fut admis & reçu dans l’Eglife , 
ayant à Ton côté droit l’Evêque de Laon» 
& à la gauche , L’Evêque d’Amiens, def* 
$iné , 6c choifi par l’Archevêque de 
i^eims, à officier audit Sacre, au lieu 
& place de l’Evêque de Beauvais, ab- . 
fent, & malade. Lorf'que le Roi futar. 
rivé devant le grand Autel, il y fit fa 
priere à genoux , pendant lequel tems 
l’on chantoit quelques Antiennes, 6c 
Répons , avec la Colle&e j lelquels finis , 
les Evêques de Laon , 6c d’Amiens , me- 
nèrent le Roi baifer le grand Autel , fur 
lequel il laiflà fon Offrande. Enfuite fut 
conduit , par les Princes. & Seigneurs 
qui l’accompagnoient, au Palais Archié- 
pifcopal > où s’étant répofé pendant line 
heure , il s’en revint en l’Eglife ,, vêtu 
d’une robe longue de dansas blanc , 
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fourréede Marte zibeline , pour ènteft a 

dre les Vêpres, auxquelles Monfieur P Ar- 
chevêque officia : lcfquelles finies, le Roi 
retourna en Ton Palais $ 6c après les Com- 
plieson Tonna les Matines, qui furent 
chantées pour le lendemain. Lorfquelles 
furent finies, Monfeigneur de Dunois 
alla en ladite Eglife, ordonner que l’on 
fit une cloifon , ou barrière , autour du 
grand Autel , afin que la foule du Peu- 
ple , le lendemain » n'incommodât les 
Princes , Prélats , Ducs & Pairs * 6c Sei* 
gneurs qui devoieqt aflifter , 6c être pré- 
lens , audit Sacre. Entre huit 6c neuf 
heures du foir de ce jour , les Archers 
de la Garde du Roi , furent envoyez en 
ladite Eglife, pour la garder, avec les 
Coûtres d’icelles , & pour y demeurer 
toute la nuit, 6c le lendemain jufqu’a- 
près le Sacre t, êc le Service fini. Un 
quart d’heure après , le Roi alla en ladite 
Eglife faire fa priere , parce que l'ordi- 
naire du Sacre porte, que de nuit * en 
grand filence , & fan s bruit, le Roi doit 
aller en ladite Eglife faire fes prières , & 
y refter un efpacc de teras : lefquello* 
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finies, le Roi s en retourna au Palais pren-* 
dre le repos de la nuit, où il refta juf- 
qu’au lendemain , qu'on alla le quérir 
pour le facrer & couronner , comme 
nous le dirons ci-après. 

, , Le foir, après que l’Eglife fut exao 
tement fermée , on prépara tous le* 
bancs & fieges , couverts de riches ta* 

J ns* pour le Sacre, & le Thrône du Roi i 
es fieges des Pairs , ainfi que les anc ens 
Livres des Cérémonies l’ordonnent , SC 
• dont l’Archevêque de Reims, de con* 
cerc avec les Pairs Eccléfiaftiques, Sé* 
çuliers , étoient convenus , furent prépa« 
rées au Pulpitre. Le Thrône, droit au 
délions du Crucifix , où, il y avoic une 
Chaire élevée, au côté de laquelle on 
montoit trois pas; &aux deux cotez d'i-f 
celle « étoient mis ôc pofez deux bancs, 
qui étoient les fieges des Pairs Eccléfiaf* 
tiques, & Séculiers; au côté droit dudit 
Pulpitre, il y avoit un Autel paré , fur 
lequel fut dit une Méfié balle pour 16 
Roi : ôc auquel Pulpitre l’on montoit 
par deux elcaliers de bois, où pou- 
v oient palier trois perfonnes de front » 
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le/queli s’avançoient dans le Choeur ;, & 
étoient ornés de tapifleries. Cémcm® 
foir Monfieur de Lombais , Abbé. de 
' Denis en France , envoya au Roi là “Ro-1 
bc couleur hiacinthe, en façon de Tu» 
nique à Soûdiacre , pour la vêtir le len- 
demain fur fa chemife. 

Le Dimanche trentième du mois de 
Mai 1484. jour auquel Charles V;I II»’ 
fut facré & couronné , environ les cinq 
heures du matin, le Roi envoya le Com- 
te de Roufly , le grand Sénéchal de 
Normandie» Meffirc Hardoiiin de Mail-' 
ly , & Meffire Jacques de Luxembourg ,* 
en l’Eglife de S. Remi de Reims, pour; 
demander àl’Abbé, & aux Religieux, 4 
la Sainte Ampoule, & s’étant adreffez 
a Monfieur Robert de Leooncourt * 
Commendataire & Adminiftrateur per-a 
pétuel de ladite Abbaïe , & aux Relh* 
gieux , il jurèrent & promirent , en pré^ 
îence de Jean Vauchelet , Jean jofi 
frin, Notaires , qui pafferent Afte^par- 
lequel de bonne foi ils conduiroient la 
Sainte Ampoule jufqu’en l’Eglife de 
Reims, & après le Sacre, la rccondui- 
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r&ient en ladite Eglife de S. Rcmi) fie 
donneroient à ladite Eglife , pourfervir 
de mémorial, l’Etendart de leurs Ar* 
jnes. Outre plus , le Roi envoya en mê- 
me tems audit Abbé une Haqucnée de 
poil blanc , pour monter deflus , afin d‘a- ' 
porter la Sainte Ampoule j & un Daij 
dè damas blanc , broché dor , pour être 
porçé deflus la Sainte Ampoule. Entre 
cinq & fix heures du matin , Prime é- 
tant fonnée & chantée, l’Archevêque 
de Reims, les Evêques de Laon, Lan* 
grès , Châlons , & Noyon , Pairs de 
.France , celui d’Amiens repréfentant 
J’Evêquc de Beauvais abfem ,* les Eve*- 
ques de Lombais, Abbé de S. Denis en 
France 5 de Périgueux , Alby , S. Pons, 
allèrent au Chœur de rEglife-dc Reims, ' 
tous revêtus d’Habits Pontificaux.pour y 
prendre leurs Séances : l’ Archevêque de 
Reims, dans une chaire, le dos tourné 
vers le grand Autel, les EvêquesPairs 
de France , fur un banc préparé au côté 
droit de l’Autel , en l’ordre qui fuit. 
L’Evêque de Laon le premier, au haut 
bout vers T Autel, l’Evêque de Lingres 
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le fee<»d, l’Evêque de Châlons le troï» 
iîeme» ( l’Evêque de Beauvais étant ab-*- 
fenc , & excufé , l’auroit précédé , ) l’E* 
yêquedeNoyon le quatrième, &1’E* 
vêque d’Amiens le cinquième , repré- 
fentant l’Evêque de Beauvais. L’Evê- 
que de Jüombais, Abbé de S. Denis en 
France, fe tint au côté gauche de l’Autel, 
gardant les Habits Royaux,qn * il avoit 
aportez de ladite Abbaïe, pour le Sacre , 
qu’il pofa fur l’Autel 5 Ravoir, la Cou- Il 
ronne Royale, l’Epée dans fon fourreau, ; 
les Eperons d*or , le Sceptre Royal d’or , 
la Verge longue . ou Main de Juftice, 
ayant une main d’ivoire au haut bout, 
les Chauffes ou Botincs , le Manteau 
Royal de couleur hiacinthe , femé de 
Fleurs-dc-Iis d’or. Les autres Evêques 
étoient de bout', & droits. • > ‘ 

Sur les {ix heures du mâtin , les fix 
Pairs de France Séculiers , nommez par 
le Roi pour faire leurs Fondions audit 
Sacre , prirent congé du Roi dans fa 
Chambre, où ils étoient aflemblez , £c 
fe mirent en marche pour aller à l’E- 
glife, étant vêtus de Manteaux de Duc 



> 
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dis Sacres. #4$ 
IcPair , ayant fur leurs têt es Couronne 
pu Cercle dor î les Ducs à demi-fleu- 
ron , & les Comtes , tout Ample ; étant 
arrivez proche le grand Autel, prirent 
leurs places fur un banc, à côté gauche 
de l’Autel , dont voici l’ordre. Le pre- 
mier , au bout haut près de l'Autel , 
Monfcigneur le Duc d’Orlcans, repré- 
fentant le Duc de Bourgogne; le fécond, 
^fonfieur René , Duc d’Alençon, rc- 
préfentant le Duc de Normandie $ le 
troifiéme , Monfieur Pierre de Bourbon, 
Ço*nte de Clermont , que le Roi fit 
Duc pour cette occafion feulement ,re- 
préfentant le Ducd’Aquitainfft 5 le qua- 
trième , Monfieur Louis de Èourbon , 
Çqmte- Dauphin d’Auvergne, .repréfen- 
tant le Comte de Flandres vivant, quia 
caufe de cela précéda celui de Champa- 
gne, qui de voit être le quatrième; le cin- 
quième, .Monfieur Philippe de Savoye, 
Comte de firefle, repréfentant le Comte 
dp Champagne j le fixiéme ; Monfieur 
I; fjRfrçpis de Bourbon, Comte de Vendô- 
iiie,.repréfçnuntleCo;rritede Touloufe, 
Monfifuc François de. Laval , Comte 
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de Montfort , Grand Maître d’Hôtel de 
F ra nce y a flî ft a , por ta n t C ercl e , ou C ou- 
ronne.& Habit, comme lesPairs-Com- 
tes : plus , Meflire Guillaume de Coche- 
fort, Chancelier de France, ayant fur 
fa tête un Mortier de draps d’or. Le* 
dit jour, vers les fept heures du matin, 
l'Evêque de Laon ,& l'Evêque de Lan- 
grès, ( commis pour l'Evêque de Beau- 
vais quant à es ) accompagnez des 
Chanoines , des : Viciiires» des Chape- 
lains de PEgîife-, s’en allèrent procef- 
iionnellement , les deux Croix à leur 
tête, portées par deux Coûtres Clercs de 
i’JEgl ife 5 fie Bénitier * portépar un Cha- 
pelain de ladite Eglife,déüx cierges al- 
lumez, & deux e nce nfoirs , portez par 
quatre Enfansde Chœur ? quérir le Roî 
au Palais A rc hiépifcopal 3 q ri s trouvé^ 
renten la première Chambre fur le Jar- 
din', afîis , & à. demi-couche fur le lit 
qui lui avoit été préparé .‘'de montèrent 
feulement en ladite- Chambre Iefdits 
Evêques de Laon-, r & de Langres,leurs 
•Clercs portans leurs Cro(Té<i les CoûtreS 
portant leurs Croix , le. Chapelain por- 
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- tant l’Eau- bénite ,* lefclits Enfans de 
Chœur portant leurs cierges & encen- 
foirs , & peu d’autres > avec Meffire Jean 
Encher , Çrand -Chantre i & Maître 
Nicolas Goulemois j Chanoine , Soû- 
Çhantre de ladite Eglife Cathédrale. 
Lefquels tous arrivez en la chambre du 
Roi, & l’ayant aperçu fur Ton LitJ’Evê- 
quede Laôn récita l’Oraifon qui fe voie 
dans le Cérémonial, avec toutes les au- 
tres Prières , Antiennes^, Répons , Col- 
ledesdu Sacre & Couronnement de nos 

‘ * ■ ‘ ' ^ r 

Rois , que je : ne raporterai point dans le 
re'cit ou flairé que je fais.de ce préfenc 
Sacres mais auquel je renvoyé le Lec- 
teur , pour abréger l’Ouvrage , & ne lui 
pas être ennuyeux. L’Evêque de Laon 
ayant achevé l’Oraifon , lui à droite, 6c 
l’Evêque de Langres à gauche , Ieverenc 
révéremment le Roi de deflus fonLit , 
& le conduifirent & accompagnèrent , 
avec ladite Procdîion, en l’EglifedeNô- 
tre-Dame, pourotre facré & couronné 
Roi de France. Le Roi écoitvêtu d’une 
chemife de foie , fur fon corps , 6c par- 
deflus d’une robe de foie de couleur 
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hiacinthe> faite comme une Tunique 
à Soûdiacre , fendue & fermée à bou- 
tons par devant & par deriere , aportée 
de S. Denis en France i & par defliis, 
d’une longue robe de damas blanc , 
fourrée de marte zibeline ,& un bonnet 
noir fur fa tête. A l’entrée de l’Eglife* 
qui eû à la croifée du côté des Fonts 
Baptifmaux, ( laditeentréeeft changée* 
& efl; un peu plus haut) l’Evêque de Laiv 
grès , commis pour celui de Beauvais , 
s’arrêta, & prononça une Oraifon, la- 
quelle finie , ils entrèrent en l’Eglife, en 
chantant une Antienne, qui fut enton- 
née par le Chantre, & Soû-Chantre : 
laquelle achevée de chanter , l’Orgue 
joua i jufqu’à ce que le Roi fut entré 
dans le Chœur. Ou étant arrivé , les 
Evêques de Laon , & de Langres , le pré- 
sentèrent avec refpeéfc à l’Archevêque de 
Reims, pour être facré Roi i lequel étant 
afiis en la Chaire , fe retourna vers l’Au- 
tel pour dire une Oraifon : laquelle fi- 
nie , les Evêques de Laon , & de Lan- 
|reà , aidèrent à lever le Roi , qui étoic 

a genoux, & le conduisirent en une Chair 

» 

* » 
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rc qui lui étoit préparée vis-à-vis celle 
de MT Archevêque ; où il refta aflis, 
jufqu a l’arrivée de la fainte Ampoule. 

Et eu attendant faf venue , Monfieur 
l’Archevêque de Reims prit de l’Eau- 
bénice , qui avoit été faite à la première 
Meffe dès le point du jour, en préfenta 
au Roi. ( Le Chanoine en femaine n’a- 
yoic point pû faire l’Eau-bénite n’ayanc 
pas pu entrer au Chœur , à caufe de la 
foule du Peuple , & la fit à la fin de tout 
le Service derrière le grand Autel. ) Pui* 
on chanta Tierce. Enfin entre fept & 
huit heures du matin de ce jour, arriva 
Monfieur Robert de Lenoncourt, Com- 
men datai re & Admini fixateur perpétuel 
de l’Abbaïe de S. Remi , vêtu d’un fur- 
plis ,& d’une Chape d’étoffe d’or, un bon- 
net noir fur fa tête , monté fur la Hac** 
quenée , étant fous le dais que le Roi lui 
avoit envoyé , porté par quatre Reli- ^ 
gieux en Aube au déhors de l’Eglife de S t 
Remi, où iis l’avoient pris, jufqu à l’a- 
vant-loge; les autres Religieux chantant 
pendant le chemin des Antiennes , & 
Prières : le fufdit dais, depuis les avant- lo- 
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ges, jufqu’au Portail de l’Eglifé deNôtro* 
Dame , fut porté par M r Jean Cauchon 
le jeune , Jean Defcanevel, Jacques 
Defchamps, & Claude Toignel, Féo- 
daux , de l’Abbaïede S. Remi. La fainte 
Ampoule fut accompagnée des Sei- 
gneurs, & Barons, comme nous avons 
dit ci-devant : le dit Robert de Lenon- 
court l’aporca, attachée & pendue àfon 
col j lequel étant arrivé devant le Por- 
tail de Notre-Dame , avec les Religieux 
de S. Remi , descendit de deflus la Hac- 
quenée, ayant étéefeorté & accompa- 
gné par vingt-quatre Albalétriers du 
Chêne le Poüilleux , ou Populeux en 
Hocquetonsde livrée , qui. conduifirent 
& reconduifirent la fainte Ampoule. M £ 
PArchevcque de Reims » en habits Pon- 
tificaux, accompagné de quelques Evê- 
ques, & Chanoines, précédé de fa Croix, 
éc Crofle, fe tranfporta à l’entrée de l’E- 
glife , pour recevoir la fainte Ampoule 
des mains de l’Abbé , qui l’avoit apor- 
tée : & avant que de la recevoir , pro- 
mit à cet Abbé de la lui rendre, après 
le Sacre &. le Service finis , en préfence 

4- • « 
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de Jean Joffrin , & de Jean Vauchelet , 
Notaires, aufquels ledit Abbé en de- 
manda A&e, Ladite promeffe faite , il 
la reçût, & la porta avec révérence fur le 
grand Autel , accompagné de l’Abbé de 
Saint Remi, de quelqu’uns de fes Reli- 
gieux , & de quelques Evêques & Cha- 
noines, qui chantèrent une Antienne» 
qui commence par ces mots , O prettofum 
munus , érc. Monfieur l’Archevêque de \ 
Reims ayant pofé fur le grand Autel Ix 
fainte Ampoule , l’Abbé Commenda* 
taire de S. Remi, qui l’a voit aportée^ 
fe mit au côté droit de l’Autel , pour 
la garder en attendant que tout ;fôc 
fini. , . T 

Ces chofes ainfî faites, l’ArchevêH 
que de Reims, les Evêques, & Chanoi-s 
nés , commis à faire Office de Diacre 
Soûdiacre , affiftans y & procédans à la^ 
Meflfe , allèrent à la Sacriftié , f pour fe£ 
préparer , & revêtir pour le Sacre , &L 
le Service divin. Bien que les ordinaires, 
& anciens Livres du Sacre marquent! 
expreflément , que deux Evêques de la 
Province de Reims doivent faire' I’Ofv 
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fice, l’un de Diacre , l’autre de Soû* 

. diacre j mais parce qu’il n’y étoit venu 
que les Evêques de Laon, Châlons, & 
Noyon, qui font Pairs de France, & offi- 
cioient à laditeCérémonie comme Pairsj 
& celui d’Amiens, qui fut commis à faire 
la Fonâion de Pair* pour l’Evêque de 
Beauvais abfent s Monfieur l’Archevê- 
que de Reims commit & ordonna l’Evê- 
que de S. Pons à faire l’Office de Dia- 
cre, & l’Evêque de Sces, ou Says, à faire 
celui de Soûdiacre , qui le firent en ha- 
bits Pontificaux, chacun d’Eux la Mitre 
fur la tête. Monfieur l’Archevêque re- 
vêtu de fes habits Pontificaux , comme 
pour dire la Melle , & la Chafuble , que 
le Roi Charles V. a voit donnée à l’E- 
glife , laquelle étoit de velours perfe , 
ç’eft-à-dire , d’un violet cramoify , femé 
de petites Fleurs-de-lis d’or, ayant fon 
Pallium „& Rational deffus : les fufdi es 
.Evêques , revêtus de Tuniques , & Dal- 
matiques, pareilles à la Chafuble» auf- 
fi données par le même Roi , avec douze 
Chanoines de ladite Eglife , affiftaos , & 
procédons, revêtus d’autres T uniques, Sc 

p. 
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Dalmatiques , de diverfes étoffes & çou ? 
leurs , s’cn vint au devant du grand Aut 
tel , lequel paffant proche le Roi , pour 
aborderai Autel ; le Roi l’ayant aperçû, 
le falua » puis feiremit en fa Chaire. Le 
Roiainfiaffiscnfa Chai rcd’ Archevêque 
s’aprocha de lui» & lui fit, pour-toutes 
les Eglifes fujetesà lui , les demandes ^ 
requetes -, auxquelles le Roi répondit** 

■ ' ■ - ' . - ’ - j 

f A vobis per don art pe tint us , ut unit ut* 

que de nob/Si, fa Ecclcfusnçbi$ eommijfis * 
canonicum Privilegium , fa débitant Le* 
gcm , atque juftitiam, confervetisy fade* 
fenfionem exhtbeatis , ficutjlcx in (uo re? 
gno debet unicuique Epifcopo , fa\ Écclefix 
fibi cmmijf*» \ -û^-r <y "a : ï 

' i r V 

Réponfe & promcffe du Roi. 

- • . r ..7 

; . . •!! i i ■ 

Promitto vobis , fa perdono , quod uni - 
eut que de vobis , fa Et de fus vobis com - 
■Utijfis , canonicum Privilegium ^ fa debir 
tam Le gcm , atque jufiitiam y fervabo , fa 
de fenfionem ( quantum potero ) adjuvante 
Domino , exhibebo , ficut Rex in fu* régna 
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debet uni eu i que Epijcopo , & Ecclefu fibi 

commtjf e , perre Ci um cxhiberc etebet. 

^ . r • 4 • a | ! « 

, ' ' ' i J v- • ; ’ * . • ’ 1 1 ' 

t Apres que le Roi eût fait cette pro* 
méfié, &. ferment i il fiit. foule vé de fà 
Chaire par leldits Evêques de Laon , & 
d’Amiens . commis affaire les Fondions 
de l’Evêque de Beàuvais, abfentj lefquels 
étamautfi debout, demandèrent auPeu- 
pie» 6c à toute l’ AUemblêe, s’ilsne lcre- 
connoifToientpas pour leur Roi. Ayant 
co m me re <£û lexo U (en te me n t du Peuple* 

& de toute l*À(îiftànce > Monfieurl Ar- 
chevêque de Reims j lui fit faire le fer- 
ment du Royaume > en cette maniéré , 
aiyint le» màinç fur l’Evangile > lequel 
il baifa après avoir fait la promeUe qui 
fiât. 

- » t -A \ . 

->•»>*.*< >• >, j j ’v. - , 

I 

^ Proméflè & Serment du Roi. 

*• i h ’.' Ti . ‘ v • -\l . ' 

> ) * * * * - 

Je promets , aie NorndeJefus-Chrift , 1 °* 
Maintenir mes Sujets en paix , 
jugera être à propos. i°* Leur faire rendre 
juftice , impfr fardes piller te s Don. 

r * €r pft dn pjden feus -Jugement *1 j' équité-* 

vi "h . -, 
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& la miséricorde ayent lieu. 4°* Je ferai 
■tout mon pojfible £ exterminer &de chajfer 
de mon Royaume tous les Hérétiques con- 
damnez, par l'Êghfc. 

; 's * *i 

« » 1 \ 

11 eft remarqué , que dans la Promerfe 
& Serment que le Roi fit au Peuple , on 
a omis qu’il prometcoit de garder invio- > 
lablement la Supériorité., les Droits^ 
& Noblefle de la Couronne de France, 
& qu’il ne tranfporteroit , ni aliéneroit. 
Le Roi ayant fait les Promefle & Ser- •• 
ment, il fe leva de fa Chaire , & fut dé- 
vêtu devant le grand Autel , de fa robe 
de damas , fourée de marte- zibeline, & 
de fes autres habits , excepté de fa cbe- 
mife, & de la robe qu’il avoir dediis , lef- 
quelles étoient fenduës devant, derrière, 
entre les épaules, & fermées à boutons- 
d’argent. Lors l’Archevêque de Reims 
dit fur lui l’Oraifon qui s’en fuit *. Deus 
inenarrabilis author mundi , & le relie. 
Toutes les Prières , Oraifons, Antien- - 
nes , Cérémonies , Onctions facrées , qui 
fc firent fur le Roi , je les pafle , fans 
les raporter, pour abréger cet Article*, 
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pour aller commencer la Mefle > & pen* 
dant qu’il fe difpofoic , Monfieur le Duc 
d’Orléans prit (on Epée , en donna l’ac- 
colade au Roi , &le fi; Chevalier en Ar- 
mes : enfuite, le Roi prit l’Epée, & a* 
yantque l'on commença la Mefle , il fit 
quacrevingt-dix-fept Chevaliers, de di- 
verfes Nations , & Païs > (dont les Roi 
d’Armes & Hérauts prirent & reçurent 
après les Noms , & Armes par écrit. 

Ce qui étant fait , l’Archevêque de. 
Reims commença la Meflej & l’introïte 
fut entonné par le grand Chantre , ÔC 
foû-Chantre, que la Mufique du Roi 
chanta. Quand fe vint à l’Evangile , que 
l’Evêque de S. Pons, faifant l'Office de 
Diacre, chanta, le Roi fe leva debout , 
de ôta fa Couronne de deflus fa tête > la- 
quelle achevée de chanter, le Roi fe, mit 
en la Chaire, & pofala Couronne deflus 
fa tête : enfuite l’Evêque de S. Pons lui 
porta baifer le Livre des Evangiles , ÔC ' 
l’aporta baifer après à l’Archevêque de 
.Reims. 

Lorfque les Chantres de la Chapelle 
du Roi eurent chanté l’Offertoire , le$ 
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onze Pairs de France , foûtênans la Cou- 
ronne du Roi , l’amenerent & conduit 
rent à T Offrande au grand Autel, où il 
offrit un Pot d’argent doré plein de Vin, 
un gros Pain de froment doré, & treize 
Ecus d’or, félon que portent les anciens 
Livres & Cérémonials* puis le conduili- 
rent au Jubé, ou Pul pitre , en fon Thrô- 
ne* étant précédé par le Maréchal de 
Gié > tenant devant lui l’Epée toute nuë, 
repréfentant la perfonne du Connéta- 
ble. Le Roi n’eut pas plutôt fait fon Of- 
frande , que les Prélats , 6 c Chanoines , 
officians à l’Autel , firent l’Offrande ou 
Oblation accoutumée du Pain & du Vin, 
pour célébrer le faint Sacrifice* & of 
frirent deux Hofties.Si duV in au double, 
pour être confacré par l’Archevêque, 
Le Vaffeur , en fon Hiftoirede Noyon, 
page 1073. & ,cité par Marlot , en fa 
Métropole, livre 4. chapitre 45. dit» 
qu’il y eut difficulté & débat entre l’Ar- 
chevêque de Reims Pierre de Laval , & 
le Chapitre de Notre-Dame , pour l’Of- 
frande & Oblation que le Roi avoit faite 
à la Meffc * que lefdites Offrande & 
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Oblation furent adjugées , par le Parle-*, 
ment , & déclarées apartenir à la Fabri- 
que du Chapitre de Notre-Dame , 6c 
non à l’Archevêque. Quandl’Archeyê'. 
que de Reims eut dit à la Meffe, fax 
T>omini fit fempervobifcum , l’Evcque de 
S. P 911 S , Diacre, prie la Paix dudit Ar- 
chevêque pour la baifer , puis l’alla por- 
ter au Roi , en la baifant 5 6c apres qu’il 
l’eut baifée , tous les autres Evêques , 
étant autour de lui , la baiferent de mê- 
me, le Roi étant a dis en fon Siégé Royal. 

L’Archevêque de Reims ayant prie 
ôc confommé le Corps & le Sang pré- 
cieux de nôtre Seigneur , qu’il a voie 
confacrez,avant l’Ablution, 6c la PoH>. 
communion , attendit que les Pairs Ec- 
cléfiaftiques , 6c Séculiers, eutfentcoiv* 
duit 6c arrlfcné le Pvoi de fon Thrône 
proche l’Autel , en foûtenant fa Cou«i 
ronne : lequel arrivé, entra en l'Ora- 
toire qu’on lui avoir préparé , à côté 
de l’Autel , 6c là fe réconcilia à fon Con- 
fedenr j enfuite fe vint mettre à genoux 
devant l’ Autel , oùil dit fon Confittor > 
^coiiiireçut l’Abfolution , & la Béné- 

, . '' - 
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di&ion de l'Archevêque , puis il reçût 
avec grande dévotion le précieux Corps 
& le Sang de nôtre Sauveur Jefus-Chrilfc: 
& parce que leRoi ne put ufer & confond 
mer tout le Sang qui étoit au Calice > 
l’Archevêque de Reims , officiant , l’ufa, 
& acheva delaconfommer j en fuite prit 
l’Ablution, & n’en donna point au Roi*, 
lava fes mains , & acheva la Meflè. La- 
quelle finie, l’Archevêque ôta la Couron* 
ne de deffus la tête du Roi , & le dévêtir 
de tous les habits Royaux , aportez de* 
S- Denis en France, qui furent rendus 
à l'Abbé de cette Eglife. 

Le Roi revêtu d’autres habits d’étoffe 
d’or plus légers , l’ Archevêque de Reims 
lui mit fur la tête une autre Couronne, 
plus légère, & plus petite : & en cet état , 
tenant le Sceptre en la mairfdroite, &£ 
le Bâton de Juftice en la main gauche 
fut conduit & mené au Falais Archié- 
piscopal, pour dîner &, fe repofer j l’ Epée 
nue le précédant , portée par le Maré- 
chal de Gié,»qui la tint durant le dîner 
du Roi. Monfieur l’Archevêque de 
Reims^ la Cérémonie , & le Service di- - 
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vin finis, rendit la fainte Ampoule à 
l’Abbé de S* Remi s qui envoya Dora ' 
Guillaume Groffaire, grand : Prieur de S. 
Remi, au Palais Arcniépifcopal , pour 
avertir les quatre Barons, qui s’étoienc 
cranfporcez audit Palais pour accompa- 
gner le Roi ,'quel’on attendoit après eux 
pour reconduire la fainte Ampoule en 
i’Abbaïedé S. Remi : & s’étant auffi-tôc 
Rendus en l’Eglife de Notre-Dame, ils 
Raccompagnèrent , & firent efeorte au- 
dit Abbé , vêtu de furplis & d’une Cha- 
pe d’étoffe d’or , qui avoit la fainte Am- 
poule pendue à fon col, monté fur la 
Hacquenée , & le dais porté defTus lui, 
que le Roi àvoit donné i lequel étant ar- 
rivé au devant du grand Portail de l’E- 
glife de S. Remi , la fainte Ampoule 
fut raportée par lui procefiionnellement, 
& renfermée proche le Tombeau , ou 
Chafle de S. Remi. Lefdits Barons pour 
Conferver la mémoire de la conduite & 
reconduite de la fainte Ampoule , fi- 
rent donation de leurs Bannières, ou 
Etendarts de leurs Armes à ladite Egli- . 
£e, lefquels furent expofez>ÔC mis fur 
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les galleries de l’Eglife, autour du Tom- 
beau de S. Remi. , , ^ 

Auffi-tôt que le Roi fut retourné au 
Palais Archiépifcopal, il alla à fa cham- 
bre , dépoüiller la chemife qu*il avoit 
fur fon corps lors de l’Ondionj & pour 
refped de la facréc On&ion , à laquelle 
elle avoit touché , elle fut portée en TE- 
glife de Notre-Dame , pour y ctre br.iW 
lée s le Roi en ayant mis une autre , 
étant proprement habillé , alla fe mettre 
a table, pour dîner i à laquelle lui, & tous 
les Pairs, dînèrent , & y furent affis , & y 
prirent rang en l’ordre qui fuit. ; 

Premièrement , le Roi étoit affis au. 
milieu de la table, & au deflus de fa Per- 
sonne un dais de velours cramoifi femé 
de Fleurs-de-lis de fin or> le Roi ayant 
fur fa tête une Couronne d’or , & pro-> 
che de lui , à fon côté droit , une plus, 
grande Couronne, fur un- couffin d’e-, 
tofife d’or j & à fon côté gauche il y avoit 
une grande nef d’argent doré, en la-; 
quelle étoit le linge de bouche pour la 
perfonne du Roi. A fa droite étoit affis! 
proche de lui P Archevêque de Reims * 

après 
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après lu! 1’Eyêque de Laon , puis l’E- 
vêque de Langrcs , après FEyêque de 
Châlons, & i’EvcquedcNoyon : & bien 
que 1’Evéque d’Amiens eût fait Office 
pour l’Evêque Ce Comte de Beauvais à 
la Meflè , & à la Cérémonie du Sacre , 
il ne fut pourtant point affis, ni admis à 
la table du Roi. 

i A la gauche du Roi r étoit affis près 
» de lui le Duc d’Orléans , après lui le 
r Duc d’Alençon , puis le Comte de Cler- 
t mont, après le Comte-Dauphin d’Au- 
vergne ,& le Comte de Èrefle, & au bouc 
de ia table le Comte de Vendôme , qui 
i ne fe portoit pas bien j étant indifpolé > 
j & qui fc contraignit , malgré fon incom* 
i modité, pour n êtîre pas privé d’un tel 
£ honneur, & pour marquer fon refped. 

Au devant de la table du Roi , dans 
la Salle , il y avoit trois tables, en l’une 
defquelles , & la plus proche de celle du 
Roi , dînèrent les Huiffiers d’Armes de 
l’Hôtel du Roi 5 en celle du milieu , les 
Roi d’Armes & Hérauts > ôcenla troi- 

1 t j 1 

liéme, les Trompettes & Hautbois, 
i En ladite Salle > de tout côté > étoienc 
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dreffées des tables ; auxquelles dînèrent 
gens de diflferens Etats, 

A ce dîner , Meffire Gafton de Lyon, 
Sénéchal de Touloufe, fit l’Office d’Ecu- 
yer tranchant, devant le Roi* & les mets 
& plats furent portez en la maniéré fui- 
vante. Les Trompettes, & les Hautbois 
marchoient les premiers , puis les Roi 
d’Armes , & Hérauts * après euîi fix 
Maîtres-d’Hôtel ordinaires , qui alloient 
deux à deux , & après eux François de 
Laval, Comte de Montfort , habillé 
comme un Pair Laïc , faifant l’Office de 
grand Maître-d’Hôtel 5 & derrière lui , 
PEcuyer , qui portoit la viande. Sur la 
fin du dîner, Madame de Beaujeu , Sœur 
du Roi,entraenlaSale, & onlevaauiîî- 
tôt la table* & le Roi, avant que d aller fc 
repofçr en fa chambre , fit deux Che- 
valiers. 

Ce même jour du Sacre, le Roi alla 
&affifta à Vêpres enl’Eglife de Reims, 
où Monfieur T Archevêque officia. En y 
allant, il reçut les Suplications & Re- 
quêtes des Habitans de Reims , qui de- 
mandaient par icelles, l’exemption des 
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Jmpôts, & petites impofitions j & le Cha- 
pitre 4e Notre-Dame lui demanda en 
grâce, de contribuer , par fes libéralitez , 
aux réparations de leur Eglife, qtfi fc 
reflentoit encore dune incendie qui lui 
étoit arrivée. Les A êtes capitulaires de 
ce tems raportent, que le Roi leur ac- 
corda une fomrne , à prendre fur le Gre- 
nier àSel : dont ledit Chapitre fut recon- 
noiflTant , en établiflant des Prières tous - 
les Jeudis de chaque Semaines & firent 
de plus , en mémoire de ce , pofer des 
Fleurs-de-lis de plomb, la plupart do- 
rées, tout le long du faille de l’Eglife, Ôc 
autres endroits, qui fc voyent encore au- 
jourd’hui, & que l’on a foin d’entretenir. 

Après les Vêpres, le Roi alla fouper > 
& coucher, audit Palais Archiépifco- 
pal. Et le lendemain de fon Sacre, der- 
nier jour de Mai , le Roi , & Madame 
de Beaujeu, allèrent oüir la MefTe en 
l’Eglifc de S. Remi > puis firent leurs 
Prières deyant le Tombeau de S. Remi : 
après quoi ils s’en allèrent vifiter l’Eglifc 
de S. Nicaife > enfuite allèrent dîner au 
Palais Archiépifcopal. Apres le dîner j le 

Lij 


itized by Google 



I 


*<>4 Histoire 

Roi alla à la promenade , & forti par la 
Porte de Mars, & alla tout le long de la 
Ville, en dehors, jufqu’a la Tour de 
Chantraine, proche la porte de Fléchant- 
baut , qu’il confidéra beaucoup , auffi- 
bien que la grandeur & longueur de la 
Ville : puis s’en retourna le long du Fof- 
' fé de la Ville , rentra par la Porte de 
Cerès , & alla Pouper , & coucher , au 
Palais Archiépifcopal. 

Le lendemain , premier jour du moi* 
de Juin, entre fept & huit heures du ma- 
tin • le Roi alla entendre la Melle , en 
l’Eglife de Reims : laquelle finie, il fortic 
de ladite Eglife, monta fur fon mulet, 
& fortit de la Ville , par la Porte de 
Mars , s’en alla dîner en la petite Ville 
de Cormicy j delà alla au gifle à Cor- 
beny , faire fes Prières, & dévotions, 
en l’Eglifc de S. Marcoul , où le Corp* 
de ce Saint repofe, & que l’on invoque 
pour la guértfon du mal des Ecroüelles. 
JLe lendemain furent préfentez au Roi 
fix malades , affligez d'Ecroüelles , que 
le Roi toucha , en prononçant les paro- 
les & prières accoutumées , & ils furent 
guéris. 
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Le Roi Charles VIII. mourut à Am- 
boife, le fix Avril de l’an 1498. âge 
de vingt-fept ans & huit mois , en ayant 
régné quatorze & fept mois. Il ne laif- 
fa point d’enfans de la femme Anne de 
Brécagne , qui époufa Loüis XII. fon 
SucccfTeur. Ceci cft tiré des Hiftoriens 
* de France. 

Le Sacre de Lt'ùis XII. 

L Ouis XII. apellé le Pere du Peu- 
ple , Roi de France, petit-fils de 
Loüis, Duc d’Orléans , fécond fils de 
Charles V. fuccéda en ligne collatérale 
à Charles VIII* l’an 1458. mort fans 
enfans , comme le Prince de fon Sang 
qui lui apartenoit de plus près. Apeine 
eut-on rendu les derniers devoirs a la 
mémoire de Charles VIII. que le tres- 
illuftre Prince Loüis Duc d’Orléans, fils 
de Charles Duc d’Orléans* &de Ma- 
dame de Cleves , fe mit en chemin pour 
Reims, avec une nombreufe Cour* où 
étant arrivé le a 5 de Mai 145)8. toutes 
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chofes étant préparées pour la Cérérh<v 
nie de Ton Sacre & Couronnement 5 & 
la veille s’étant rendu le foir en l’Eglife 
de Notre-Dame , pour y prier Dieu , 
qu’il lui veuille abondamment répandre 
les grâces , & bénédi&ions, au commen- 
cement de Ton Régné > il le rendit le 
lendemain à l’heure accoûtumée en la 
fufdite Eglife, accompag/né des princi- 
paux Princes, & Seigneursdefon Sans;, 
deplufieurs grands Seigneurs, & Pré- 
lats , répréfentans les douze Pairs de 
France, qui s’acquiterent tous douze de 
leurs Fondions réquifes en femblabl® 
cas : car pour ne point répéter les Céré- 
monies, Prières, Séances, Marchesi je 
vous dirai qu’elles y furent obfervées. 
comme aux Sacres précédens. Ce qu’il 
y eut de particulier pour ce Sacre , c’effc 
que le Roi Loüis XII. après fon Sacre» 
fit quelques Chevaliers de fon Ordre de 
S. Michel, &plufieurs autres Chevaliers 
feulement. Le Roi Loüis XII. fut donc 
facré & couronné Roi le 17 de Mai 
1498. âgé de 36 ans , par Guillaume - 
Briçonnct , Cardinal > Archevêque de 
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de Reims. En partant de Reims * il s’en 
alla droit à Corbeny, lieu de dévotion j / 
où repofe le Corps de S. Marcoul > 
cnfuite il prit la route de Pàris , où 
avant que d’y faire fon Entréè, l’Extrait 
des grandes Chroniques de France , ra* 
portées, & citées par Denis, 6c Théo- 
dore Godefroy, dans le Cérémonial 
François j la Chronique d’Aquitaine \ 
citée par Marloc, dans fa Métropole * 
livre 4. difent. qu’il fe fit couronner 
Roi , en l’Eglife de S. Denis en France, 
le premier du mois de Juillet 1498. Mais 
le Lecteur doit fçavoir , que c’eft une des 
principales Cérémonies du Sacre de nos 
Rois a Reims , qu’après les On&ions 
faites, l’Archevêque de Reims lui met 
la Couronne fur la tête 5 & que les douze 
Pairs de France la fuportent, & tou- 
chent avec lui. En forte que ces Cou- 
ronnemens de nos Rois, qui fe font faits, 
&qui fe font à S. Denis en France , peu- 
vent pafler pour une dévotion , que les 
Rois de^lFrancé ont pour S. Denis, 5c 
pour préparatif ou dilpofitif à faire leuf 
Entrée folennelle dans la Capitale du 
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Royaume, qui eft la ville de Paris. Ce 
qu’il y a eu encore de particulier au 
Sacre du Roi Loüis XII. c’eft qu’à la 
priere & inftance de, Guillaume Bri- 
çonnet, Archevêque de Reims , lePaps 
Alexandre VI. , accorda Indulgences 
plénieres à tous ceux 6c celles , qui bien 
confcflez , & communiez, ferencontre- 
roienc , trouveroienc , & affifteroient à 
la Cérémonie dudit Sacre. C’eft ce que 
raporte Marlot, en Ton Livre de la Me-, 
tropole de Reims , livre 4. Le Roi Loüis 
XII. époufa trois femmes j dont la pre- 
mière Fut Jeannne de France , fille de 
Loüis XI. qu’il répudia, la féconde, An- 
ne de Bretagne , veuve du Roi Charles 
VIII. latroifiéme, Marie , fille d’Hen- 
ry VIL Roi d’Angleterre. Loüis XII. 
mourut à Paris le premier jour de l’an 
J 5 1 4. félon le ftile ancien > & 1 5 1 5 . fé- 
lon le ftile nouveau , âgé de 53 ans, 
dont il en avoit régné feize & huit mois. 
Ce bon Roi fut fort regretté. ' U fut en- 
terré en l’Eglifede S. Denis en France, 

& fon Cœur fut dépofé dans la Chapelle ,, 
«l Orléans, aux Célpftins de Paris. .Coa* 
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iblcez les Auteurs delà Vie de ce Roi, 
qui font Jean de Saine Gelais , Claude 
de Seidel , Paul Emile , Mezeray. , 

Le Sacre de François premier 

a. » » . * , • à ‘ . 4 

• ( / ■ , 

F rançois, premier de ce nom. 
Roi de France , dit le Grand, fuc- - 
céda l’an 1 514. à Loüis XII. mort fans 
enfans mâles le premier de Janvier de 
l’année ci-dediis. François étoit le pre- 
mier Prince de fon Sang , & Ton Gen- 
dre, étânt fils unique de Charles d’Or- 
leans, Comte d’Angoulême,& de Loiiife 
de Sayoye. François premier, porta pre- 
mièrement le T,itrc de Comte d’Angou» 
lême, après la mort de Charlesfon perej 
& en fui te celui de Duc de Valois , titr© 
que le Roi Louis XII. fon coufin & Ton 
beau-pere lui donna, pour augmenter 
fon Apanage Le Roi Loüis XII. étant 
mort, & enterré, Monfieur d’Angoulê- 
me, François, premier de ce nom, iln 
peu après le décès du Roi Loüis XII. 
demanda à la Reine Marie > fa femme , 
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s il fe pouvoir nommer Roi, ne fçachant 
fi elle éroit enceinte, ou non .* à quoi la 
Reine lui répondit que oiii, & quelle ne 
reconnoiiïoit point d’autre Roi que lui. 
Certe circonflance efl mife par écrit , & 
on l.ï trouve extraitedansPHiftojre des 
chofes mémorables , avenues fous le Ré- 
gné de Louis XII. & dé François î. 
jufqu’en l’an i 5 i I# par Robert de La- 
marc, Seigneur de Sedan , Maréchal de 
France. Le Roi François I. ayant reçu 
les complimens de tous les Grands du 
Royaume, & de tous les Ambafladeurs 
de la Chrétienté , qui lors réfidoientà 
Paris > fur fon nouvel avènement à la 
Couronne, fe mit en chemin, avec tous 
les Princes, & Princefe , & toute fa 
Cour , pour venir à Reims fe faire facrer, 
en laquelle Ville il 1 arriva le 24 Janvier 
de l’an 1514. Il y rencontra & y trouva 
tous les Pairs de France , au moins ceux 
dont la préfence étoit nécelTaire. Mon- 
fîeur le Duc de Lorraine, Monfieur de 
Geneve , M r de Sedan , avec tous les 
Ambaflàdeurs s’y rencontrèrent. , Tou- 
tes chofes étant magnifiquement pré- 
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parées en la Ville de Reims , tant pour 
la réception , que pour fon Sacre & 
Couronnement 3 il y fut facré, le lende- 
demain de fon arrivée en ladite Ville» le 
i 5 Janvier de l’année 1514- par Robert 
de Lenoncourt, Archevêque de Reims , 
félon l’ufage ÔC la maniéré accoutumée, 
que nous avons raportée ci-devant aut 
Sacre de Charles VIII. Ce qu’il y eut 
de particulier dans ce Sacre , c’eft que ; 
l’Evêque Comte de Beauvais, dans les 
Séances » futaflîs audeflus de l'Evêque 
Duc de Langres , Pair de France. Que 
lorfque le Chancelier Duprat apella 
cita les douze Pairs , de comparoître au* 
dit Sacre, il nomma le Duc d’Alençon 
le premier, répréfcntantle Duc, de Bour-; 
gogne , comme étant premier Prince du 
Sang , & ne nomma le Duc de Lorraine 
en lecond qu après lui , répréfentant U 
perfonne duDuc de Normandie :de plus, 
ondreflaune Loge, 8ç Un Amphithéâtre 
au côté droitde l’Autel , 'pour Madame , 
mere du Roi , la Duchede de Bourbon, 
la Ducheflede Lorraine, & autres Da- 
mes , pour voir la Cérémonie du Sacre » ' 
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k laquelle Charles de Bourbon qui de- 
vint dans la fuite infidtle à fon Roi > en 
fe rangeant du Parti de l’Empereur 
Charles- Quint , fit l’Office 3 & la Fonc- 
tion de Connétable de France, portant 
l’Epée nue devant le Roi. Le Roi Fran- 
çois premier , après avoir fait quelque 
féjours à Reims, en régalant les Prin- 
ces , & les Ambafladcurs, & ayant laif- 
fé des marques de fa libéralité à l’E* 
glife de Notre-Dame de Reims , il en 
partit pour aller k Corbeny , ou S. Mar- 
coul , pour y faire fes dévotions , ainfi 
qu’avoient faits fes Prédécefleurs Rois : 
lefquelles faites , il prit la route de Paris, 
& de S. Denis en France, ou mal à pro. 
pos quelques Auteurs avancent qu’il fe 
nt couronner , avant que de faire fon 
Entrée à Paris 3 mais plutôt pour y de- 
mander à Dieu , par l’interceffion de S. 
Pénis, Patron de Ion Royaume , les grâ- 
ces, fecours, & bénéditions néceflaires. 
François premier mourut d’une longue 
& fâchcufe maladie , au Château de 
Rambouillet, Je dernier jour de Mars 
*547* ayant régné trente- deux ans & 
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trois mois, & vécu cinquante-deux & 
fix mois. Après fa mort , fon Corps fut 
porté à S. Denis en France , avec grande 
pompe i & fon Cœur fut mis fous un 
Pillier de marbre, dans l’Eglife des Reli- 
gieufes de Hautes- B ruïercs. Il a voit pris 
deux alliances , la premiers avec Claude 
de France, en 1 514. la fécondé avec 
Elconor d’Autriche : de la première , il 
eut Henry II. qui lui fuccéda, & quel- 
ques filles j & n’eut point denfans de la 
fécondé. Voyez Duplcix , Mezcray , < 
Guichardin, Paul Jove , & de Thou. \ 

******^*:#^c*** **&#**#* 

Le S acre cC Henry //. 

H Enhy II. Roi de France , fils de 
François premier, & de Claude de 
France , fille de Louis XII. porta pre- 
mièrement le titre de Duc d’Orléans , 
puis de Dauphin , apres la mort de fon 
frere aîné , fuccéda à fon pere l’an 1 547. 
Henry IL étant déterminé à fe faire 
facrer 8c couronner à Reims , ( ceci cft 
*kédu Cérémonial François, mis en lu- 
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miere l’an 1615). par Théodore Gode* 
froy, ) fe fît aporter au Château de S. 
Germain en Laye ,' tous les ornemens 
Royaux, fcrvant au Sacre des Rois, de 
l’Abbaïe de S. Denis en France , qu’il 
trouva détériorez* & ufez, pour avoir fer- 
vi à plufieurs Sacres &Couronncmens: 
il ordonna qu’il en feroitfait incefTam* 
ment de tout neufs , à l’exception des 
Eperons, Epée, Couronnes, Sceptre, 
& Main de Juftice , enrichis de perles & 
de pierres précieufes, qu’il fît racommo- 
der comme neufs.. Tout étant prêt , le 
Roi prit le chemin de Reims, le 2 5 du 
mois de Juillet de l’an 1 547. pour y être 
facré,* & étant arrivé au Château de 
Gueux, deux lieues éloigné de Reims, 
vint fe repofer & rafraichir en la mai- 
son , a prefent Château de Muire , fî- 
tué fur la riviere de Vêle: puis s étant 
mis en marche vers la Porte de Vêle , 
commença fon Entrée environ les trois 
heures apres midi. Le Roi Henry II. 
£toic monté fur un cheval blanc riche- 
ment paré, ayant Moniteur le Conné- 
table devant lui, & proche de lui le 
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• Roi de Navarre , les Dues de Lorraine , 
de Vendôme , d'Anguien , de Guife , de 
Nevers, le Comte d’ Aumale, & plufieurs 
autres Grands du Royaume. 

Le Capitaine de Reims , & le Lieu- v 
tenant des Habitans , précédé de fes 
Archers , ayant profondément falüé ic 
Roi, & l’ayant alluré de leurs parfaites 
obéiffances 8c foumiflions , lui ayant 
offert leurs cœurs , leurs biens , de la 
parc des Habitans > & préfentez lçurs 
Requêtes de la part de la Ville s avant 
que d’entrer dans les Faubourgs, le Roi 
s’arrêta dans la maifon d’un particulier , 
il entendit & reçut la Harangue qui fut 
faite par le Chef de la Jufticc , accom- \ 
pagné des Avocats , Procureurs, Gref- 
fiers , Notaires , 8c Sergens : laquelle fi- 
nie ils rentrèrent dans la Ville, dans le 
même ordre qu’ils y étoient venus > le 
Lieutenant paffa le dernier , avec fes 
Archers , 8c après eux le Prévôt de l’Hô- 
tel, les Gardes du Roi, les Gardes à pied , 
les Pages , 8c les grands Ecuyers j enfuite 
pafferent un grand nombre de Gentils- 
hommes , vêtus fupcrbemenc , conduits. 
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par trois Trompettes aux Armes de 
France , les Princes , & Ducs , le Roi 
étant au milieu d’Eux, ayant devant foi 
Monfieur le Connétable, portant en fx 
main l’Epée de Sa Majcfté , ce qui le 
diftinguoit entre tous. 

Le Roi étant arrivé à la première Por- 
te delà Ville, aperçut un Théâtre, qui 
laifloit l’entrée de la Ville libre, où pa- 
roifToient les Armes de Sa Majefté . cel- 
les de la Reine , de Monfieur le Dau- 
phin , de Monfieur de Nevcrs , Gouver- 
neur de Champagne * & de la Ville de 
t Reims j le Théâtre étoit pofé fur des 
, piliers jafpefc, entre lefquels on avoic 
mis des figures , dans des niches remplies 
de lys & de croilTans j & au deflus un 
grand CroifTant argenté , avec ces mots 
au defTous : Donec totum impie atorhem. 
Dans ce Théâtre étoit une machine d’u- 
ne rare invention , laquelle faifoit paraî- 
tre un Soleil, fermé en forme d’une pom- 
me ronde, qui paroifloit avoir mouve- 
ment , dans lequel étoit enfermé un 
cœur rouge, & en icelui une jeune fille, 
âgée de neuf à dix ans , richement parée , 

vetue 
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t vêtue d’or & d’argent. Le Roi apro- 

« chant de la Porte», & confide'rant le 

j Théâtre, le Soleil aufli- tôt s’ouvrit, pour 

j donner pacage au cœur, lequel s’étanc 

[ féparé en deux» l’on aperçut cette belle 

fille, tenant les Clefs de la Ville delà 
f main droite , quelle préfenta au Roi , 

. en récitant ccs vers. • ; 1. , 

f • j ' 

\ Roi très Chrétien $ fleur de Nobilité , 

j Efpoir de paix , & de tranquillité, 

1 Moi , vôtre Ancctte , qui Reims vous 

j repréfente , 

j D'un coeur ouvert , plein de fi délit e\ 

Comme à mon Rot y tn toute humilité , 
« Les Clefs des Fortes humblement 

vous pré fente, 

1 • ' 

, . Le Roi prit plaifir à confidérer cet in- 
génieux artifice j & la jeune fille s 'étant 
Retirée dans le même cœur , il fe ferma à 
l’inftant par reflorts,& remonta prendre 
fa place dans le Soleil, qui s‘entr’ou~ 
1 vroit de tems en tems , comme une fleur , 

pour donner du plaifir aux paflans. Le 
Roi, pourfuivant fon chemin, arriva 
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à la fécondé Porte de Ja Ville, de la* 
quelle on découvre la Riviere, fur la* 
quelle il aperçut des Monftres marins , 
birenes , & Satires, & plus loin un Na- 
vire peint & azuré , conduit par des Sau- 
vages , qui allèrent attaquer les Monf- 
t*es marins , retranchez fur un rocher , 
qui étoit au milieu de l’eau. 

Le Roi , ayant pris plaifir à ce com- 
bat , arriva A la jrôifiéme Porte , qui cft 
celle de l’entrée de la Ville, où il fut 
reçu avec cris de joie , & acclamations 
du Peuple , décharge du Canon , rangé 
éur les remparts , du fon des Cloches de 
f la Ville, des Tambours , & Trompet- 
tes ; & où les douze Echevins, vêtus 
chacun d’une robe d’étofe violette l’ac- 
tendoient, pour recevoir Sa Majeftéfou? 
lin riche dais , tiffu d’or & d’argent , au- 
tour duquel il y avoit plufieurs Croif- 
fans fimples & triples, avec la devife, 
\Dontc totum impie at orbem , ) lequel fut 
porté par Jérôme Grodàne , Ecuyer , & 
Lieutenant du Bailly de Vermandois s 
Guillaume Vaurovart, Prévôt de l'E- 
chevinage j Hubert Ferette , Ecuyer 
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.Sieur de Montlaurent > & Regnauld 
Cauchon , Ecuyer, Sieur de Çondé, 
revêtus d’une robe de tafetas noir» hor- 
mis celle du Prévôt de l’Echevinage , 
qui étoic violette. 

Le Roi s’étant mis fous le dais , les 
Ordres des quatresMendians , les douze 
Parodiés , avec leursCroix » & Reliques, 
comme aux Procédions , qui attendoient 
là Sa Majefté, fe mirent en marche, & 
furent fui vis de douze cens hommes poi> 
tans chacun une torche de cire blan- 
che, rangez, des deux cotez de la rue 
pour faire place & pafiage à Sa Majefté. 
Le Maréchal de la Marche , Capitaine 
des Suides de la Garde du Roi , à la tête 
de Tes Suidés » habillez proprement , Fif- 
fres, & Tambours battans , lajdakbar- 
dc dorée en main, lefqueis attendaient 
proche la Porte en dedans de la Ville , fe 
mirent en marche , fui vans les autres ei- 
de du s j & apres eux marchoient à pied 
ks cent Gentilshommes de la Chambre 
du Roi , richement vêtus, portanspour 
Armes la Hache dorée; & qui furent fui* 
vii des Trompettes 5c Hautbois , àcs 
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douze Hérauts d’Armes, ayant trois 
Fleurs de-lis d’or lur leurs habits» puis 
Moniteur le Connétable, tenant l’Epée 
Royale» après lequel paroilîoit Sa Ma- 
jefté à cheval, regardant le Peuple, qui 
♦.îaifoit retentir l'air de fes cris de joie. 
Le Roi étant au bout de la rue, trouva 
un Théâtre , difpofé en forme d’Arc de 
triomphe, orné de plufieurs figures, & 
devifesj tout proche étoient placez plu- 
fieurs Muficiens , Joueurs d’inftrumens , 
qui firent un agréable Concert : & au 
côté du Théâtre , la Reine , étant à une 
fenêtre, accompagnée deplufieurs Prin- , 
celles, & Dames de qualité, futfaluée 
par le Roi i qui pourfuivantfon chemin 
pour arriver à l’Eglife de Notre-Dame , 
rencontra encore d’autres Théâtres , 
Arcs triomphaux, ingénueufement or- 
nez & parez 3 aprèsquoi il entra dans les 
lices de la grande Eglife,où il mit pied 
à terre , avec les Princes , & le Conné- 
table. Les Pages prirent le dais , comme 
à eux âpartenant, quoique les Suifles 
enflent fait leurs éforts pour l’enlever > 
mais Moniteur le Maréchal de la Mar-» 

1 
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des Sacres. i,&t 

çhe empêcha le défordre , & fît ccifer 
la que' relie. . . ■' <> . 3 < , > i - . 

. Le Portail de Notre-Dame de Reims 
étoit paré haut& bas de riches tapidc** 
ries , outre, l’ornemept de Ton Architec^. 
ture. Monfieur l’ Archevêque, Charles 
de Lorraine , revêtu «de fes Habits Pon- 
tificaux, accompagné du Légat du Pa- ( * 
pe , des Cardinaux de Lorraine, & de 
Givry , Evêque de Langres , des Cardi-, 
naux. du Jtellai , de Châtiilon , & de 
Meudon, des Evêques de Noyon , de 
Troyes , de Soifions, attendoient Sa Ma- 
jejfté fous Je Portail, à l’entrée de l’E- 
glife r pour le recevoir avec la Croix > t 
$£ i’Eau-bénite , & lui faire Haran- 
gue, felop |a coutume. Le Roi , fe mit 
à > genoux, far un couffin , pour faire fa 
f.riere , au defifus duquel il y avait un 
dais d’étpfFe d’or> laquelle finie , le Roi 
baifa le cextçdel’'Evangile , préfenté par 
L’Archevêque de Reims, & fut intro- 
duit dans l’Eglife par le même Arche- 
vêque , ayant à fa droite Monfieur le 
Cardinal de Givry, Evêque de Langres,. 
au. lieu & place de Monfieur le Cardin 

M UJ 
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nal de Bourbon , Evêque de Latàn ; ab/ 
fent j & à fa gauche Monfieù rie Cardin J 
Bal de Châtillon , Evêque & Comte de 
Beauvais. Ces deux Prélats eondUifî^ 
rent Sa Majefté devant le grand Autel y 
ou elle fe mit à genoux , pendant que 
l’on chantoit le Te Deunt ? léquel fini,' 
le Roi alla baifer l’Autel, & fie préfeniî 
à l’Eglife d’un Reliquaire du S. Sépul-’ 
chre , de fin or, le Tombeau d’une fine 
Pierre dagathe , 2c les Gardes du Sé* 
pulchre , avec le Sauveur, haut élevé, 
tout en or, & au devant du ÿépulchre 
eftuncriftal, fous lequel eftùhrtiorceau 
du S. Sépulchre de nôtre Sauveur., (Il 
ne faut pas oublier, que le Roi fit auflî 
un préfent à PAbbaïe de S. f Piërrele$ 
Dames, pour achever le Frohtifpice dé 
l’Eglife. ) Enfdité le Roi fe mit dans fort 
Oratoire , drefle à la droite du grand 
Autel , & entendit les Vêpres, au {quel- 
les officia Monfieur l’Archevêque do 
Reims t lefquelles achevées le Roi fur 
conduit au Palais Archiépifcopàb au de* 
vant duquel on âvoit élevé une grande 
piramide, autour de laquelle .écoit ladc~ 

i ■ 
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vife de Monfteur r Archevêque , Cref^ 
tam , '& tt fiant * , vtrcbo. • 1 ; ; 

Le Roi , for les hui* heures du foir* 
revint a l’Eghfe , entra fous fon pavil- 
lon » où il fit fa confeifion , puis fe retira 
au Palais pour prendre fon repos % juf- 
qu’au khdemain > jour de fon Sacre. Cà 
qu’il y eut de particulier à ce Sacre , pour 
les Séances * ceft que derrière les Pairs 
Eccléfiaftiqües, proche le grand Autel* 
il y eut une chaire, parée d’étoffe d’or» 
où fut alîis MonGeur le Cardinal de S. 
Georges, Légat du Pape , à fes pieds fon 
Caudataire s & devant ledit Cauda taire» 
fur un bas fiege , fon Porte-Croix ; vis-à* 
vis Monficur le Légat , en descendant , 
il y avoir une longue forme , couverte 
d’étoffe d’or , rfur laquelle furent affis 
Meflieurs les Cardinaux du Reliai » de 
Meudan*de Lorraine* de Ferme, leurs 
Caudataires à. leurs; pied s j ôC derrière 
eux plufieurs Archevêques* & Evêquesi 
puis' des Gentilshommes de lacGliam* 
brc. De ce même côté» H y eut 
ries i & une Tribune , pour placer la. 
Reine * les Prince (IVs> & autres Dames 

Miv 
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de qualité. • « • VrM v; 

Au côté gauche du grand Autel , il y 
avoir une chaire , couverte d'étoffe d’or, 
pour le Roi de Navarre , représentant le 
premier Pair Laïc ,* & vis-a-vis en def- 
cendant , une longue forme, fur laquelle 
furent afîis les cinq Pairs Laïcs* Derrière 
eux plufieurs Princes & Seigneurs : en- 
fuite, fur trois autres grandes formes»* 
plufieurs ChevaliersdeT’ Ordre, Capitai- 
nés. Gentilshommes j puis au defïus un 

deurs du Pape i de i’ Empereur,^ Angle* 
terres d?Ecofîe, & de Venife. Je ne ta- 
porterai point les Cérémonies* Prières, 
M arches, r Séances-» de ce Sacrée, puif-. 
qu’elles fe firent eii la môme maniéré’ 
qu’aux autres Sacres précédens, que 
vous pouvez voir cLdevant. Je>me con- 
tenterai feulement de dire, ce que le 
même Auteur raporte, apoftillé en fon 
Cérémonial > c’eft que les Ducs de Gui- 
fe, & de Nevets, comme plus anciens 
JP air s t furent en cet A&e préférez au 
Duc de Montpenfier, Prince du Sang, £c 

t ! 


Amphithéâtre \ oa CSaleriè , vis-à*vis 
l'autre v où écoient placez les Ambafla* 
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plus houveauPafir , que le Roi jugea feu-/ 
lement » provifionnellemenc pour cette 
fois : ( car il y dut dérogé dans la fuite »i 
fous Je Roi Henry IIL fan* 57 6 . )^Do> 

plus le Roi étanrinerônifé par Monüeurc 

l’ Archevêque de Reims» & 1 ayant baife»;.» 
il cria tout haut » Vive le Roi > ce qui fut> 
répété par le Peuple» quietoit dans la 
Nef; & hors: de l’Eglife^ auquel on fie?- 
largeffe de n?illfc pièces dor> & de dix 
mille pièces d’argent , frapees de 1 em- 
preinte & éfigie du Roi > avec la datte 
du f jour &, de l’annee de fon Sacre àC i 
Couronnement!,» & d’une quantité d"én 
eus » & monoye commune , que lo**; 
]etta r an Peuple, *7 s . 

l L’an. 1547 . le Roi Henry II. ordonna» 
que pendant la » Cérémonie de fou Sa-. 
cre r i tousiesPrifonniers quiétoient de-* 
tenus . dans les Priions de la. Ville de^ 
Reims y fufîent relâchez » & qu ils euf*. ; 
fem pleine jiberté > «à l’exception des, 
Prifonniers qui n’étoienc point dans leSj 
cas rcmiflibles n comme d avoir attente »*, 
ou td’être Criminels de lcze-Majefte 5 
d’avoir, coofpiré > ou trahi l’Etati d fè* 
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voir été Voleurs de grands Chcmini# 
& autres cas extraordinaires. Les Rois 
£ es Succefleurs ont accordé la même; 
gracé : & pour l’ordinaire » la veille du 
Sacre du Roi , il fe fait une Lille de 
de tous les Prifonniers , qui fe font ren- 
dus de toutes les parties du Royaume * 
dans les Prifons de Reims-j laquelle efb 
préfentéeau Rot, qui la donne exami* 
ner à trois Maîtres des Requêtes de fon 
Hôtel * & qui fe tranfportent dans lef* 
dites Prifons , conjointement avec Mefe 
fieurs du Prélidial de Reims, pour don** 
ner pleine liberté &remilîîoo ducrinaeÿ 
ali nom du Roi , aux Prifonniers j pour-» 
vu qu’ils ne fe trouvent point coupables 
des Crimes dont la Letcre patente du 
Xoi fait une exception , c’eft-à-dire, des 
cas irremilîibics C’efl ce quia été pra* 
tiqué aux deux derniers Sacres des ,Rois 
Louis XII L & Louis XI W où après, 
qu’ils furent facrez de l'Huile; célefte* 
parl’Arcbcvêquedc Reimfi ou autre, lot 
représentant , que ledit Archevêque les> 
eut conduit au Thrône, qulîs sY fdrcnr 
alTis , que l’Archevêque les eut baifé -L 
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fe joue , & qu’il eut le premier crié à 
haute voix, Vive le Roi f auquel tout le ^ 
Peuple répond de même ; c’eft alors 
que des voûtes de l’E^life de Nôtre- 
Dame on lâche quantité d’oïfeaux , ren- 
fermez dans des cages, que l’Artillerie 
èc Moüfqueteric de la Ville fe fait en- 
tendre , ic que pour lors les portes des 
Prifons font Ouvertes aux Prifonniers * 
nommez , & défignez* 

~ Le Roi Henry II. fut facré & cou- 
ronné à Reims le jour de Ste Anne> 26 
Juillet 1 547. par Charles de Lorraine^ 
Archevêque de Reims , qui reçut *la 
nouvelle , cinq jours après le Sacre i que 
le Pape Paul III. l'avoit fait Cardinal. 
Marlot raporte dans fa Métropole , li- 
vre 4. chapitre 53. que lePape Paul TIL 
accordades Indulgences à tous ceux qui 
aflifteroient à ce Sacre» & qu’il donna, 
difpenfe au Roi , & aux Grands du Ro- 
yaume* affiftans à la Cérémonie* de \ 
pouvoir dé jeûner avant la Cérémonie, 
au Sacre: Ce qu’il y eut de particulier 
âW feftin Royal , ou dîner , c’eft: qu’il y » 
«ut une table particulière pour le (Jardi» 
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nal dç S. Georges;, Légat du Pape , pou$ 
les Cardinaux & pour tous les Ambaf-, I 
fadeurs , tous d’un côcé. Henry II. mou. 
rut le io Juillet i 559. d’un éclat de 
Lance qu’il reçût a l’œil , par le Comte 
de Montgomery dans, un .Tournois , a«t 
yant régné douze ans quatre mois , & 
vécut quarante ans. 11 avoit époufé Ca-r 
therine de Medicis, de laquelle il euç 
François II. Charles IX. §: Henry IIL t 
qui régnèrent tous trois ltm; après l’au- 
tre. -,.Çcci eft tiré des Hiftoriens de 
France. : . . - 1 
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Le Sacre* de François il. \ 
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F * Ha n c o t s.[ FL Roi de-France , fi}$ 
d’Henry IL & de Catherine de Me- 
dicis , époufa a. l’âge de 1 5 ans 155 8* 
Marie Stuart.» Reine d’Fpofle , fille dû 
Jacques Stuard , & de Marie de Lor- 
raine. . Ayant rendu Tes derniers de- 
voirs à la mémoire de fon pere, il fe 
difpofa à fe iairé faerçr à Reims. Le 
Cardinal Charles de Lorraine > fon oa* 



, DÎs SÀckis. îtj 
de, & Archevêque dé Reims, par Ton 
ordre , écrivit au Chapitre de l’Eglife 
de Reims , en dacé du mois d’Aouft 
ï 5 59. que le Roi fe réndroit a Reims, 
pour tout delai, au mois de Septembre 
fuivant, pour fe faire facrer & couron- 
ner } qu’il eût à préparer & difpofer 
toutes chofes , & qu’il tînt les Privilèges 
prêts , afin de les faire confirmer par le 
Roi François ÏI. Elizabeth, fille du Roi 
Henry II. & femme de Philippe d’Au- 
triche , arriva à Reims quelques deux 
ou trois jours avant le Roi fon frere > 
& elle fut reçue avec pompe & magnifi- 
cence. En attendant l’arrivée du Roi 
François fon frere , elle prit pour fon 
logement l’Abbaïe Royale de S. Pierre 
les Damesde Reims. Le Roi François 
II. arriva , & fit fon Entrée a Reims, le 
1 5 de Septembre 1 555). avec tout l’apa- 
rcil, tant delà part du Clergé, que des 
Habitans , & Bourgeois de la Ville , que 
Ion a accoûtumé de faire en femblablc 
cas , pour la réception des Rois , quand 
iî^ viennent fe faire iacrer* Il fut facré 
& couronné un Lundi dix-huit de Sep— 
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timbre de l*an 1555). dans la grande 
Lgiife de Reims, par le Cardinal Char- 
les de Lorraine, en préfence des Prin- 
ces de fon Sang » dçs Pairs de France , d^ 
Roi de Navarre , avec route la pompe 
& magnificence* & avec les Cérémonies, 
Prières, réquiles & uficées en femblablc 
cas. Le Sieur de la Popeliniere, en fon 
Livre 5. de fon Hiftoirc * raporte que 
le Roi y prit & reçut l’Ordre de la Toi- 
fon d’or , que le Roi d'Efpagne , fon 
beau-frerc , lui avoir envoyé , apres 
qu’il eut reçu de lui l’Ordre de S. Michel. 
Le Roi après fon Sacre partit le lende- 
main de Reims, & alla droit àCorbe- 
ny , ou S * Marcoul , pour y faire (es dé- 
votions: enfuite il prit la route de Blois, 
pour y faire quelques féjours. François 
II. qui étoit d’un tempéramment déli- 
cat, mourut un an quelques mois après 
fon Sacre , le 5 de Décembre 1 560. âgé 
de dix-fept ans. Son Corps fut porté à 
S. Denis en France, fans pompe. Tout 
ce qui eft raporté ci-devant eft tiré de 
Nicole Gilles, de Belle-Forêt, en leurs 
Annale de .France j de Thou, en fou 
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D-xs Sacrés. gyt i 

ttiûoire , livre 23. • 

Lt Sacre de Charles IX. 

C Har lis IX. Roi de France, fé- 
cond fils d’Henry II. & de Cathe- 
rine de Medicis, fuccéda à fon frère 
François II. à l’age de dix à onze ans. 

La Reine Catherine > fa mere , fè ht d’a- 
bord déclarer Régente, & ht Lieute- 
nant Général du Royaume Antoine de 
Bourbon , Roi de Navarre. Cinq mois 
■après la mort du Roi François II. la 
Reine Catherine de Medicis partir, a- 
vec fon fils Charles IX. de Fontaine- ' 
bleau, pour le faire faCrer & couron- 
ner à Reims;, Ils paflerent, avec toute 
la Cour , qui les accompagnoic , par la 
Brie . & arrivèrent a Reims le 14 Mai 
de l’année 1561. Les Gens d’Eglife* 
de la Juftice, & les Echevins, accom- 
pagnez des notables Bourgeois , allef 
rent au devant de Sa Majefté : ils re- .. 
purent le Roi , avec tout l’honneur dû 
à leur Prince Souverain iS&c après les 
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affu rances de profond refpeéb, foûmif- 
fions , & obéifiances, ils l’accompagnè- 
rent, & fuivirent jufqua l’Egiife de 
Nôcre- Dame , où il fit fes Prières j & 
devant laquelle Eglife' il y avoit une 
Fontaine à quatre canaux, ou robinets, 
qui jctta du vin pendant une demie 
heure. Le Roi s’étant retiré au Palais 
Archiépifcopal , il y reçut la vifite d’une 
jeune fille» âgée environ de dix ans, 
magnifiquement habillée , envoyée au 
nom de la Ville ; laquelle ayant fait un 
compliment à la loüange du Roi , elle 
lui offrit les Clefs de la Ville. Le len- 
demain i 5 Mai , jour de l’Afccnfion , 
le Roi vêtu d’une magnifique robe , fe 
coucha fur un lit de parade j & peu dé 
tems après arrivèrent les douze Pairs 
de France , représentez par Monficur 
le Duc d’Orléans , frere du Roi > le Roi 
de Navarre j Meilleurs les Ducs de 
de Guife , de Nevers, de Montpenfier, 
d’Aumale ; avec le Duc ..de . Montmo- 
rency , Connétable > les Cardinaux de 
Lorraine, de Bourbon, de Châtillon, 
de Guife, Givry, & l’Evêque de Châ- 

lons, ; 
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lôns , tous habillez pour la Cérémonie 
îdtf Sacre ,' lefquels vinrent Fraper à la v 
porte de la Chambre du Roi , deman- 
dant par césparoles : Gà eft^nStfe nou- 
veau Roi , que Dieu nous a donné pour 
nous régir , & gouverner. Monfieur le 
Grand- Chambellan' , s ouvrir la por- 

te , leur répondit : ïl érf ici. Lés autres 
répliquèrent' i Qué Eütril ? Il répondit s 
Il repofe. Ils répliquèrent : Eveillez- 
*le, afin que nous léfaluïons, & lui Fai- - 
lions la révérence. Ils attendirent quel- 
que peu à la porte 5 puis le GrancLCham- 
pellan leur ouvrit , difant, qu’il étoic 
-éveillé : & Payant tous falué , Monfieur 
le Cardinal de Lorraine porta là 3 paroIé 
pour tous les' Pairs - Qu’eux Fçachans 
qu’il étroit én cette Ville, ils vepoieni 
‘pour l’affûrer de leurs profonds ref- 
peds, lui Faire Foi, & hommagé , lui 
promettant Bé lui être toûjours fidèles 
& Fournis 3 & afin que le Peuple Fçuc 
qu’il étôit leur Véritable Seigneur , & 
Roi, ils le fuplîoient de venir en l’E- 
gliFe Cathédrale,' où il trouveroit tou- 
tes chofes diFpofées pour* le^Facrer & 

- N . 
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couronner Roi. ,£nfuite les Pair? ref 
vinrent en ï’Eglifc » où ils députèrent 
les deux Cardinaux de Bourbon , & de 
Guife, qui le conduit rent par defiou$ 

. ' , les bras jufqua l’Egiife, le Connétable 
portant l’Epée nûë devant lui. Quand 
fe vint à la Cérémonie des Litanies , le 
Roi fe coucha (umn tapis doublé , qui 
ctoit étendu devant Ton Siégé , 8c coût 
vert de toile d’or » avec Moniteur le 
Cardinal, Archevêque de Reims, a- 
vant tous deux le vifaee contre un chc- 
vet, couvert de même j & la firent en-* 
femble leurs prières , pendant l’efpace 
prefque d*ùne demie heure. Le Roi 
étant relevé , & ayant dépouillé fa robe , 

. Monfieur le Cardinal de Lorraine , Ar- 
chevêque de Reims , l’oignit 8c facra en 
la maniéré accoâtumée : puis il fut con- 
duit à fon 'trône # placé au jubé de l’E- 
h glile, où étant intrônifé par l’Arche- 
vêque de Reims, qui Payant falué par 
trois fois, le baifc à la joüe, & cria à 
haute voix , Vive le Roi ; ce que firent 
de même les autres pairs, à l’exception 
des Pairs qui n’écoient point Princes, 

♦ T • • r 
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lefquels baiferent feulement le bout de 
fa robe. Le refte de la Cérémonie du Sa-> 
cre fe fit félon l’ufage ordinaire. Ce qu’il 
y eut de particulier à ce Sacre > c’cft 
qu’il y fut réglé que les Princes du Sang 
Pairs , tiendroient rang au deffus des 
autres , fans regarder à l’antiquité delfc 
réception , & non l'antiquité, de la 
Pairie , étroitement obfervée entre ceux 
qui ne font point Princes du Sang. Ce 
Réglement avoit été auparavant confù> . 
mé par Arrêt du Parlement de Paris, en* 
tre Monfieur le Duc de Montpenfier , ÔC 
le Duc de Ne vers, au mois de Juin 1541. 
par lequel il fut dit , qu’encorc que le 
Duc de Nevers fut le premier reçu Pair, 
néanmoins Monfieur de Montpenfier, 
comme Prince du Sang , le précéderoic 
en la préfentation des Rôles , que les 
Pairs ont coutume de faire en icelui. 

Ce qui n'empêcha point , nonobftànt 
1 cela , que le Duc de Guife n’entreprît 
1 de précéder en ce Sacre Monfieur de 
1 Montpenfier : & en éfet , il fe mit entra, 

1 le* Roi de Navarre, & lui, ainfi qu’il- ’ 
1 avoit fait au dernier Sacre du Roi Fran- 

, . N1 J 
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çois II. & avantdui Ion pere , ad Sacre 
du Roi Henry II. ce qui fut plus attriâ 
bue à la faveur de la Maifon de Guife» 
ou de Lorraine , qu’au bon droit. . 

Le Roi Charles IX. fut facré & cou- 
ronné à Reims , le Jeudi 1 5 du mois de 
Mai , Fctedel’Afcenfion ,de l’an 1561; 
par le Cardinal Charles de Lorraine , 
Archevêque de iReims. Tout ceci eft 
tiré du Cérémonial François , tome t: 
par Denis , & Théodore Godefroy , 
Auteurs dudit Livre 5 de l’Extrait dé 
l’Hiftoire du Préfident de Thou , livre 
37. de l’an 1 5*>r.Le Roi Charles I XI 
ayant quitté fes habits au Palais Ari 
chiépifcopal , aufli bien que les Pairs* 
ils allèrent en l’Hôtel de Ville, où les 
Echevins leur donnèrent & fervirent à 
dîner , fuivant l’ancienne coutume. Ce** 
ci eft tiré du même Livre, intitulé lé 
Cérémonial François, au chapitre du 
Sacre de Charles IX. tome premier. 
Charles IX. mourut le trentième de 
May 1 5 74. Fête de la Pentecôte , avec 
foupçon de poifoh , âgé de vingt-quatre 
ans dix mois , ayant régné treize ans 
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cinq njôis. D’Eiizabeth d'Autriche ^ 
fon époûfc , il n*eut qu’une fille. Vo- 
yez Mezeray, en fon Hiftoire/ Mar- 
lot, dans fon Livre de la Métropole de 
‘p.eirns, livre 4. chapitre 58. raportc'* 
que l’Archevêque de Reims après a* 
voir facré le Roi Charles IX. lui ‘parlai 
:ii .vivement touchant la nouvelle Reli> 
;gion Prétendue Réformée , laquelle fai* 
loit de grands progrès dans le Royau- .... 
.me; que le Roi, en ayant été pénétré^’ 
.rendit^ un Edit , qui enjoignoit à tous ^ 
fes Sujets, de,*ne point proreflèr d’autre^ 

, Religian que la Catholique Romaines 
lequel Edit fut enregiftré dans ? tous lè$ - : 
Parlçmens du Royaume. ' ' . 4 .- ' ’ 

v:V? ; -d rv f. r- tv. 
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- Le Sacre d'Henry III. 

T T En r y III. Roi de France, & * 
•JJTJde Pologne, étoit.troifiéme fils dû 
Roi Henry II. füccéda à fon frere Char-' 
les IX. Il étoit en Pologne lorfqu’il 
aprit la mort du Roi fon frere, trois t 
mois après en avoir été couronné Roi. * 

N nj 
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Il fe rétif a fécre terrien t de la Pologne-, 
- vint en France par l'Autriche* & par 
Venife. S’étant arrêté quelques mois en 
Languedoc .-pour prendre connoHîânce 
de letat des affaires du Royaume , & y 
donner Tes ordres > il prit la réfolution 
de Te faire facrer & couronner Roi à 
Reims. Et pour parvenir à cela, il fc mit 
en chemin , avec toute fa Cour , & 
.arriva à Reims le-n Février de l'an 
.1575. Environ le midi , il fe rendit en 
une maifon » proche le Faubourg de la 
Ville , apeliee la Bouverie , ( qui ne 
paroitplus préfcntement, étant démolie) 
>que les Eçhe vins de la Ville avoiénc 
richement ornée, & tapiffée, en laquelle 
il reçut les offres, hommages , & obéif- 
'fancesdes Habitans , en l’ordre qui 
s'enfuit. .. 

Premièrement, Monfieur de Dugny, 
Lieutenant des. Bourgeois & Habitans 
de Reims, fit une dode Harangue au 
Roi : enfuice Monfieur de Proify , Bail- 
ly de Vermandois, lui fît la fienne au 
nom de la Juftice 5 puis Monfieur le 
Re&eur, accompagné des quatres Fa- 
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dis -Sac k es., ■• ' fj[£ 
Cuîtez de i’Uhivtërtîté. Le Lieutenant 
des Habitans refont accompagné des 
principaux Bourgeois ) & le , Bailly de 
Vermandois ^des Gens de Juftice. 

» Le Roi* après avoir entendu les Hi- 
langues* & payant répondu obligeam- 
ment , rhic-en marche pour entrer 
dans la Villes 8c aprôcharit la première 
Porte, il füt làlué par toute l’Artillerie 
de là Ville! & par plufieurs décharges» 
que fit la Compagnie des, Arquebuzicrs 
aè Reims , qui étoient cous habillez lef* 
Cernent , & qdi marchèrent au côté gâu- 
ehedu Roi Jüfqu’à Ton arrivée en l’E- # 
gtifede Nôtre- Dame. La première, fé- 
condé, 8c troifiéme Porte de la Ville» 
étoient ornées de pilaftres, devifes , fef- 
tons, peintures, 8c de plufieurs raretez 
dignes d’être vûcs. Et ce qu’il y eut de 
plus particulier en la troifiéme 8c derniè- 
re Porte > c’èft qu’une jeune fille des 
plus belles, & magnifiquement habillée» 
montée fur un riche chariot , conduit 
& traîné par des hommes. qui ne paroif- 
; fbient point,.lèmbloicêtre tirée par un 
aigle , qui étoit fur le devant de ce 

N iv 


Digitized by Google 





«v; ’V - 


WTT -,7 

:• • ;T • 


a; oo 


chariot : la jeiipe fillç portojtidefrant fbn 

! V ^ Armoirie.«:de ( ja .Ville , qui 

font deux brançheidpliviers.entrelaf- 
fez en_ p°inte i A;.en cbe£des Fleury 
de-us fans nombre , en c-hipiro d'azur , 
avec cette devile au dqfl'ouj en lots» 

d or , D/r^ mM&PtmiL Quelqw» 
Auteurs , ou.j&fcJa 

i". • f ais \T?Ç orte » fu$ç*fà 

accordées par Hugues.Cajeftà ^ 

de Reims : cela afcdWwRteWe jÿwfc 
que le Pere Mepeftrier, djtqs.fcn,; bivsl 

' quefoss 

Armoiries particulières Dijt;qomm.e 9 çi9 
• en France danss le commèncement.idq 

fl ’L t tj IJZleme " ec . e ’ fuiyant l’exemple des 
Allenjans, qui les avoient déjain.tra-. 
dûmes dans eursTournojy Cotte 
nlle .ayant a fes cotez deux podttsjfiües » 
xeprelcntant la paix, & la, conçprde ,ri- 
chement habillées à l’amÿqye,, préfenta- 
‘ ' au Roi les Clefs delà Ville, en pronon- 
çant ees vers. ..■ * 


■\ > fît f- i*\t'y 

■ il «’.é'-j , . 


.■m ‘ ‘ : " . ' . -e% * - . * > * t' W- « ' r 

.v & Q î tres Chrétien , gui portez la Cou «, 
*-■ ronnt - . 


ri - - 
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-t. ,i vi ; v y- -- 

*> »■ v • 



' ■■ - ^ -.V 


întà&râlCÉs. lût' 

t v & es fri* hauts Rois de France , dr de 
,.. ■ ';, Fologne , /? 

. Je Re\ms % qui -feei s , comme ai tou- 
: ;: ^ jours fté&Q A • ' • * : A 

„ K . Tref huwble A*seUcà votrc.MajeJlé , 
i /r, : l'Snr.veds gardant , : jans varier , 

' v-» '. * •'■• i j •-• 3«/$ 

, t y Or\ref<c<vez> , très honoré Roi , - * 
s-. iLcfyGtyfs de moi , & de chacune 

£ ' ,1 J >5 : . •?b‘ A>>i 11 ■ 

D i l prcfwi humblement voué 

tSrr.'i «nêç&tie* ■) :-V ( '• « t^ni c : 

, -<.:nt>d. "<* *r. : ’ 

3 .-t Le Rpj ayant ad^imlà bônbe grâce 
çetfe , jç^ne filfe , r la I gracieufa ; puis 
entra; cfôn s !-la YstUtfo*- fous; an crichc 
, dais de^rjelpurs v.iplep» Temé de^Fleurs- 
dç-lisdiçr/i portdigar quatre principaux: 
Ha|p^i}a*n^]de.R0i4l>^î^ont lundioit de 
la Jufîicç;, l’autrfe deflaNoblefle , Je troi- 
liérçie des Eçhevin.Sï, le quatrième dit 
Corps, des, «M^rch^ndil. An devant dit 
Roi 7j ftureboien & «ff r? bon < ordre < gra nd 
nombre dib&kKgns;, puis .douze fiché •> 
vins , r portaps Ja Fbur-de-lis en; leurs 
poitrines , . vetus de robes, les Gens de. 
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Jufticeylc Confeil de Ville, Ceux de la 
Noblefiè , chacun par ordre * & félon 
leurs rangs. Devant Sa Majefté, mar- 
choit Monfieur le Duc de Guife, Gou- 


verneur de Champagne , & Brie, por- 
tant en fa main le bâton de Grand-Maî- 
tre , ayant le Collier de l’Ordre de S, 
Michel à fon col. Et derrière lé Roi • 


tnarchoient Monfeigneur le Dbc , frere 
du Roi, avec le Roi de Navarre; & entre 
le Roi* & eux matchoit Moniteur le Duc 
du Maine , leul ; & un nombre infini 
de Princes , Seigneurs , Gentilshommes * 
tous en bel equipage; Le Roi , avant 
que d’arriver en l'Égiif&de N&tréDamef 
trouva en fon chemin piufieûrs Théâ- 
tres , Arcs triomphaux , oi* Ton Vow 
yoit plufieurs fingülaritez , &dévifes ; 
étant arrivé au Portail de la n grandé 
• Eglife, il fut reçû par Monfieur l*Evê- 
que de Soldons , à qui apartient ce droit, 
le Siégé Arehiéprfcopalde Reims étant 
vaquant, par la' -rrtortf de Monsieur le 
Cardinal Charles de ’Lorralihé ^Mon- 
iteur Louis de Lorraine, ou de Guife , 
fon neveux » Archevêque de Reims » 



M*'SacR1Ç. " 
nommé & défigné, n ecanc point encore 
Prêtre. Il y entendit la Harangue que 
lui fie Maître Pierre Remi , Chanoine, 
Grand- Archidiacre de l’Eglife Métro» 
politaine , & Grand- Vicaire de 1* Arche- 
vêché» puis il fut conduit par M r l’Eyç- 
que Duc de Laon, & M r l’Evêque Duc 
de Langres , au lieu & place de l’Eve- 
que & Comte de Beauvais » jufqu’au 
grand Autel , ou il fit fa Priere : iaquel- 
Je faite , il préfenca pour offrande » 6c i 
pofa fur l’Autel, un Navire d’argent 
doré des onze mille Vierges , richement 
& délicatement travaillé, que lui mit en 
main Monfieür le Duc, fon frere; l’on 
voyoit écrit fur le Navire ces mots* ' 
Henry III. Roi de France , & de Pologne. 
Suivant la coutume de fes Ancêtres , le 
jour de fon Sacre il fît offrande à la 
Vierge , Mere de Dieu , de ce petit Na- 
vire, à ce qu’il plaife à Dieu conduire 
les affaires de la France , agitées de tant 
de flots de fédicion , au port de tranquil* v 
Jicé. Plus bas eft encore écrit ; une Reli- 
que de cette forme devait être juflement 
offerte yfuijque le Navire de France a cté 
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jufques ici gardé entre les' flots àe îa fé* - 
dit ton. Je J ni s arrivé ait port > par la coti - i 
.dut te de la Vierge : préfent digne d’un 
Roi très Chrétien. Le Roi Henry T-II. 

‘le lendemain , jour de Ton Sacré , vifit'i 
•. fécretement des le grand matin l’Eglife 
.de Notre-Dame , pour vaquer à fesdé* 
•votions particulièrfes , fuivant la cout-d* 
me de les Prédéceiïeurs : & étant tfet 
■ tourné au Palais Arthiépifcopal > pii H 
retoit logé, dès' les fept heures du maria 
H envoya Charles de - Luxembourg :, 
:Comtc de Ligny; François de Luxem- 
hourg , Comte de Rbucy ,* Henry dé 
, , \ iSilly , Comte de la Roehe-Guyonj & 
** Erançois Chabot , Marquis de ' Mire- 
beau , en l’Abbâïe de S. Remi de~Rèims> 
pour faire aporter la : fainte Ampoute, 
qui fert aux Sacres des Rois «. puis aptes 
4a reconduire , avec les folennitez con- 
tenues au livre des Cérémonies. • 
a Monfieur le Cardinal de Guifél-Evê» 

•. que de Metz', fit la Fon&ion' & la Cé- 
rémonie du Sacre , au lieu & place de 
Louis de Lorraine, défigné,-& nom- 
mé Archevêque de Reims , n’étant en*. 

à' j 

:• ' 

t 

1 Jt* 





DES &ACK* i. 105 . 

èdre Prêtre, comme nous f avons dit* 
Ce* fut le 15 Février 1575. quoique 
Charles de Roucy , Evêque de Soifc 
fbns , proteftât, & foutint , comme Do- 
yen. & premier Suffragant de la Pro- 
vince de Reims , que le droit de facrer 
le Roi lui apartenoic, en Pabfence de 
^Archevêque de Reims, ou lorfque le • 
$iege é toit vaquant.' , 7 ^ 

j Les Pairs Eccléfiaftiques , qui aflifte- 

rent.au Sacre , étoient Meilleurs 1 ’Evê-! . 

\ 

que Duc de Laon , PEkcque Duc de 
‘Langres , Monfieur le Cardinal de Bour- 
bon , Evêque Comte de Beauvais , l’Erj 
vêque de SoifTons, pour l’Evêque Comte 
de Noyon , 6c l’Evêque Comce dc-G&âfc 
3 bûs en Champagne»? Les Pairs Laïcs" 
étoient Monfieur le Duc, frere de Sa- 
^lajefté > pour le Duc de Bourgogne i 
le Roi de Navarre, qui fut depuis IRoi 
de France, 6c de Navarre ,;fou$te nom 
d’Henry IV,: 6c qui étoit b£au^ frere dù 
•Roi Henry III. pour de 'Nor- 

mandie 5 Monfieur le QtîC jde Guife", 
pour le Due d’ Aquitaine .* 1 © Duc de 
Ne vers, four le Comte de ^Toulaufe 5 


• 1 
' .4 
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to 6 vHxstoir* ~ 
le Duc d’Aumale , pour le Comte éé 
Flandres s &. le Duc du Maine , pour le 
Comte de Champagne, tous habiller 
comme il cft raporté au livre des Céré- ; 
monics , à l'exception que le Roi de Na- 
varre portoit une Couronne Royale, 
& le* autres , Couronnes Ducales , & 
Cercles, d or en tête j lefquels partirent 
du Palais , pour aller à l’Eglife , environ 
une heure avant le Roi. Mcffieurs les 
Evêques de Laon , & de Beauvais , af- 
filiez de l'Archevêque de Bourges , de 1 
l’Evêque de Marfeille, avefc le Clergé 
de l’Eglife » allèrent prendre le Roi en ; 
(on Palais, & le menèrent proceffion*' 
nellement en ladite Eglife , vêtu d’une 
longue robe de toile d’argent , accom- 
pagne des Princes, & d’un grand nom- 
bre de Seigneurs , Barons, Chevaliers, 
& des cent Gentilshommes ordinaires 
de fa Maifonrlc Clergé chantant les 
Antiennes, & Prières contenues au li- 
vre des Cérémonies. Devant le Roi , 
Moniteur k Comte de Rets , Maréchal 
de France. portoit l’Epée pMonlieqr le 
Chancelier marc hoir immédiatement. 





,K * * 


nés j Saches. id? 
Jtprès le Ro f i j après lui Monfieur le Mar-, 
quis d’Elbœuf, représentant le Grand* 
Maître j Moniteur le Comte de Charny, 
repréfentanc le Grand-Chambellan 5 U 
Je Sieur de Villequier. le premier Cham- 
bellan, tous habillez félon leurs états & 
& dégrez. Toute la Cérémonie du Sa- 
cre fe fit fuivant l’ordre accoûtumé > 
que je qe répété point ici» pour ne pas 
ennuyer le Le&eur. Ce que j'ai là dans 
quelques mémoires , eft remarquable 5 
c’eftque quand on vint, pendant la Cé- 
rémonie du Couronnement , à mettre 
au Roi Henry III. la Couronne fur la 
tête , il dit allez haut , qu elle le blelfoit , 
& elle tomba par deux fois de defius fa 
jtcte> ce qui; ne préfageoitrien de- bon , 
4 ainfi que la fuite la fait connoîcre. ) 
•jta Cérémonie du Sacre finie, le Roi 
s en retourna au Palais Archiépifcopal s 
où étant arrivé , il fc mit à table avec fes 
habits Royaux » fans les avoir changez 
jçjomme avoient coûtume de faire fes 
Ærédéceffeurs* Il fut fervi magnifique- 
ment & royalement par fes Maîcres* 

d>Hôtel;* 4er viandes préparées par les 

• ' s 

bu 



•*vr. 
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^ ( JEchçvlnsdëla Ville j aufquélsapartîenç 

au nom de toute la Ville , d’aprêter le 
dîner de Sa Majefté pour le jour de fou 
Sacre & Couronnement. Au 1 côté droit 
du bout de la table du Roi /Sa Majefte 


i 



fit afleoir Monfieur le Duc , ion frere j 
& au côté gauche / à l autre bout » le 
Je Roi de Navarre. Les Pairs, tant Eç~ 
cléfiaftiques, que Laïcs, furentauffi fei;- 
vis magnifiquement, par les plus notable! 
Bourgeois de là Ville , avec les Eche* 
vins. En une autre table furent le Nonce 
du Pape, les Ambaflkdeurs deiPortiigaU 
( il précéda celui d’Ecofle )’d*£cofle» 
& de Venife. Et pl us bas , en une autre 
tablé, furent auffi fcrvis par les Echer* 
vins & Habitant de la Ville, d’autfe! 


Seigncurs,C hevaliêrs de l’Ordre, & Gen- 
tilshommes. Et Id foir ü‘ y eut grande 
- illumination ,? & grand nombre de flam- 
beaux allumez pour éclairer le monde 
qui venoit au bal/ & aux réjoüiflancéi 
Le lendemain le Roi augmenta là 
joie , & la Fête, -prenant femme 
& époufe, Madame Loüife de Lorrai- 
ne * fille de Nicolas de Lorraine > Prince 
» k * * « 
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*du Saint Empire , Comte de Vaude- 
mont. Ils . furent époufcz à l’entrée 
i du grand Portail del’EgUfe de Nôcre- 
,Dame , fous un dais d’étofFc d’or 
frifé, par Monfieur le Cardinal de Bour- 
bon : enfuite ils furent conduits devant 
le grand Autel, où ils entendirent , avec 
grande dévotion , la Mefle, que Mon- 
iteur le Cardinal de Bourbon célébra. 
La Mefife étant finie, ils furent recon- 
duits, enmcme ordre qu’ils avoientété 
amenez, au Palais Archiépifcopal > où 
après le dîner fut fait; un Bal,quicon- ' 
tinua jufqu’au foir , avec grande joie , 
qui paroiffoic peinte fur le vifage de 
toute l’Aflemblée, 8c du Peuple, pour 
avoir vu en trois jours le Sacre > le Cou- 
pon nemenfc , & le Mariage d’un Roi. 
Tout ceci eft tiré & pris d’une Rela- 
tion , intitulée. Bref & Sommaire difeours 
de l'Entrée , Sacre , & Couronnement dit 
très Chrétien Roi de France , & de Polo~ 
gne , Henry III. en fa Ville de Reims : 
èc que Denis, & Théodore Godefroy 
raportent dansie Cérémonial François. 
Ça qui cil remarquable en ce Sacre > 
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c’eft qu’Henry III. fat facré & courons 
né Roi à Reims , à pareil jour qu’il a- 
voit été couronné Roi de Pologne. C’eft 
lui qui rnftitua l’Ordre du S. Efprit, 
le dernier jour de l’an 1578. 11 mou- 
rut l’an 1585?. d’un coup de couteau , 
qui lui fut donné dans le petit ventre, 
à S Cloud, proche Paris, par un Moi- 
ne Jacobin, nommé Jacques Clément. 
Il régna quinze ans , il en vécut trente 
neuf : & fut enterré à S. Denis en Fran- 
ce en 1610. Son Corps ayant été dé * 
poféà S. Corneille de Compiegne ju£* 
qu'à ce tems. Il ne laiflà point d’enfans 
de Loüife de Lorraine. Ainfi prit fin la 
Franche des Valois , qui avoir régné 
cent foixante & un an , depuis Philip» 
pe VI. & avoir donné treize Rois àia 
France. Voyez les Hiftoriens de Fran- 
ce , fi vous fouhaitez voir un plus long 
détail, comme de Thou, d’Avila* Du* 
pleix , & Mezeray. 
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DES SACR.ES. *1* 

r. * ' 1 

'"■ -Le Sacre d'Henry 1K 

, * Jl 

H En rt -.IV. die le Grand, Roi 
de France, & de Navarre , fils 
d Antoine de Bourbon , Roi de Na- 
varre , & de Jeanne d’Albret , fon 
Epoufe , defeendoit par mâles en ligne 
dire&c du Roi S. Louis , pere de Ro- 
bert, Comte de Clermont. Son droit 
à la Couronne ctolt inconteflable 5 
mais ayant été élevé dans la Religion 
Prétendue Réfor ibéé , & en ayant faic 
profeflion , elle lui fuc difputée 5 juf* 
qu’à ce qu’ayant été inftruit des véri- 
tez Orthodoxes » il fit abjuration de 
i’Héréfic , dans l’Eglife de S. Denis en 
France j entre les mains de Regnauldde 
B*aune , Archevêque de Bourges , le 
15 Juillet del’an 1593. Henry IV. dé* 
firaht fe conformer aiix louables coû* 
tûmes du' Royaume , qui font telles , 
que les Rois fes Prédéccfifcurs avoient 
été facrez & couronnez à Reims , com- 
me nçus venons de le faire voir; fes 

Oij 
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ennemis ( les Ligueurs J perfiûans dans? 
leur opiniâtreté & rébellion , fans avoir 
égard aux défolations & malheurs que 
la Guerre entraîne apres elle , étanc 
maîtres entièrement de la vitiede Reim,s* 
& des Habitans, cette Ville, & Paris, 
étant en quelque maniéré le centre de 
la Ligue > croyant . que dans cette con* 
jon&ure il pouvoit licitement fe faire 
facrer & couronner ailleurs qu a Reims , 
étant bien perfuadé que la Cérémonie 
de fon Sacre & Couronnement , après 
fon joyeux avènement à la Couronne, 
ctoirle cara&efe de la Royauté., & de 
laprobacion publique dù peuple Fran- 
çois 5 Sa Majefté le réfolut de fe faire 
facrer en la ville de Chartres; quoi- 
qu’il eût bien voulu que cette cérémo- 
nie eût pûfe faire enl’Eglife de Reims, 
pour conferver les louables; & ancien- 
nés coûtumes du Royaume, & de fes 
Prédéeelïèurs* Cela ne fe pouvantpoint, 
pour les raifons avancées ci-demis i il 
fut facré &. couronné ^Roi en l’Eglile 
de Notre-Dame de la ville de Chartres, 
le Dimanche 127 Février. 15.94. par 
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I Mcffiré Nicolas de Thou /Evêque, dé 
| cette Ville , qui fe fervit de l’huile mtr 
raculeufe de la fainte Ampoule de T Ab-' 
baïe de Marmoiitier , proche la ville de 
Tours , que des Religieux de ladite Ab- 
baïe aporterent à Chartres. Toutes les 
Cérémonies obfervées aux Sacres & 
Couronnemens de nos Rois, rapor- 
tées & contenue* dans te livre du Céré- 
monial , y furent exactement miles en 
pratique : & le lendemain du Sacre», 
le Roi Henry IV. y reçut , dans la 
même Eglife, le Collier de l’Ordre du 
S. Efprit, par le miniftere du même 
Evêque qui l’avait facré, avec les Cé- 
rémonies .& formalitéz réquifes * tes 
Statuts de l’Ordre y ayant, été obfer*- 
Vez. Ce qu’il y eut de particulier à cë • 

Sacre , dit le Préfidentde Thou , au cent 
• * 

neuvième: livre de fon Hiftoire, eftquc 
Regnau.ld de Beaune , Archevêque de » 
Bourges , vouloir avoir l’honneur de 
facrer à Chartres le Roi Henry IV. 
pour quelques raifons , dont la meilleure 
eft , qu’il; étoit deftiné & défigné Ar- 
chevêque de .Sens , donc l’Evêque de 

G ii j 
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Chartres étoit Suffragant. Mais l’Evê- 
que de Chartres lui répliqua , que quoi*- 
que défigné Archevêque de Sens , il 
n etoit point lacré , ni reconnu pour tel , 
n’ayant point pris pofleflîon dei’Arche- 
vcché Cependant la France florifToit 
dans le plaiiîr de la paix qu’elle avoit 
depuis dix ans » quand François Ra- 
vaillac tua le Roi d’un coup de cou* 
ceau» dans Ton carofle, au milieu de 
Paris : ce fut Le 14 Mai , à quatre heu- 
res du foir de l’an 16 1 o. le jour d’après 
le Couronnement de la Reine, ayant 
vécu cinquante-fept ans & cinq mois, 
le trente huit de fon régné de Navarre. 
& le vingt- un de celui de France. Il 
Fut marie deux fois, la première , avec 
Marguerite de - Valois, fille du Roi 
Henry II. de laquelle il fut féparé par 
l’autorité de l’Eglifc j la fécondé, avec 
Marie de Médicis , fille de François, 
Grand Duc de Tofcane. De ce Mariage 
il eut trois fils j Loüis XIII. qui lui fuc- 
céda, un qui mourut jeune ; 8c Gafton 
de France, Duc d’Orléans; 8c trois 
filles mariées , l’one à Philippe I Y* 
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Rai cFEfpagnej Chriftine, iu Duc de 
• Savoyc 5 & Henriette , mariée à Char-, 

1 les I. Roi d’Angleterre. Son corps e(b 
i enterré à S. Denis en France; tout ce. 

que j’ai allégué ci-devant , eft tiré dtr 
! Cérémonial François j & des Hiflo*! 
riens de. France. * 1 ■{ & 

• r » 

1 ' «* '.'*■* , . \ - â * , - 

* \ * “ * * * • 

Le Sacre de Louis XIII J y .» ■ 
* 1! ' »■ 

L Ouis XIII. Roi de France > 8c 
de Navarre , dit le Julie ,-filsd’Hen- 
ry le Grand , & de Marie de Médicis, 
fuccéda à fa Couronne à Page de dix, 
ans commencez , de l’an i 6i£>, La Rei- 
ne Marie de Médicis , fa mere, ayant 
i été déclarée Régente du Royaume , &C-, 
voulant aflurer le Sceptre du Roi foi*, 
fils, par fon Couronnement & fon Sa- 
cre, elle partit de Paris, avec le Roii^ 
. le Samedi,, fécond jour d’Oclobre , ac-' 
compagné de la<plûpart des Princes , 6c 
t PrincefTes , Seigneurs , & Dames de leur 
Cour > & marchans à petites journées , 
iis arrivèrent à Fimes , petite Ville fituée 

O iv 
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à fix lieuè’s de Reims, d’où étant pàr^ 
tis le 14 Octobre de i 610, ( La Reine 
fa mere l’avant devancé , & précédé 
de quelques heures pour Reims. ) Sa* 
Majefté fit fon Entrée en Jadite Ville, 
le jour ci-deffùs. Elle trouva d’abord 
à une lieue de la Ville, une bonn& 
partie des Troupes de Cavalerie, que M r 
le Maréchal de la Chaftre avoit rame- 
nées d’Allemagne : Sa Majefté y trou- 
va aulfi la plupart des Compagnies en- 
tretenues des Princes & Seigneurs. Elle 
fut faluée au même lieu par cinquante 
hommes delà ville de Reims, tous 
bien montez r & vêtus d’habits gris, 
couverts de clinquans d’or. Le Roi fut 
reçu à la première Porte de la Ville, 
parles Officiers & Magiftrats d’icelle 
avefc le Clergé Séculier & Régulier , 
qui étoit venu enProceffion au devant 
de Sa Majefté , marchant chacun félon 
fort ordre» On avoit fait un théâtre 
au prèsde ladite Porte ,, où Sa Majefté 
fc repofa , où elle. entendit les Haran- 
gues , où elle reçut les témoignages d’u- 
ae parfaite obéifiance & foumiffion de 
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des Saches. 117 
toutes les Compagnies de la Ville, 5c 
où elle prit auffi la collation. Puis 
environ les quatre heures du* foir , les 
Compagnies entretenues entrèrent dans, 
la Ville , en très bel équipage j comme 
auffi Meilleurs du Clergé , félon l'ordre 
qui leur avoit été défigné j fçavoir , l’U- 
niverfité, les Minimes, les Cordeliers, 
les Jacobins, les Auguftins , les Car- 
mes & les Curez des Paroifles : après 
eux fuivoient les Artifans de la Ville» 
puis les Sergens , les Notaires , les Pro- 
cureurs , les Avocats , les Elus , tous en 
habit décent & convenable. Puis entrè- 
rent les Gentilshommes, les Seigrieùrs 
de la Cour, ( les trompettes Tonnan- 
tes d’un Ton le plus harmonieux,, ) les 
Chevaliers du Saint Efprit,- le .Régi- 
ment des Gardes de Sa Majefté entra 
en même tems dans la Ville , & Té. mit 
en haye, depuis la Porte de la Ville , 
jufqu’au Portail dp Notre-Dame j puis, 
entrèrent environ mille hommes. bien 
montez & bien armez : puis une gran- 
de multitude de NoblelTe j le Grand^ 
Prévôt avec Tes Archers, les SuifFes,' 
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les grands Seigneurs , & les MârëchâTix 
de France de Ta Chaftre, Lavardin , & 
Bois-Dauphin, marchoient au devant 
du Roi. Enfuite paroiiïoit le Roi àche- 
val , plein de majefté & de bonne mine : 
enfin, cette Entrée finifToic parles Prin- 
ces , & les Archers des Gardes , qui les 
fui voient immédiatement. A la premiè- 
re Porte de la Ville laquelle étoit ornée 
des Armoiries de Sa Majefté , de fef* 
tons , & de plufieurs devifes j étoit une; 
jeune fille, ( d’un Enquêteur de Reims ) 
montée fur un chariot , tiré par deux 
chevaux blancs, laquelle préfenta au 
Roi les Clefs de la Ville j & ayant pro- 
noncée quelques vers à la loiiange du 
Roi, il lui fit donner une chaîne d’or, 
de la valeur de deux cens cinquante 
écu-s. Après quoi le Roi fut reçu fous 
un dais , porté par quatre des princi- 
paux Habitans de Reims j & futainfi 
conduit jufqu’à l’entrée de l’Eglifc de 
Notre-Dame j ou étant arrivé , il mit 
pied à terre > & auflkôt fon cheval fut 
pris , & enlevé , avec le dais , par les 
Valets de pied. Il y fut reçu par le Car? 
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! dînai de Joÿeufc , rcpréfentant l'Arche- 
[ vêque de Reims, accompagné des au- 
! très Pairs Eccléfiaftiques des Evêques 
1 Suffragans, & autres Préiats, en habits 
Pontificaux , avec les Chanoines & Ha- 
bituez de l’Eglifc, couverts de chapes 
d’étofe d’or & d’argent. Le Roi s étant 
mis à genoux fur un coulhn de velours 4 
& ayant fait fa priere,il baifa le texte 
de l’Evangile , prefenté par M r le Car* 
dinal de Joyeufe 3 apres quoi il fut in- 
troduit dans l’Eglile, ayant à fa droite 
M r l’F vêque de Laon , & à fa gauche 
i M r l’Evcque de Beauvais : lefquels le 
menèrent devant le grand Autel , ou 
il fe mita genoux devant un prie-Dieu , 
couvert d’un tapis de velours cramoifi , 
frangé d’or 3 quelques Antiennes & 
Oraifons étant chantées, lefdits Evê* 
ques de Laon , & de Beauvais , mene*» 
rent le Roi baifer l’Autel , où il pré- 
senta une Chaflfe du Chef de S. Louis, 
d’argent doré , fuporté par deux An-* 
1 ges, & le Roi à genoux devant j pen- 
! dant lequel tems les Orgues } Ôt les voix* 
d’un commun accord , chantoictu le 
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Te Deum. Lequel fini , Sa Majefté futf 
conduite au Palais de l’Archevêque * 
pour Te repofer,*.& après une heure de 
repos, le Roi s’en revint à l’Egiife pour 
ailifter à Vêpres , aufquellesM 1 le Car- 
dinal de Joyeufe officia. Lefquclles ache- 
vées , le Roi fe retira dans un pavillon , 
préparé à côté de l’Autel , où il trou- 
va le Pcre Coton , auquel il fe confefla > 
puis fe vint remettre en Ton Oratoire* 
pour entendre le Pere Coton, qui monta 
en chaire, & lui fit une Exhortation fur 
le Sacrement de Confirmation > qu’il al- 
loit recevoir , & fur le faint Sacrement 
' de l’Autel , qu’il devoit recevoir le len- 
demain matin, à la Cérémonie de fon 
Sacre. Cette Exhortation finie , de Roi 
fe leva debout , & la Reine Margue- 
rite , qui étoit reftée un peu à côté de 
la Chaire, s’aprocha, avec Moniteur le 
Prince de Condé, pour fervir de Par- 
rain , & de Marraine j & Monfieur le 
Cardinal le confirma. - _> 

Le lendemain 1 7 du mois d’O&obre 
de l’an 1610. qui étoit un jour de Di- 
manche, fur les dix heures du matin* 
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le Cardinal de Joyeufe, accompagné 1 
des Evêques Suffragans , & de plufieurs 
autres ; vint à l'Egide ; où étant arrivé , 
aprè avoir fait fa priere , fe mit dans la 
chaire qui lui avoit été préparée devant 
le grand Autel. Là il y fut habillé de 
fes Habits Pontificaux , & huit autres 
Evêques auffi 3 fçavoir, deux pour l’E* 
vangile, deux pour l’Epitre, deux AC- 
fiftansi & deux pour chanter les Lita- 
nies. Peu après arrivèrent en Habits 
Pontificaux les autres cinq Pairs Ecclé- 
fiaftiques 3 puis les fix Pairs Laïcs , avec 
leurs Habits convenables à cette Céré- 
monie. ■! ' '' • 

*r De raporter ici une Defcription par* 
ticuliere des préparatifs qui étoient dans 
PEglife de Nôtre- Dame de Reims , de 
vous faire le récit des Prières, ôc Orai- 
fons , qui fe difent en telle Cérémonie 3 
ce . feroit chofe trop longue , pour la 
brièveté que requiert cette Hiftoirc. Il 
y a des Livres faits du Sacre des Rois 
de France 5 & cela eft amplement dé- 
crit dans un petit Livre , intitulé , For- 
' a nuUirt du S aire dîHsnry III. lequel a 
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été imprimé à Reims , chez de Fcigny* 
en l’an 1575. Je vous dirai donc , que 
l’Eglife de Notre- pâme étuit tapiuée 
des plus riches capifferies de la Cou* 
ronne j que le Trône Royal étoic au 
Pulpitré , au milieu* duquel on avoie 
élevé une plate-forme de planche , cou-* 
verte de tapis , large de huit pieds , fur 
laquelle étoit polée la Chaire du Roi» 
& aux deux cotez, des bancs pour y 
feoir les Pairs Ecdéhaftiques»* ôc Sécü* 
liers. Je pafle fous fiience d’autres par- 
ticularitez & Cérémonies , pour vous 
dire , que le Roi Louis XM L fut fàcré 
& couronné à Reims» de 1 Huilefacréc 
de la fainte Ampoule, un Dimanche 
17 O&obrc de l’an. 16 10. à l’âge de dix 
ans commencez , par le Cardinal da 
Joyeufe * repréfcntantL& faifânt la fonc* 
tion de l’Archevêque de Reims , Loüis 
de Lorraine , ou de Guife , étant abfent. 

{ La Cérémonie du Sacre achevée , la 
fainte Ampoule fut reconduite en l’E- 
glife de l’Abbaïe de Saint Rcmi , avec 
le même Cortege qui l’avoir accompa- 
gné, & conduit juiqu’à l’Eglife de No* 
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ire- Dame. Ce fut, alors qu’il y eut que- 
relle, & débat, avec les Habitans du 
Chêne le Poiiilieux , touchant la Ha- 
quenée , ou Cavale blanche , qu’a voit 
montée le Grand-Prieur de Saint Remi, 
nommé Dom Jean Lefpagnol , en apor- 
tant la fainte Ampoule en l’Eglife de 
Nôtre-Damc , que ces Habitans difoient 
leur apartenir. Ils étaient bien çcht 
cinquante hommes armez * qui a voient 
efcorté & accompagné la fainte Ami- 
poule , lefquels le battirent avec le$ 
ijardes , & Gens de la fuite du Roi * 
qui les fraperent , & leur donnèrent des 
coups de bâton , dont il y en eut plu* 
fieurs de bleflez ; ce qui n’empêcha pà'ÿ 
qu’ils n’enleverent & emmenerent la- 
dite Haquenée , fansfelie , fans brjdc, 
que . le Grandr Prieur de Saint Remi 
leur abandonna. Cette particularité eft 
tirée d’un Journal manulcrit de ce tems» 
fait à Reims. , ; , 5 ? 

. La Cérémonie du Sacre étant finie* 
le Roi s’en retourna au Palais Arçhié* 
pifcopal , les fix Pairs Laïcs allant de**" 
vaat lui, & les fix. Pairs Lccléfiaftiques* 
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vêtus pontificalement, venant derrière. 
5a Majefïé étant arrivée au Palais , s’en 
alla avec tons les Pairs en fa Chambre, 
pour un peu fe repofer j puis le feftin, 
ou dîner, étant prêt, le koi , après a- 
voir changé d’habits, ayant feulement 
retenu fon Manteau Royal , & fa Cou- 
ronne, vint dans la grande Sale; Ar- 
fchiépifcopale , & fe mit à une table , qui 
étoit préparée pour lui feul : à fa, main 
droite , étoit une table pour les fix Pairs 
Eccléfiaftiquesj à la gauche, une autre 
table pour les fix Pairs Laïcs , lefquelles 
dtôient placées à une petite diltance de 
celle du Roi. A coté de celle des Pairs 
Eccléfiaftiques , il y en avoit une pour 
les Ambafladeurs, avec lefquels Mon- 
ïieur le Chancelier de France mangea. 
Du côté des Pairs Laïcs, il y avoit une 
•table de cent couverts i pour les Che- 
valiers, & Gentilshommes de la Cour. 
Toutes ces tables furent fervies, ( le 
Grand - Echanfon , 1er Panetier * le 
Grand-Maître des Cérémonies , & au£> 
très, étant a la tête, ) par les Magif- 
trats>& principaux Habiuns de Reims, 

' ‘ qui ! 

i • . I 
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*jui:touS’> pour marque, pôrtoient une 
vFlèür-deTis d’or i dans une lofa'hge d’a- 
zur' r lequel banquet fe fit aux dépens 

• de la Ville. Le dîner étant fini , le Car- 
dinàf de Joyeufei.qui avoit donné la 
; :Bénédi&ion au commencement du re-* 
pas, dit les Grâces r & après lui la Mu* . 
fique;- On deflervit, & le Roi retourna 
dans fa Chambre i accompagné de ipè- 
*me qu’il en étoitfbrti t & peu detems 
après tous alleréht quitter leiirs habits 
de parade, & repoferent ce jour là. 

v Tfe lendemain du Sacré, le Roi, la 
- Reine-Mere , & tôute la Cour i vinrent 
à Saint Remi » entendre la Meflfè j apres 
quoi ils revinrent dîner au' Palais Ar- 

* chiépifcopal. Et 'fur les " trois heures 
après-midi, le Roi Loüis : XIII. partit 
-de l’ Archevêché, avec fes Gardes, les 

Trompettes, Tambours, Hautbois, les 
Hérauts & Roi d’armés, cous les Offi- 
ciers de l’Ordre du S. Efprlc, les 
ces , Princefles , St gros Seigneurs , pour 
àffifter aux Vêpres folennelles , qui dé- 
voient fe chanter dans PEglife Cathé- 
drale de Nôtrc*Dame 5 apres lesquelles 
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le Roi fut fait Chevalier du S. Efprit, 
& fit en meme tems des Chevaliers de 
cet Ordre. Il y furvint débat >&. diffiU 
culte, avant que l'on commençât la 
Cérémonie , entre Monfieur le Prince 
de Coudé» Prince dp §ang, & qui avait 
repréfentéjL la Cérémonie du ,S$cre le 
X)uc de Bourgogne , Doyen des- J?airs 
laïcs i & Monfieur le Cardinal de- Jp* 
.yeufe , qui fe difoit Prince de •l'Églifc» 

> & Doyen des Cardinaux , pq^r 3 la pré- 
féance ,àqui des deux feroit le. premier 
Jfait Commandeur , ou Chevalier , du S. 
Efprit , par le Roi. Mais , fur cette con- | 
teftation^ Monfieur le Cardinal de Jo- 
yeufe , pria la Reine-Mere , Régente du 
Royaume , de voutaif bien lui permet- 
: trc qu’il ne reçût point l’Ordre ce jour j 
-là, quoiqu’il en fit la Cérémonie, & 
l’Office , & qu’il eût facré & oint le Roi 
! la .veille. . . 

Le Mardi 15? d’O&obre, à neuf heu- 
res du matin, le Roi partit de Reims, 
avec la Reine, & prelque toute la Cour, 

& s’en alla , eh chaflant , dîner au Châ- 
teau du Cotîon , ficué à deux lieues de 
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Reims. Après dîner le Roi fit donner 
Batême à l’enfant du Baron du Tour.* 
à qui apartehoit le Château : c’étoic 
pour la première fois que le RoiLoüis 
XIII. avoit été Parrain 5 & le même 
jour il revint à Reims; Le Roi Loüis v 
XIII. & la Reine fa mere, firent pré- 
fent à l’Eglife de Nôtre -Dame de : 
Reims d’un Ornement 1 complet d* Au- 
tel i outre plus quatre mille cinq cens 
livres, pour Préparation de fon Portail.- 
Le 16 Octobre le Roi partit de Reims , 

& s’en alla dîner à Roiicy , puis cou- 
cher à Corbeny 3 & le lendemain Jeudi il 
toucha huit cens foixahte-diuit Malades 
d’Ecroüelles , 6 c acheva la Néuvaine, 
que fes Aumôniers avoient commen- 
cée , pour avoir la grâce de) guérir des 
Ecroüelles : puis le Roi prit la route 
' de Paris, oq. il arriva heureufement. 

Tout ce qui eft raporté dans ce préfenc 
Article , du Sacre , Couronnement , de 
! la Réception qu’on a faite â Reims an \ 

1 Roi Louis XIII. du Sacrement de Con- 
1 firmation qu’il y reçût , de l’Ordre du 
i S. Efprit quil y reçut auffi, eft tiré 

P ij « 

■ ■ 1 • ■ * . 

» - 

1 , * • . 
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pour la plûpart du Cérémonial Fran- 
çois, chapitre du Sacre de Loüis XIII. 
tome i. Le Roi Loüis XIII. décéda à 
Sajnt.Germain.en Laye , fort chrétien- 
nement, à la fleur de fon âge ,1e jour 
x de TAfcenfion , 14 Mai de l’an 1643.; 
le même jourjqu’il avoit commence de 
régner. Il vécut quarante-un ans fepe 
mois , & régna, trente-deux ans accomw 
plis. Il fut chafte , bon * jufte, pieux , 
mais timide.- De fon Mariage , avec; 
Anne d’Autriche, il eut , après vingt-* 
4rois ans d’attente, Loüis XIV. dit le 
Grand , 8 c Moniteur Philippe de France, } 
fôn frere. Il fut enterré à Saint Denis- 
en France. Voyez de Gramont, Hif- ; 
toire de Loüis XIII. & M l de Maroles. 

#**#*#** ***##*#* #**#*#-% 


Le Sacre de Loüis XI F. 
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L O u 1 s XIV. furnommé Dieuf, 
donné , Roi de France , & de Na- 
varre. fuccéda à fpn pere Loüis le Juftc; 
le 1 4,Mai de l’an 1643. n étant âgé que 
de quatre ans & demi. Les comment 

... i:’i '• - : "1 
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eémens dé fon régné furent très heu* 
reux , fous la Régence de la Reine-Mere 
Anne d’Autriche. Louis de Bourbon , 
fécond du nom , Duc d’ Anguien , ga- 
^gna la Bataille de Rocroy , le 19 de 
May : ainfîle Roi commença auflï-tôc 
de vaincre que de régner. Le calme 
étant rétabli dans le Royaume , le Roi » ' 
fe voyant Majeur, ne voulut pas diffé- 
rer plus long-tems la Cérémonie de fou 
Sacre. Elle fe fit à Reims, un Diman- 
che 7 Juin de l’année 1654. avec la 
pompe & magnificence que l’occurrence 
üu tems permit. 4 Le Roi Loiiis XIV. y 
Vêtant rendu à la petite ville de Fimes, 
diftante de Reims de fix lieues , en par- 
tit le 5. du même mois pour Reims. Il 
fut reçu à une demie lieüe hors du Fau- 
bourg , par deux mille Bourgeois à che- 
val , ayant à leur tête le Grand-Maître 
des Cérémonies , avec les Trompettes, 

& les Archers de la Ville, ( quoique le 
•Roi eût recommandé que- la Ville ne 
fe mît point en frais, voulant y entrer 
fans éclat. J Il y avoit outre cela plus 
de cinq mille hommes à pied , qui bor* 

■ - P 
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doient les chemins j & la joie publique 
éclata, tant par lès acclamations que l’on 
faifoip de toutes. parts, que par les Arcs 
de triomphe, dont les Portes , & Places 
publiques , étoienfc ornées. Le Roi fut 
defeendre a l’Eglifc Cathédrale, où le 
Cardinal Maaarin étoit déjà arrivé. Sa 
Majefté y fut reçû par Monfieur le Gras, 
Evêque de Soiftons , à la tctc du Cler- 
gé , qui lui fit une docke Harangue j 
laquelle fut fui vie de celle de l’Archi- 
diacre de ladite Eglife. (Lé Siège de 
Reims étant alors vaquant , cette illus- 
tre Fon&ion apartenoit à l’Evêque de 
Soiflons > comme premier Suffragant, 
& Doyen-né de la Province. ) Et après 
que le Te Deum fut chanté, Sa Majefté 
fut folennellement conduite au Palais 
Archiépiscopal, où elle reçut de tous 
les Corps de Ville des marques d’une 
entière loûmiflion , & dune parfaire 
obéifiTance. La veille du Sacre* Sa Ma- 
jefté fit préfent à i’Eglife de Nôtre- 
Dame d’un Chef de S. Rcmi , d’argent 
doré , de la valeur de fix mille livrer, 
entendit les Vêpres , & la Prédication 

. i 
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de PËvêque de Dol en Bretagne. * 

* Le 7 du mois de Juin 16 54. Diman* 
che de l’O&ave du S. Sacrement , la 
, Reine-Mere fe rendit de grand 'matin 
à l’Eglife , accompagnée de la Reine 
d’ Angleterre j veuve du Roi Charles 
premier, qui avoir avec elle le Duc ; 
d’York, depuis Jacques IÎ. J Roi de la 
Grande Bretagne. ' :v • ' 

A main droite , vis-awvis le fauteuil 
du Roi, on avoit élevé une Tribune, 
pour la Reine, 6 c les Prin celles. De 
l’autre côté étorent le Nonce du Pape, 
les Àmbafladeurs des Rois, & des Prin- 
ces Souverains ; le Cardinal Mazarin , 

& le Cardinal Grimaldi. Il y avoir des 
ifieges pour les Pairs de France Ecclé- 
Cadiques , & d’autres lieges pour les Sei- 
gneurs qui repréfentoienr les Ducs de 
Bourgogne, de Normandie, & d’A-- 
quitainej les Comtes de Touloufe, de 
Flandres, & de Champagne. Six Hé- 
' rauts;, vêtus de velours blanc , mar-* 
choient les premiers j 6 c les Cenc Sutf-ï J 
fes , & les Gardes du Corps enfuirè * 
précédoicnr le Roi , qui étoit vêtu d‘u- 

Pi* y 

t 


Digitized by Google 



« ■* 


! f 


ne camifole de fatiq rouge, garnie d*or,, 
ouverte au dos, & par les manches 5 il 
avoit par çielîus une robe de toile 

t enu Sa Majefté portoit un chapeau 
c velours .noir , garnf d’un cordon de 
diamans , & d’upe Aigrette noire : elle 
eroit accompagnée de Monfieurle Duc 
d’Anjou .^couvert d’une vefte d’pr - 
d’argent , & d’un manteau violet ,dou~. 
blé d’hermine ,, ayant un chapeau de 
velours ncur,* environne dune çou-.v 
ronne Ducales enrichie de diamans, le 
Cardinal Mazadn?,^ deux Pairs Ec- 
cléfiaftiques fuivoicnt>.& le Chance- 
lier, avec Tes habits de Cérémonie. Le 
Roi fe mit devant l’Autel,, fur lefau- 
teüil qui lqiétoit préparé r & quelque 
tems après la fai nte Ampoule fut apor- 
tée de l’ A^bbaïe de S. Rcmy de Reims * 
par Dorn Vuilquin , Grand Prieur , re- 
vêtu daube,- de tôle » & d’une chape, 
monté fur un cheval blanc* marchant 
fous un dais de toile d’argent, porté 
par quatre. de fes Religieux en chapes, 
& couronnez de fleurs. Ils ^toientpré- 
fffciez parles Habitans du le 

vt -i ■ * ' * * 
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Pouilleux? Les Marquis de Coaslin ,t . 
de Richelieu , & les Sieurs de Man~ 
cini, & Biron, qui reprefentoient les 
quatre anciens Barons , marchoient en- 
fuite, portant un e'tendart blanc cha-~ 
cun, où étoient les Armes-de France, 

& celles de leurs Maifons. On aporta 
aufîi de S. Denis en France, tous les 
Ornemens Royaux , la grande Couron- 
ne, les Sandales, l'Epée, le Sceptre, 
la Main de Juftice, le Manteau, la 
moyenne Couronne, la Tunique , & 
la Dalmatique. L’Evêque de Soiflons , 
aulîî revêtu de fes habits Pontificaux , 
s’étant; enfuite aproché du Roi, qui fe 
leva, pour lui faire honneur, reçut de 
lui le ferment, & la promeflè a ueen ti- 
que de maintenir aux Eglifes, 5e aux 
Évêques de fon Royaume , la confer- 
vation de leurs Droits & Privilèges j & 
fe tournant du côté des Princes, ôtdes 
Seigneurs, de toute la NobleÆe, & du 
Peuple , leur demanda , s’ils acceptoient 
Sa Majefté pour leur Rpi. Apres les 
acclamations prdinaires , Sa Majefté 
s’avança deyant l'Autel }$cjp 
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noux fur un carreau de velours rouge , 
femé de Fleurs-de-lis d’or, où toutes 
les Ceremonies, Prières, On&ions fe 
' firent comme je l’ai déjà raporté , & qui 
font dans le Formulaire le plus moder- 
ne des Cérémonies du Sacre & Cou- 
ronnement, avec la verfion Françoifê 
des Prières, que je joindrai a ce corps 
. d’Hiftoire. . (.”■■■ , 

Il ne faut pas pafïèr fous filence cette 
circonftance, c'cft que le Prélat * Evê- 
que de Soiflons officiant, ayant mis au 
Roi la Couronne de Charlemagne, qui 
eft fort péfante, l’un des Pairs avertit 
le Roi de l’enfoncer en fa tête: il ré- 
pondit , elle y tient bien , & , avec Pai- 
ne de Dieu , elle n‘cn tombera jamais. 
Cette autre circonftance ne déplaira 
pas au Lcéteur. Le Roi allant a fon 
Thrône , perdit le diamant de Panneau 
dont il avoit époufé le Royaume , que 
Monfieur le Chancelier retrouva, par 
une avanture mifterieufej qui fignifie, 
que la Juftice, dont il eft le Chef , doit 
confirmer cette union, & être le Seau 
inviolable de cette Alliance. 1 ri • 
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i Apres que le Roi fut facré de l’Huile 
céleûe , par P Évêque -de Solfions, qu’il 
eut conduit Sa Maiefté au Jubé pour 
s’afleoir en fon Thrône, & qu*y étant 
affis il l’eut baifé à la joue , & qu ? il eue 
le premier crié à haute voix , Vive le 
&ài , que tout le Peuple eût répondu 
de meme > c’eft alors que des voqtes 
de l’Eglife de Nôtre- Dame on lâcha ' 
quantité d’oifeauxr? renfermez dans des 
cacges , que l’Artillerie & Moufqiiete- 
rie de la Ville fe firent entendre » & que 
les portes des Prifons de la Ville furent, 
ouvertes aux Prifonniers, nommez & 
défignez dans la lifte , qui fut préfen* 
tée au Roi la veille de fon Sacre, & 
que le Roi avoit donnée à examiner à 
trois Maîtres des Requêtes de fon Hô- 
tel 5 lefquels s’étoient tranfportezidans 
les Prifons, conjointement avec Mef- 
fieurs du Préfidialde Reims , pour don- 
ner pleine liberté & rémiffion d« cri- 
me, au nom du Roi, aux Prifonniers 
venus de différens endroits du Roy au- •> 
me, pourvû qu’ils ne fc trouvaient 
point coupables des crimes, dont la 1 
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Lettré Patente du. Roi fait mention* 
,c’e(b à-dire» des cas irrémi ffiblcs, com- 
me d’avoir attenté ou ccre criminels de 
leze-Majclté , d’avoir confpiré ou trahi 
l’Etat, d’avoir été voleur de grands Che- 
' « mins , & autres cas extraordinaires. 

Ce qu’il y eut encore de particulier 
dans les Cérémonies de ce -Sacre, c’efl 

- que l’Evêque , qui fai foit les fondions de 

- jJDiacre , aporta le livre des Evangiles au 
, Cardinal Grimaldi , qui le fit baifër au 

Roi : enfuite Sa Majefté alla à l’Offran- 
de avec, tonte la pompeconvenable , & 
préfenta elle-même les deux pains, l’un 
.d’or, & l’autre d’argent , le vafe oii 
étoitle vin, & les treize pièces d’or. Mais 
la dernière Cérémonie ne - fut pas la 
moindre, c’étoit la Communion fous 
les deux efpeces » réfervée feulement 
au Roi en cette occafion.. 

> Le Sacrçfini, trois cens hommes du 
.Village apcllé le Chêne le Poüilleux , 

. . .qui.avoicnt conduit & efeorté, de- 
v puis l’Eglife de S. Remi, jufqua l’E- 
tglife de Notre-Dame , la iainte Am- 
poule , marchoient moitié devant , m®i- 

v' . ' ♦ ' - - 
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41c derrière, avec des plumes, & bou- 
quets fur le chapeau * en reconduifank 
la faince Ampoule en l’Eglife de S. Re^ 
mi i ou étant arrivez , ils voulurent 
s'emparer , & avoir , comme de^ force , 
la Haquenéc , ou Cavale blanche , fur 
laquelle étoit monté Dom Vuilquin 
Grand Prieur de l’Abbaïe de S. Remi 
qui portait fufpendu afon colla fai nte’ 
Ampoule- Mais les Seigneurs quil’ac- 
compagnoicnt, ( portans les Drapeaux 
du Sacre-, ) avec les Pages, & les* La- 
quais, qui fe mirent de la partie, cm- f 
péchèrent que les fufdits Habitans nen^ 
levaient ladite Haquenée , après des c 
paroles menaçantes, & des coups de 
donnez , ils la firent entrer dans la cour \ 1 
de PAbbaïe , malgré les éforts 3c vio** 
lences que firent les Habitans du Chê- , 
ne le Pouilleux. Cette particularité eft: 
avérée par des perfonnes de Reims en-; 
core vivantes. , ;> . J 

, Le lendemain du Sacre , le Roi étant ( 
vêtu d’un habit de toile d’argent £ l’an-. v - 
tique, avec la capote, & la toque de 

yjclours, npii: alla achevai jufqual’E-ï 

‘ f- ~ ' ' ’ | 

■•i 
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glife de S. Rcmi, avec Monfiéur. Sa 
Majefté en entrant en ladite: Eglife de 
S. Rend', pour y entendre la Mefle , 
fut reçue à l’entrée du grand Portail de 
PJEglile » par les Religieux du Monaf- 
terc, vêtus de chapes, leur Prieur ppr- 
tant la v.raic Croix,- qu’il donna baifer 
au Roi. L’on voit encore à pxeTent la 
place & l’endroit, dans l’intérieur de 
l’Eglile de S. Remb, à trois pieds de 
l’encrée de l’Eglife par le grand Por- 
tail , un cercle croifé , gravé fur la pier- 
re, qui cft la place où le Roi Loüis 
XiV. fe mit à genoux, pour adorer 
& baifer la vraie Croix , préfentée par 
le Prieur.; V , f 
Sa Majefté ayant entendu la MeflTe,. 
s’en revint en l’Eglife de Nôtre- Dame , 
où elle reçut l’Ordre du 5. Efpri t, des' 
mains de l’Evêque de Soiflons j enfuite 
le Roi le donna à Monfieur. Le jour 
fuivant , le Roi toucha les Malades d’E- 
croüelles, dans le grand Jardin de S. 
Remi de Reims , qui; étoient environ au 
nombre de deux mille , & aufquels , 
en les touchant , il leur ht donner à 


/ 
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tous tme piece d’argent pour aumône. 
Ainfi fut achevé la Cérémonie du Sa* , 
cre. Le Cartulaire de la Maifonde Vil- < 
le de Reims porte, que les frais du Sa- ' 
çrc du Roi Lotiis XI V. ont coûté à la ,• 
ville de Reims vingt-neuf mille livrés* 

.& les; frais d’Entrée & Réception de 
Sa Majefté en ladite Ville , dont qui que 
ce (oit n’eft exempt , treize mille deux 
cens livres. 

M . Çe qui efl: encore digne de remar- 
que, Meflieurs les Vénérables Prévôt, 
Doyen , Chantre, Chanoines, & Cha- 
pitre de l’Eglife Métropolitaine de Nô- 
tre- Dame de Reims , exigèrent, avant 
la Cérémonie du Sacre du Roi Louis 
XI V. de MonGeur Simon le Gras , Ey 
vêque de SoiÆons , Doyen & premier 
Suffragant de la Province de Reims, 
par un A&e folennel , accepté par les 
Sénéchaux dudit Chapitre , en date du 
5 de Juin 16 54. par Leleu» & Rogier, 
Notaires Royaux au Bailliage de r Vcr- 
mandois, que le Siégé Archiépifcopal 
vaquant , i) ne pouvoit faire l’Office , ni 
aucune fonction EccléGaftiquc, en la* 
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..dite Ègttfe de Notre-Dame de Reims* 
au Sacre 6c Couronnement des Rois, 
que fous l’autorit&ôC par la permiffion 
• dcfdits Sieurs du Ch^picre de ladite Egli- 
se » 6c que le Sacre qu’il feroit le Dimân- 
<che 7 Juin, feroit avec la permiffiori déf- 
aits Siçurs du Chapitre de ladite Eglifc : 
neutre plus, que les Offrandes ôc Obla- 
tions , qui fe font le jour du Sacre 6c 
> * .Couronnement des Rois, en l’Eglife 
Métropolitaine de Reims , apartién- 
<droient à la Fabrique d’icelle. Quant aux 
-Offrandes 6c Oblations qui fe font par 
de Roi au jour de fon Sacre , elles àpaf- 
Jtiennent à la Fabrique ÿ même dorique 
de Siège Archiépifcopal n’eft point va- 
quant & que l’ Archevêque de Reims 
^officie à ladite Cérémonie > ainfi qtie je 
«l’ai raporté dans la Dcfcription du Sa- 
rcrede Charles VIII. Pierre de Laval* 

« pour lors Archevêque , prétendant avoir 
d’Offrande & Oblationiquele Roiavoit 
^ faite à la Mefle j 6c le Chapitre de No- 
tre-Dame de Reims, prétendant qu ci- 
bles lui apartenoient : l’affaire fut portée 
au Parlement de Paris, qui déclara qu’el- 
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: tes apartenoient au Chapitre de Nôtre* 
Dame de Reims; a plus forte raifon 
apartiennent-elles audit Chapitre de 
Nôtre-Dame , le Siège étant vaquant. " 
Le Roi Loiiis XIV. a eu de fon Ma- 
riage, avec Maric-Thérefe d’Autriche, 
Loiiis de France , Dauphin des Vien- 
nois ; Philippe de France , Duc d’An- 
jou ; Loiiis- François de France , Due 
d’Anjou i & trois filles, tous morts. Le 
premier Septembre 171 5. à huit heures 
du matin, mourut Loiiis XIV. Roi de 
P rance , en la foixante dix-feptiéme 
année de fon âge prefque accomplie, 
& dans la foixante - treiziéme de fon 
règne. Il a témoigné jufqu’à la mort 
des fentimens de piété, de foûmiffion à 
la volonté de Dieu , & de détachement 
des chofes du monde , étant unique- 
ment occupé de fon falut. Son régné , 
le plus long dont il y ait mémoire de- 
puis l’établiffement de la Monarchie , 
& même dansTHiftoire , a été fignalé 
par de grands & glorieux évenemens ; 
par des établiffemens fages & avanta- 
geux pour l’adminiftration de la Juf- 
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tice , pour faire fleurir les Lettres ; le* 
Sciences, & les beaux Arts, pour ré- 
primer la licence des duels , & pour ré- 
former plufieurs abus. Il eft enterré à. 
Saint Denis en France , près de fes An- 
cêtres. Tout ce qui eft raporté dans ce 
préfent Article, eft tiré, tant de l’Hif- 
. toire de Loüis XIV, imprimée en Hol- 
lande , en 7 volumes in 1 1. de i’Hiftoire 
de fon Sacre, faite en 1654. que des 
Mémoires qui ont été communiquez à 
, l’Auteur du préfent Livre. i , 
t ;• y.. 

Je finirai les Sacres & Couronne- 
mens de nos Rois , attendant avec vœu 
& prières celui de. nôtre Roi Louis XV, 
Prince véritablement donné de Dieu» 
pour le falut & la gloire de la France» 

f ar ces mots de la première Epitre de 
Apôtre S. Pierre, chapitre XL Sub - 
jecii igitur ejfote omni humant çreaturé 
propterDeum : five Régi quafi pracelletf 
Deum tinte te y Regem honorificate . 
Soyez donc fujets h toute créature hu- 
maine , farce que Dieu vous le commande : 
fur tout au Roi » comme votre Supérieur 


